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bibUograjphiqua.  qui  pauvent  modifier  une  image 
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Tha  im'agas  ijllpaariifio  h'arf.ara  tha  bast  quality 
possiBIa  cohaidarino  tha  condition  and  lagibiiity 
of  throriginai  copy  and  In  kaaping  with  tha 
filming  contract  spaclflcationa. 


Original  copies  In  printed  papar  covprs  ara  fllmad 
haglnnlng  with  tha  front  cover  and>  ending  on 
the  leet  page  with  a  printed  or  illustrated  imprea- 
sion.  or  the  beck  cover  wfheneppropriate.  All 
other  orlginel  copiea  are  filmed  beginning  oq  the 
tirst  pege  With  e  printed  orlHustrsted  Ir 
sion;  and  ending  on  the  leat  page  with  ajprinted 
or  illuatrated  impreaaion. 


The  leat  recorded  frame  on  eech  ifilcrofiehe 
shell  contain  tha  symbol  ^^  (maenintf  "CON- 
TINUED"), or  the  symbol  ▼  Imeening  "END"), 
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Mapa.  ptotes.'Chirts.  etc..  mey  be  filmed  at 
different  reduction  retios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  expoaure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hend  comer,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  This  following  diagrams  illustrqta  t^* 
method: 


Socl«to  du  I 

du  Sialnalrtt  de  QuSbec  ^ 

Les  images  suivantasont  At*  raprpduitas  svtc  la 
plus  grsnd  soin.  compta  tanu  da  la  condition  lat 
da  la  nettet*  d»  I'aKamplaira  film*,  at  •n 
conformit*  avec  les  conditions  du  contrst  da 
fllmage. 
\ 

Lea  aaemplairas  originaux  dont  la  couvartura  9n 
papier  eat  ImprimAa  sent  filmto  en  commancant 
par  le  premier  plat  at  an  tarminant  sdit  par  la 
demMre  pege  qui  coniporte  une  emprainta 
d'imprassiOn  ou  d*iliustration.  «ol|par  la  sacoiid 
plat^  aalon  le  ces.  Tous  les  autras  axampiairas 
originaux  sent  fiimAs  •»  commencant  par j|p    ' 
pramlAre  pege  qui  comporte  une  emprainA  . 
d'Impraaslon  ou  d'lilustration  at  an  tarminant  par 
la  darhlAre  pege  qui  comporte  une  telle 
ampreinte..  , 

w 

Un  das  symbples  suivants  apparattra  sur  la 
darniire  image  de  cheque  microficha.  salon  la. 
ces:  le  symbols  -^  signifie  "A  SUIVRE".  la 
symbols  ▼  signifie  "FIN".      * 

J.es  certes.  plenches.  tableeux.  etc..  pauvant  *tra 
filmte  A  dea  taux  de  r*duCtion  diffirants. 
Lorsqua  le  document  est  trop  grand  pour  Atra 
reproduit  en  un  soul  ciichA.  il  est  film*  *  pertir 
de  Tangle  supArieur  gauche,  da  gauche  A  droits. 
at  de  heut  en  bes.  en  prenent  le  nombre 
d'imeges  nAcsssaira.  Las  diagrammas  suivants 
illustrent  le  mAthode. 
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Cbt  ouvrage  est  divis*  en  Trois  Parlies.    La  1«. 
tontient  lea  definitions  ct  la  thfeorie  des  quatre  pre- 
mieres regies  simples  et  comp086es,  et  des  fractions  ab- 
soluesf  la2«.  la  thifeorie  des  proportions  etdes  regies 
qui  en  dependent ;  la  3«.  les  fractions  des  fractions,  les 
fractions  dicimales,  les  racines,  les  progressions,  etc. 
L^zp^rience  a  d6mbnlr6  qu'un  grand  nombre  de 
wjeunes  gens,  qui  connaissent  parfaitement  la  mani^re 
d'op6«er  lea  quatre  principales  r^gle«  de  I'ArithmWque, 
sont  cependant  embarrasses .  pour  en  faire  Tapplication 
aux  probl^mes  qui  leor  sont  proposes,  s'ils  renferment 
la  moin^re  difficult^.    Pour  obvier  i  cet  inconvenient, 
nous  avons  place,  i  la  suite  de  cbaque  partie,  un  grand 
nombie.  (Je  probiemes  d'appllealion,  pour  scrvir  d'exer- 
ciceile«r  intelligence  et  leur  faire  contracter  I'habi- 
tude  du  catcul.  ' 

Pour  atteindre  ce  but,  il  estessentiel  qu^avant  de  pas- 
ser k  la  solution  des  probiemes,  les  eieves  etudient  et 
comprennent  bien  les  definitions  et  les  raisonnementa 
qui  concernent  la  regie  qui  doit  etre  appliquee ;  car  les 
explications,  indiquant  la  marche  qu'il  faut  siuv^^^ 
B^oubliant  difficilement,  lorsqu'elles  sont  bien  saisies, 
deviennent  des  principes  sQrs  pour  toutes  les  operations 
dontelles  sont  la  bftse  fondamental<§.    II  estaussitrea 
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important  de  ne  pas  faire  passer  lea  ^)dvea.4  une  regie 
qu'ils  ne  sachent  la  pr6c6cU)nte. 

Nous  avons  plac6  k  la  suite  de  rArithm^liqoe  des 
pFincipes  g6n6rauz  pour  mesurer  les  surfaces  et  la  so- 
lidit6  des  corps.  \^ 

Nous  n'avons  pas  mis  lea  rdponscs  k  la  suite  ^es  pro- 
bldraes,  afin  d'obliger-  les  ^Idves^enlrer  dans  le  sens 
de  la  question  au  lieu  de  se  borner  settlement  k  cher- 
cher,  par  une  combinaison  quelconque  des  nombres  pro- 
pos6s,  un  resultat  semblable  i  celui  qui  serait  d^signd 
pour  reponse.    Celte  mesure  diminuera  le  travail  du 
mattre,  qui,  sans  dtre  oblige  d'examiner   la  roarche 
que  les  6Bveg  aUront  suivie,  pourra  se  contenter  de 
leur  demander  le  r6sultat  de  leur  operation,  et  deje 
,  eonfronter  avec  celui  qu'il  sait  ^trele  veritable.    II  au- 
ra  n6anmoin8  I'attention  d'interroger  les  moinscapa- 
blesde  chaque  ordre  lea  premiers,  et  d'empdcher  les 
communications  r^ciproques.    |ipendant,  lorsqu'il  s'a- 
«ira  d'un  probl^me  difficile,  on  pourra  faire  6crire  la  r6- 
popsesurle  tableau  noir^anrds  que  les  ^I^ves  I'auront 
•herch^e  avec  applicatio«;^pcndant,^n  terns  suffisant 
sans  avoir  reussi. 
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EXPLICATION 

DKI  SIGNEi  DONT  ON  FERA  USA^E  DANt  CET  OUTRAGl. 

W--  ■'"'■.'   ■ 

LesigneS.  signifie..........  schelling.  _^ 

J       , denier.  *-         _ 

A ^ piastre* 

jS..  ..4..  •••••• ••••  Jouis. 

lb... ••••• • Uvre  poidi. 

jj ,,.,......*.  demande.  \ 

f^ ;..^. .......  r^ponse.  :^ 

Q. ........  • •• question. 

— .....i..... ....*vv,  rooins.  ;? 

4- ,^v... .........  plus.   ^ 

w^;,,,, inultipUn!'''* 

Y  ou  12>^4 12 divi8*|ar 4.  ^ 

•B 8 ®E***%  .:^ 

A^^ , poarcent.  \^-~:      "'-^ 

X terme  incbnnn.  ; 

Nr.... .» num6rateur. 

Dr d^nomiaateur.  '        | 

j)^  Q ,.,...; denoroinaleur^omiiito. 

V esti.  *     /^ 

..,, ^ comme. 

sj2^ racineearr*cAextraif«. 

\jx** . . .  *. • •  •  racineeubiqueiaxtimiiiB. 

;».».V. prbgresiionarilhinAtiqji^ 

-i:., .....•.•.....•.••« pro|irewott|*«ilHl|iit»  ^> 
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I  N  T  R  O  D  U  C  T  I  O  N 


ORICINE  DE  i'ARITHMfiTtilUE. 

*  -  '  / 

Quoi^uElesbesoins/^e  la  viefussent  beaycoup  moint 
varies  dans  les  premii^s  temps  quMs.ne  le  sont  atijour- 
d'hui,  il  est  certain  que,dds  cetle  6poque,  ii  y  avait  peu 
d^hommes  q^gpissent  pe  suffire  k  eux-mdmea  et  trouver, 
dans  leura  iRKssions  particuli^res,  tout  ce  qui  6tait 
n^cessHirel  i\leur  bien-6tre.  Cette  insuffisance '  ful 
Turigine  des  66hangea  qui,  d'abord,  ne  purent  se  faire 
qu'en  nature,  c^st-a-dire  que  Tun  donnait  une  partie 
deachoses  quMi  Avait  en  abondance  pour  en  recevoir 
d'autres  dent  il  manquait,  et  r^ciproquement.        ■^:\ 

Cependant,  les  besoins  s'^tant  multiplies,  les  ecbang< 
devinrent  plu*  difficiles,  aurtout  entjre  les  poputa^ons 
iloign^ea  les  uhes  des autres  ;  ils  beraient  m^medevenua 
impraticableat  si  la  n^cesbite  de  les  contiiiuer  n'e(U 
fait  natire  I'id^e  d'attacher  i  quelque^/^6taux  une 
Taleur  d«  conventioDi  iquivalente,  e^quelqu6  tortei  4 
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celle  qui  6ta!t  Attribute  auxchoses  eo  nature  ;  telle  fut 
rorigine  des  monnaies,  qui,  dds  le  principe,  's^appr^cid- 
rent  au  poids,  et  les  ^changes  faita  de  celte  mahi^re 
prirent  le  nom  de  ventes. ' 

^  ^j^es  devQloppementa  swKceasini'du  commerce  rel^irent 
dejour  en  jour  lea  vente^plua  compliqu^ea  et  les  6vfflu- 
alions'  plus  difficiles.  On  sentit  le  beaoia  dJB  mithodea 
promptea  et  aArea  pour  lea  efiectuer  de  mani<^re  4 
garantir  lea  inter^ta  di vera,  qui  ae  trouvaient  sana  cetae 
compromis.  Lea  recherchea  faitea  ft  ce  aujet  donhdrent 
des  it^attltata  aatiafaiaants  pour  P^ppque  ;  oii  lea  perfec- 
tionna  dana  la  auite,  dt  I'on  parvint  enfin  i  itabiir  dea 
rfegles  fixes  et  certainea  dont  le  r^aultat  produisitla 
•cience  qu'on  appelie  Arithm^tique. 
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DEFINITIONS  PRELlMINAilieS. 


>»Ji> 


mfkfyict  'r* tT'^  ■—  -|t« ■*■.» a»* 


1.  L'Arithin6t|qu©-est'  la  Bcience  des '  nombres  et  du 
calcul.  I      ;  V  *  . 

'     2.  On  appelle  nbhibre  I'expression  Ou  rapport  d*une 
grantkur  q(fe\c6ru\ue  compwGG  k'Puniti*  ,' 

-  3.  Par  grandeur  ou  guantiti  on  entend  tout  ce  qui  est 
susceptible  d*6tre  augment^  ou  diminu6,  comme€ls 
.mesures,  la  valenr  del  choses,  le  temps,  etc#,  " 

'  4.  VuniU  iestlachose  que  I'on  a  en  vue,  comme  lerme 
de  comparaison,  lorsqu^il  s'agit  de  compter,  ou  ;d6  desi- 
gner combi^n  il  y  en  a  de  sembl%bles  dans  ufie  quantity. 

5.  Les  nombres,  enl{i§n6rairse  divisent  en  nombres 
,(i^«/ra»75  et  en  nombres  concr#/«, 

6.  On  appelle  nombre  abitrdiU  ceii%  dont  la  nature 
.de  l'umt6  n-'est  paa  d^terminle,  comme,  1,  S,  6, 4,  etc. 

T.  On  appelle  nombres  )concre1s  ceux  dont  la  nature 
-  .  de  l'unit6  est  determin6e,  comme^4  verges  5  schellinp, 
6  toises,  etc. 

8.  On'appelie  complexes  les  nombres  dont  les  division! 
respectives  se  rapportent  k  des  gnit^s  difr(§rente8)  Qomme 
4  jours,  6  heures,  5  minutes  ;  et  iftco^/)/eare«  ceux  qui 
ne  contieniif^nt'pas  de  subdivisions,  comme  4  jours,  8 
degr^i^etc  .  . 

9.  lie  cakul  est  I'art  de  compcMier  ou  d^tompoeer  let 
nombres  par  diverses  6p£rati0ns.  Lisa  op6rations  fon- 
d|imenfates  de-Parithm^tique  sonf  Paddition,  la  soustrac- 
tion,  la  multiplication,  ^et  la  division  ;  mais  avant  de^ 
faire  CCS  op^ratiojis,  il  faut  aavoir  la  numeration.  ' 


:^'M' 


*.5l 


■^• 


* 


'"#».V   ' 
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r    QuesiioniwT  let  fUfitiHior^ friliminaira, 

1.— Qu'est.  ce  que  I'arit|im^tique  1-Ji.  Qu'appelle-t-on  nombre  1 
—  3.  Qu'entei  d-on  par' grandeur  oyqaantit^  ?— 4.Qu'e8t  ce  que 
ranitd  ?^-<5.  Coroment  divise-t-on  ^8  nombres  ?— 6.  Qu'appelle- 
t-on  nombrefljabatraits  1—7.  Qu'apjieUe-t-on  nombres  concrefs't 
8.— Qa'dppel|i-t-on  Dombres  compiezes  ?— 9.— Qu'est-ce  qtie  le 


NUMERATION.  (1).  (*) 

10.  La  numeration  est  Tartcle  reprdsenter  et  d'6non- 
cerles  nombres. 

Par  exttnple,6'il  s'agit  d'ane  somme,  P^crire  avec  des  carac- 
tftres  particuliere,  ou  ^noncer  sa  yaleur ;  d'une  longuecr,  exprimer 
coittbieo'elle  contient  de  mesures  connues  ;  d'une  reunion  d'hpm- 

mes,  combien  il  y  en  a.  ' 

i»  .  ■  ■         ■  ■  - 

11.  Pour  repr^senter  les  nombres  on  sesert^edix 
caractdres,  qu'on  nomme  chiffres  y  les  voici : 

1,  •  2,      3,      4,      5,       6,      7,      8,      9,      0, 
Un,  deux,  trois,  (^uatre,  cinq,  six,  sept,  huit,  neuf,  z6ro* 

•  12.  Pour  exprimer  les  autres  nombres  au-dessus  de  neuf,  on 
est  conveno  que  de  dix  unites  samples  op  en  ferait  une  seule  4 
laquelle  on  douner&it  le  nom  de  dizaine  j  ainsi  pour  exprimer 
quatorze  on  ^crir«i,  14;  que  de  dix  dizaines  on  ferait  une  seule 
unit^,  quise  nommerait  eentaine  ;  ainsi  eetU  trente-8ept  ^6cnt 
137  ;  -le  premier  chiffre  k  gauche  exprime  une  eentaine,  le  second 
3  dizaines,  et  celui  de  la  droite  sept  uuitds.  De  m«me  dix  cen- 
taines  font  un  mille  ;  et  ainsi  de  suite. 

13.  Lea  chiffres  ont  deux  valegrs.  Tune  absolue,  et 
I'autre  relative.  1 « .  La  yaleur  absolue  est  celle  qu'ils 
ont,  6tantconsider6s.seuIs;  2o.  La  valeur relative  est 
celle  que  leur  donne  le  rang  quails  occupent.         •_ 


(*)  Ces  chiffres  indiquent  les  Nos.  det  changements  en  usage 
4anslsaEcoletChrtfUenn«i.  * 


E^^'J?!^ 


Ainsi  /dani  849,  la  Talenr  dijidat  < 
est  8,  et/sa  Talenr  relative  8  eei 
qa'il  est  au  troisitoie  rang ;  la 
est  4,  etjmi  valear  relative  4  dia 
rang ;  le  2  conserve  sa  valear  absol^ 
sa  ^le  fonction  eat  de  riemplir  les  pi 

lo.  Poor  ^noncer  aisdment  une  qaai 
nombre  de  chifiresi  on  la  partage  en 

chacane,  en  lear  donnant  leJLnoms  stiivants;lllineirniine,  mil- 
lions, billions,  kllions,  etc^pinsi  le  aombre  345  ;|  678  |  907  | 
654  I  326  I  ye^primc  en  dikiit:  trois  cent  qnarante-cinq 
trillions^  six  cent  soizante-diz-huit  billioifs,  neuf  cent  sept  mil- 
lions, six  cent  cinquante-qaatre  mille,  ih>is  cents  vingt-six  lAiit^s. 
Questions  sur  la  J^umiration. 

10.  Qu'est-c?  que  la  Numeration  ?— 11.  De  quoi  se  sert-on 
pour  representor  les  nombres  ?— 12.  Que  fait-on  poar  ezprimer 
les  autres  chifires  au-dessos  de  neuf?— 13.  Combien  les  cfaiii[rea 
ont-ils  de  valeursT— 14.  Quafeit-on  pour  ^noncer  aisement  una 
quantity  ezprimee  par  un  grand  nombre  de  chifTres? 

EXERCICE8  SUB  LA  NJJMfiRATlON.  *     ''■ 

Jtfon^ead  Scrire  en  touies  httres  ou  d  faire  lire,(*)^ 


11. 
12. 
13. 
14. 
15. 


Unites. 
570,607 

...9,006,014 

..92,100,121 

.800,800,003 

.400,000,901 


16 8,794,015 

17 35,000,918 

18 75,007,077 

19 30,160,900 

20 .....45,040,110 


lei  eiSves  sanioni  bien  lire'ces  nombres,  on  pourm 
Icur  faire  lire  les  nombres  qui  servent  d'exercicas  fc  I'addition, 
MDitnctioB,  BiltipUeatiaB  at  diviiiai. 


,mML»&:, 


l 


It 


d  icrire  tn  chijfret. 
/      J    :%^""^   -J^ftniUs,  qualiTe-vingt.8ix  tinfY^f. 
27.  Vifl|(%fpt  ttni^^,  quarante-huit  tmi /^«,  soizante- 

23.  Soixante  quinze  «nfVe*,  quatre-vingt  treize  «ni- 

24.  Soixante-douze  tintV/«,  quatre-vingt-trois  uniUs. 

25.  Cent  ttnt«»,  cent  dix  uniUty  cent  dix-sept  unitis. 

26.  Cent  vingt-quatre  unites,  cent  trenle  unit4t, 
cent  quarante-neuf  umY/«. 

27.  Six  cent  deux  unitiSi  sept  cent  vingt-trois  uniUty 
huit-cent  quaraote-sept  «m7e«.  - 

28.  Qualre  cent  quatfe-vingt-onze  i9i«7^«,  cinq  cent 
■oixante-six  unt/^ 

29/Mille  tcm7^^,mille  une  ttm7e>,  deuxmille  six  uniiif, 
30.  Troifl  mille  sept  un%t6sy  quatre  inille  quaraute  - 

unitis. 
Si.  Sept   mille  huitutnUSf  huit  mille  cent  douze 

uniUs,  * 

,^     32.  Neuf  mille  trente-et-une  unitis,  dix^sept  mille 

^inquante-qualre  iimYe5. 

^33.  Trente*8ix  mill^  neuf  unites^  cinquante  cinq  mille 

cinq  cent  denKunitSs. 

34.  Soixante-dix  mille  qqarante  untY^f,  quatre-vingt 
mille  quatre-vingt-sept  «m/^«. 

35.  Cent  dix-sept  mille  cinq  cent  vingt-deux  uniiit, 
^36.  Quatre     ent  trente-cinq  mille  deux  cent  qualre- 

^^ingt-dix-sept  ttn«7f«. 

37.  Huit  cent  mille  six  cent  quatre  uniUs,  six  cent 
un  mille  deux  vtiiUst  • 

-*»o»-iicpV€efttdix-hutt  mille  troiicent  tlenx  iffitif^^  ' 


quatre  mille  quatre  uniUt. 


-ix 


Ik 


^i^w^  iMes^^^'^'^ljr^'f^^ 


3  9.  ;Dieuz  millions  six  cent  ying^cinq  mille  quatrt 
cent  deux  unites,  V 

40«  Dix  millions  six  cent  mille  trois  cent  vingt-cinq 
vnitis,  X  . 

41.  Quarante-irois  millions  neuf  cent  mille  vingt- 
quatre  vnitis, 

42.  Deux'cent  millions  six  cent  douze  mille  cinq  r^t 
quatre  unitis. 


ADDITIQN.  (2.) 


15.  L'addilion  est  une  operation  par  laquelle  on  joint 

ensemble  plusieurs  quantit^s  de  m^me  espdce  pour  en 

faireun  seul  nombre  ou  total. 

Ainsi  I'op^ration  par  laquelle  on  tjouyerait  la  aomme  des  nom- 
bres  6,  5,  4  et  3,  perait  une  addition. 

16.  Par  quantit^s  de  m6rae  espdce,  on  entend  cellef 
qui  portent  la  mdme  dinomi nation. 

Ainsi  on  pent  addftionner  desschellings  avec  des  schellings,  det 
verges  avec  des  verges,  des  toises  avec  des  loises,  etc.;  mais'  on 
•  li  additionne  pas  des  icl^llings  avec  ^es'verges,  des    toises  avec 
des  pieds,  etc.        '  V 

...■••■ '  ■-  1 

17.  Pour  bjen  poser  raddition,iI\faut  «crire  lesnom- 
^bres  de  manidre  que  les  unites  sojent  sous  les  unit68, 

les  dizaines  sous  les  dizaines,  les  cehtaines  sous  les  cen- 
taines,  etc.,  comme  on  le  voit  ci-desspus ; 


434678 

1323 

284 

82 

'Jl_ 


:**'- 
./ 


-mr. 


'^1 


Ir    ■:  • 


"•\ 


"Y-. 
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IS.  On  commence  I'addition  paries  ohifires  de  la 
premiere  colonne  k  droite,  afin  que,  dan&  les  nonibrea 
entiers,  on.  puisse  porter  4es  dizaines  qui  proviennent 
de  I'addition  des  unites  i  la  colonne  des  dizaines,  etiea 
centaines  qui  proviehnent  de  la  colonne  des  dizaines  k 
la  colonne  des  centaines,  ainsi  de  suite. 


EXEMPLE  : 


^ 


Qrel  est  le  total  des  trois  nombres  suivants :  428,635; 
et  SH?  R^ponse,  1937  unites. 

OPfiRATION: 

428- 
635 
874 


■>•     (V 


^ 


i.Tolal,  1937 


A.prte  avoir  &rit  les  nombres  Ics  uns  sons  les  autrps,  je  com- 
mence par  additionner  les  unites,  en  disant:  8  et  5  font  Id,  et  4 font 
17  ;  en  diz-sept  anitds  il  y  a  une  dizaine  et  sept  unites  ;  j'^cris  7 
nnit^  et  je  retiens  one  dizaine  poqr  la  porter  au  rang  des  dizaines. 
A  la  seconde  colonne,  qui  estceile  des  dizaines,  je  dis:  1  de  rete- 
nu  et  2  font  3,  et  3  font  6,  et  7  font  13  ;  en  treize  dizaines  il  ya 
ane  cenlaine  et  3  dizaines  ;  j'dcris  3  au  rang  des  dizaines,  et  je  re- 
tiens 1  centaine.  Je  passe  t  la  3e  colonne,  en  disant :  1  de  rete- 
nu  et  4  font  5,  et  6  font  11,  et  8  font  19 ;  f^cria.  9  an  rang  des 
centaines,  et  j'avance  1  an  rang  des  mille,  et  j'ai  1937  pour  la 
■omine  ou  le  total  des  trois  nombrM  proposes. 

19.  Pour  faire  la  preuve  de  Taddition  il  faut  retran- 
cher  la  premiere  sommeet^aire  Paddition  desautrei 

3h4^«v«elad( 


•omme,  et  si  le  total  ^gale  celui  de  la  rdgle,  Topi^httion 
eit  bien  faite,  comme  on  le  voit  dans  I'exempleyi-aprdi : 


5^f«!;F^f■-f?=»¥J?^,TP^I^■'^g^^^^^^^^p■ 


'•» 


IB 


n 


:^/> 


Ains.,  aprds  avoir  fait  I'addition,  j'ai  retranch6  par 

uneligne  le  norabre  427:  j'ai   addilionn6  les  quatro 

autres  nombres  qui  m'ont  donn6  1459,  lequel  aioul6 

avec  427  donpe   1836:  nombre  qui  ^gale  le  total  de  la 

Iregle. 

,■      ■  W  /  "T  ■ 

Ques^ons  aur  Vaddition, 

boirrr";r,"   oti  feut-il  commencer    I'.ddi.ion  ?^19. 
Vomment  foH-on  la  prejive  de  I'addiiion  ? 

^r^cesjur  laJ\rumiraUonet  surPJiddiiion. 
,^/^»i«  43.  Ecriveasen  chiffres  le«  nombres ^Sui-    ' 
m:   dix-huit  unit68,  1  quotre-vingt-quinze,  +  cent 

t\^A  ""*^?"'''  +^'°"  ^"*  *^>  *-  «•>    cent 
l^pt,  et  faites-en  la  somme.  . 

F.  44.  Quel  est  le  total  de  sir  c^ts^  unitds^  +  huit 

^^«r     •''"'''"*"'  +  "^P*  ^^"*   cinquante-neuf,  I 
^"^^^a^^P^e  et  cinq  cent  cinquante-cinq  ?  '  "^  -^ 


X 


W-' 


r'^ 


p.  45.  Ecrivc*^Uli  cent  dix  unites,  J|-neuf  cept 
neuf,  4-  'six  ctpt  soixante-six,  +  sepi  cent  quatre-vingt- 
dix,  +  deux  ©eht^oixante-dix-neuf,  +  neuf  cent  un,  + 
cent  onze,  et  dites-en  le  total. 

P.  46.   Ecrivez  cent  quatre-vingt-quinze  unitfe8,4. 
deux  cent  onze,  +  cent  dix,  +  cent  qualre-vingt-dix- 
^neuf,  4- huit  cent  un,  +  8ept  cent  soixante-dix-sept,^^^ 
neuf  cent  un.* 

P;47.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  rsl^c 
cent  quatre  unites,  4.  huit  cfent  dix,  4-  troia  cent  trente- 
trois  4.  mille  deux  pent  vingt-six,  4-  irois  mille  quatre, 
4.  quatre  mille  quatre  ?  ' 

P.  48.  Quelle  est  la  somnie  total^e  quatre  mille  six 

ufcentquinze, 
X  cent  dix- 


atre-vingt- 
nze,  4-  douze 


cent  quarante*deux  unites,  4-  si: 
4-  mille  vingt-quatre,  4.  n( 
neuf/ 

P.  49.  Ecrivez  deux  mille 
dix-sept,  4.  vingt-trois  mille  six  cer 
mille  six  cent  dix,  4.  mille  qulnze,  et  dites-en  le  total. 
P.  50.  Quelle  est  la  somme  tot?ile  de  dix-neuf  mille 
deux  cent  vingt-trois  unites,  4- cent  vingt-cinq  mille 
neuf  cent  |oixante-dix-neuf,  4-  cent  quatre-viiigt-neuf  j 
mille  vingt-trois,  4.  cent  mille  six  cent  dix,  4-  trois  mille 
trois  cents  1 

P»  51.  Ecrivez  quinze  mille  huit  cent  soixante-dix- 
neuf  unites,  4- quinze  mille  neuf  cent  cinquarite-sept, 
4-  cent  mille  cent  un,  4-  huit  cent  dix  mille  sept  cent 
quatre-vingt-dix-neuf,  4-  neuf  cent  soixante-quinzej 
mille  vingt,  4.  cent  mille  cent  dix,  etfaites-en  la  somrhe. 
■  p>  fi?.,  Kcpu^g  r.ftnt  dix  mille  deux  cents  unites,  \: 
neuf  mille  cent  quatre,  4.  quatre  mille  six  cent  dix,  4! 
dix  mille  cent  dix,  4-  quatc«-viugt-quinze  mille  troiil 


eent  troia,  +.  hail  mille  b^t  cei^  q^tre^Tingt-huit,  et 
fiiites-cn1e  total.  I 

P.  53.  Ecrivez  neof  miile  neuf  ^nts  unitiff,  +  sept 

mille  troi», +,8oixante-neuf  mille  c«nt  dix, -f  cent  un 
mille  cent -onze,  + cent  onze  mille  cent  dix,  +  cent 
deux  mille  cent  vingl,  etdites  quelle  en  esllaRomme. 

P.  54.  Faites  le  total  des  nombrea'suivKints:  cent 
mille  cent  vingt-trois  unites,  +  trois  fcent  mille  dix,  + 
cent  soiiante-quinze  mille  toeuf  Cent  qm^e-vin^-dix, 
4.neuf  cent  mille  neuf  cent  dix, -f  cinq  cent  vingt- 
cinq  mille  cinquante,  +  neuf  cent  mille  quatre  cent 
quarante-quatre. 

P.  55.  Quel  est  le  total  dea  nombres  auivants :  cent 
mille  neuf  cent  qaatie-vingt-dix-neuf  unites,  +  cent 
millions  un  mille  quatre  cent  quarante-quatre,  +  soix- 
ante-dix-se]pJ^millions  §ept  cent  soixantc-dix-sept  mille 
septrcent  sept,  +  dix  millions  cent  dix  mille,  +  cent 
millions  quatre-ving-dix  ? 

Jlutres  ixercises  sur  VAddittoik 
(56.)        (57.)        (58.)        (59.) 

3214  1476  3264 
4704   5665   2415 

8917  ^763  2354 
6406  5275  4732 
5234   4235   7649 

61.  3460  +  2435  +  6253  i|- 4635  +  3466. 

62.  3521  +  4235  +  6364  4-  7182  +  2467. 

63.  64075  -J-  3192  +  79608  +  25384  +  91670  -^ 
^82fr. 

64.  79356  +  24862  +  5893  +  91756  +  648  +. 
SIS753  +  6*79v 


4763 
423 

•47 

604 

37 


(60.x 

2T 
4Q7 

64 

6076 

491 


f 

•3. 


.  * 


d4 


-h  »9J116  -f  93688  +  785495. 
67.  25832941  +  78069552+«51083444iooifi<i,s 

69?8TOr"'^""'  ™°'^^**"  +•  67M690  +  7891296  +  ' 
S^''^^  +  '^^^^  +  34567891*^ 

73.  91063453+497891*1  +436789  +221459'! 
769123689.  -.       •'•''*'"  + 

.      f^oblimes  sur  I'jlddHiM. 

J  age  <leS9ans:  quelle  est I'anntedesa  morlj' 
_  75.  Un  rtgin«int  est  con.p„6  de  3  batail^s  dont  le  W 
1«.  «»'npteeneffeclif940homme,,le2e.94letle3e 
■   912:dite,l'effec.ifdecer*g™ent?     .     -d-t 

76.  Une  p6pi„iire  conlient  427  poiriers.  247  pom- 

^^T!'  «ri-ie'«,563  p«che«,e.  389.  abricoUert: 
combien  d'arbres  en  totaIit6  ? 

77.  Combien  il  y  a-t-il  d'^ldves  dan€  une  majaon  d'e- 

duclitioa  divis^e  en  5  classes  de  la  manidre  qui l^it :  la 

le.  contient  57  6\6ve3 ;  la  2e.  65  j  la  3e.  72 :  ja  4*'.  is .  «♦ 
In5p   1?qt  *^'flp,et 


mo  ooh  HI^P"^"*'**"  ^«   ^«  Martinique  est  d»e^roii 
109,995  habitants  j  celle  de  Pile  Bourbon^  de  97,00ar 


p-4. 


.fcti 


cBe  da  S«n*g„,  j.  16.130 ;  cell*  de  I,  G«„„  ,„. 

,..«., de   7,331.  etce.ledeIaG„adelo»peX"\[73 

/».  X^  noftilw des  naissanccs,  en  Franc..  *„    to^o 

80.  Xe  iioinbre  de.  d«c4s,  en  France  en  Ifiao      i.i 

M*53i  en   1830.  de  809,830    'e"    1831     -. 
«2^=*'^»'-^<'e,;d*i*.V^j^.'^-,^- 

borf'W  ";'"'¥*""'  ~'"'"''  33  vai^eaaxde  h,i,. 
l)ord,38  frigates,  26   corvettes,  et  29  bricka  •  rn„,h- 
con.p.e.t.„ede  navire,  de  touL  g„„SV  '" 

je  do.3  encore  364  schelihs  ?  •        -   .  ^ 

I  aant  ces  trots  ann^es  ?  *^ 

„rt  r      syuSTRACTIOS.  (3.) 


I  rriranrne  un  aombie  d^un  autre  nnmh  ^        "" 

[de  comblen le  plus  1„1^     T  r!r"  '""»«^^'*» 

Ain«,  I'opdration  par  laaadL  «„        .P'"*'^^*"- 
«oinbien47«,rp.*ge23  J^rf  ■'^'^««'i» '^  conn«U«  d. 


■/J 


'■\ 


m: 


\  20 

J      '   ^-^ 

■*  .  ■  . 

21.  L«  r*8ultal  «lola  ioustraction  se  nomm*  rerte, 

«xcd8  on  difference.  -  m  x.    a  i^ 

22.  Pour  feire  la  aoustraction,  on  6cnt  d  abord  le 
ftlu8  petit  nombre  sous  le  plus  grand ;  ensuile  on  6te  les 
unites  du  plus  peUt.de  celle  duplas  grand,  et  on  met 
le  reste  au-dessous  de  la  mfeme  colonne ;  on  6te  de  mfime 
ic.  dizaines,  lescentaines,  etc.  Si  le  chiffre  inferieure  est 
6gaU  son  correspondant  sup6rieur,  oir  ecrit  zfero. 

EXEMPLE  : 

Soit  k  trouver  la  difference  entre  ces  deux  nombres, 

783  et  423. 

'^  operation: 

f,,  *        783  unites. 

\'^^-  ■•■    _^   ■-■■-;■.  .423    -  ;  ■     . 

Difference  cherch6e,      360 

Aprt.  avoir  plac<5  le  plus   ^itflombre  aousle  pltfs  gmnd, 
ccmmen^ant  par  la  droite  Je  dis :  3  6t6s  de  3  re^e  0  <j^ 
de«ou. ;  enauite  2  6.€.  de  8,  reate  6.  que  i'6cnB  de  mtoe    e„fiu 
4  6te8  d^  7,  reate  3.  Le  reate  ou  la  Affirence  eat  done  360. 

23  Si  le  chiffre  inf6rieur  est  plus  grand  que  le  supe- 
rieur;  on  augmente,  par  la  pensie,  celui-c»  de  dix, 
«leur  d'une.  unit6  do  chiffre^  qui  est  immediatement  i 
pSicheet  qu'ilfattt  ensuite  consid^rer  comma  layantj 
demoins. 

EXEMPLI  : 

Otes  483de  876. 

opfiRATioif : 

/   ■.-.  -  .876 ; 

48a 

/ 

._     _*   _     Beile,  39^ 

c 


TPr^p^"  fl-'^r*'T»|^s^^n'"s^''^*>*''^^^ 


n 


Poar  Mxt  cette  operation,  je  dit:  3  6t^8  de  6,  reste  8.  Enmit* 
8  61^  de  7»  ne  se  peat :  j'eiDprante  sur  le  chifTre.fc  gauche  un« 
centaine  qui  yaut  10  dizaioes,  tet  7  que  j'ai  font  17  ;  alon  je  dis: 
8  6t6s  de  17,  reste  9.  Ayant  empr^ntd  sur  le  8,  il  ne  vaut  plus 
qne  7,  je  dis  done  :  4  6t^s  de  7,  reste  3,  que  j'dcris:  de  sorts 
que  la  difr^rencie  ou  le  reste  est  de  393. 

24.  Si  le  chifTre  sur  lequel  on  doit  einprunter  efit  un 
z6ro,  il  faut  faire  I'emprunt  sur  le  chifTre  suivant  ; 
mais  comme  une  unit6  de  ce  chifTre  eifjaujt  dix  de  la 
Golonne  ou  se  trouve  le  zhrq,  on  en  6crit  9  sur  ce  z^ro 
ct  on  rfedt^it,  par  la  pens^e,  la  dizaine  restante  en  dix 
uniles,  qiJe  I'on  ajoute  au  chiffre  qui  est  trop  faible. 

EXEMPLE :    ■:;:. 

Soit  le  nombre  de  340S  dont  il  faille  soustraire  1059. 

\^  OPERATION  : 

3408 
1059 


2349 


Comme  on  ne  pent  6ter  9  de  8,  et  qu'on  ne  peut  eraprunter  sur^ 
le  premier  chiffre  il  gauche,  puisqu'il  n'a  pas  de  valeur,  on  em- 
prunte  sur  le  4  une  centaine  qui  vaut  dix  dizaines,  on  en  laisse  9 
sur  le  zdro,  on  joiqt  la  dizaine  restante  aux  8  unitds  et  on  a  18, 
desquels  ayant  6i6  9  il  reste  9  ;  on  6te  ensuite  les  4  dizaines  d« 
9  qu'on  a  laiss^es  sur  le  z6ro,  il  reste  5  ;  le  reste  comme  i^  I'ordi- 
naire.         ^ 

25.  S'il  y  a  un  grand  nombre  de  z^ros,  il  faut  prendre 
sur  le  premier  chiffre  significatif  une  unitd  que  I'on 
r6duit  en  ube  dizaine  de  l'unit6  imm^diatement  inf6- 
rieure  ;  on  en  laisse  9  k  ce  rang,  et  on  r^duit  Tuntt^ 
conserv^e  en  une  dizaine  de  I'ordre  inf^rieur'suivant^ 

ju'au  dernier  chiffrerw 
ni^re  dizaine  est  ajout6e. 


4  ^U^*V^^^^il^'i^* 


ft      .      ; 

SXEMPLK  : 

^De    60000 
>       Otez  43454 


ij- 


i't  r. 


6546 


Ife  pouvant  6ter  4  de  0,  ni  faire  d'emprunt  Xr^mmoB  «.i 

me  2";  '^^  di^ainea,  j'en  place  9  au,  le  troiai.me  z^ro  ;  e^^ 
reate  une  d«aine,  de  Jaquelle  j'dte  4,  et  il  reste  6.       *  ' 

^6.  Lapreuve  de  la  soustraction  se  fait  en  ajoutant 
laplurpetite-quanthe  avec  la  diff6,^„ce:.  si  la  somme 
egale  la  g^^  quantity,  l'op6ration  est  juste. 

"         '/''■  ,:.    '      '      ElfEMPLE  : 

De  3507S,  on  veut  oter  27S99.  | 

.  ;     ♦     '  35078  • 


27899 


Reste  etr6ponse,  7179 


Pren%..,...,. 


■WW 


<**,' 


Ponr  faire  la  preave  de  cette  operation,  j'ai  aionM  I.  «./ 
^  ^.ntie. a7899.vec  la  diff«,ence  7079, et  'af  e.^^^  ^^^^^^^ 

.oiS^r"?'^'?^^'* '"  soustraction  de  la  m^ni^ro 
.    !u?n     f  *'*  P^"'  «3^p6ditive  dans  la  pratique : 
AiMu  daw  I'exemple  pr^cddent.  an  li«..  J«  j;«..-_._  ..  ., .. 


^W 


dlminner .  Ifc^^ 


•mprunte  pn  ingmente  eelni  de  daaaon.,  .t  on  op«r. 


) 


Ljneurswvaiit,  dmnt :  un  de  rctena  et  9 font   10  6€adol7  il 
r  reale  7  et  je..etien.  1  ;  i  et  8  font  9  6.6  de  10  r«Ke  iTetc 

gtiestions  sur.la  Souairaction,     ^^^    | 

lion  ?-23.  Ma.8  8,  le  chiai:e  inftrieur  eat  DteS^d  qt,.  ion  cor- 
empranter  e«  on  z^o.  que  fau.-il  iairo  ?-25.  ^'il  y  a  mnd 

rZclron  r '""^°"  '-'''  ^°"--»  ^-"^  encWe  Ibire  1. 

^xercices  sur  la  Soustraction,     .     /t 
85.    De........428 


"  ........973 

•  •  •  ••..j835 

"  .....f.3900 

" .^.1571 

** ..49469 

"  .......7070 

" ..79906 

"  .....190540 
«  ...90000005 
•*  ..►.405907 
"  .....8950076 
"   ..14003325 
«*  ..15989700 
*  ...21630600 
«  «.945000090 


...  •**,» 


f\ 


i02. 
V  103. 


*^  ».3a7008974>  " 
.90555549  ** 
«^.  97660054 


217 

74a 

..539 

«..■...  351 

...945 
.1557* 
..5075 
.16134 
30409 
3955'^ 

"•••••^....55595 

'•  •...-...4137976 

"  • ..-988827 

••.. 154379^ 

"  •• ..737898  • 

:i560734 


« 
it 

tt 

« 


>. .  • 


(( 


........40073049 

........9900099  ^ 

**-^w  V.I,  14550045 


% 


'^-,. 


\  t    "'   24     ''   ' 

*     >■   .       v  V 

104.  De..4l8454.6945   6tez,...;it8809709 

105.  «  ...154400000  " 94791994 

106.  «  ..^7908089  ««  ...... 5545737 

107.  «  . .  .8300044^  « .'  99888 

108.  •«  ...97021901  « .400394 

109.  «  ..190054009  «^  ....'..4590489  . 
:.'llO.  ««  ..141000000  '^T- ..700909 

111.  •<  ..127321155    <♦  ......1300475 

112.  ♦«  ..10007449    «  ......9068073 

113.  .  ,«  ..909005409  .......  37400^5 

.    Prohlimes  sur  lii  Soustr action,  / 

P.  114.  Trouvezladiflferencede  7041^6942. 

P.  115.  Quel  est  rexc6dant  de  85450  6ur  64498  ?  *  ^i 

P.  116.  La  difference  de  deux  nombres  est,880,  le 
plus  grand  est  1200  :  quel  estle  plus  petit  ? 

P.  117.  Quel  est  le  nombre  qui  deviendrait  650,  si 
on  y  ajoutait  45  ? 

P.  118.  Un  p^re  et  son  fils  ont  ensemble  160  ans,  lo 
pdre  en  a  92  ;  quel  est  rige  du  fils  ? 

P.  119.  Quel  est  le  norabre  qui  deviendrait  8809,  si 
on  I'aiigmentait  de  756  ? 

P.  120.  Un  pfere  avait  30  ans  lorsque  son  fils  naquit : 
quel  seral'age  d^  fils  lorsque  le  pdr^  aura  95  ans  1 

P.  121.  Quel  noinbre  faut-il  ajouter  k  357  unites  | 
pouravoir  8000  unites  1         ,    -  .^ 

P.  122.  Louis  XIV,  monta  siirletrdne  en  1643,  et| 
mourut  erf*1715,  combien  d'anndes  a-t-ilr6gn6  ? 

P.  123.  On  compte  150,814  habitants  a  Lyon,  etj 
•146j239  a  Maraeiile,  quelle  egt4a^4iff<&rcBca  cntr»4e 
population! de  ces  deux  villes  t  .-; -u     ,  ^i 
^    P.  124.  Phtrimoad  noita  inir  to  tr^ne  i%  Fr«nct| 


25 


en  420:  combien  y  a-t-il  eu  d'ann^es  en  1840,  que  cet 
evduement  a  en  Heu  1 

P.  125.  En  1332,  il  mourut  44462  personnes  dans 
!a  ville  de  Paris,  dont  18602  chQi6riques :  combien  en 
mourut-il  d'autres  maladies  ? 

P.  126.  La  premiere  croisade  eut  lieu  en  1096,  et  la 
Bepti^me  et  dernidre,  en  1270 -,  combien  d'annetss  ont 
dare  ces  expeditions  lointaines  ?  . 

P.  127.  Sous  Phillppp-Ie-Bel,  la  population  de  Paris 
efait  de  125,000  ^habUansj  en  1837,  elle  etait  de 
909,126  J  de  combien  avait-elle  augmenle  A  ceite  6poquel 
-  11^  128.  I/egUse  m6tropolitaine  de  Paris  lut  com- 
mencee  en  1 162 1  combien  faut-il  encore  attendre  d»an- 
nees,  k  partir  de  1844,  pour  qu'elle  ait  800  ana  d'exi*- 
tence  1  ' 

^    P.  129.  Un  fermier  devait  de7887  k  son  propri^taire, 
il  donne  je995  :  combien  lui  doit-il  encore  ? 

P.  130.  Lea  Israelites  partirent  de  TEgypte  i'an  du 
monde25l3,  et  le  temple  de  Salomon  fut  biti  Tan  du 
monde  3000 :  combien  s'est  il  pass^  d'ann^es  entre  ces 
deux  ev^neniens  t  .      • 

P.  13  L  La  poudre  a  canon  fut  invept6e  en  1302 : 
combien  d'anneesse  sent  ecoulees  depuis  son  invention 
jusqu'en  1844? 


i  MULTIPLICATION.  (  4J, 

28.  La  mnltiplication  eat  ime  -iteration  paHajproup 
on  prend  qn  nombre,  qu'on  appelie  multiplicande,  autant 
defois  au'il  est  ifidiqu6  parun  autre  nombre,  appel^ 

%  3     / 


^m 
-.^x- 


multiplicatevr,  pour  avoir  un  f^sultet  quVn  nomme 


-  ■  •  ,  » 

_  Ainsi  pour  avoir  Iv  resuhat  de  3  verges  de  toile  it  4  echellinga 

la  verge,  il  faul  faire  la  multiplieation,  parcequ'il  faut  prendre  3 
foia  4  pour  avoir  12. 

29.  Le  multiplicande  eit  le  itombre  que  le  sens  du 
probl6me  iadique  devoir  6tre  r6j>ei6 :  il  e^&dinaire- 
ment  de  md me  nature  que  le  prod uit.      ^'kt^J 

Ainsi  dans  cet  exemple  :  la  verge  de  drap  co4te  SS  schellings, 
combien  coiiieront  6  verges  ?  le  muHiplicande  est  26  sch.  parce- 
que  c'est  le  iipmbre  qu'ii  faut  rdpdter  6  fois  pour  avo.-r  le  prix  de 
mx  verges ;  il  est  aussl  de  m^me.naiuM  que  le  produit  cherchd, 
et  le  multiplicateur  est  6  verges. 

30.  Lq  multiplicande  et  le  multiplicateur  sc  nomment 
facteurs  de  la  multiplication  ou  du  produit. 

Ponrop&cr  fiicilement  la  multiplication,  il  faut  eavoirpar 
ccBor,  la  table  suivant?  : 


TABLE  i)E    MULTIPLICATION. 


2  foia  1  font  2  ' 
2         2  4 

Ci 
8 
10 
12 
14 
16. 
18 
20 


2 

8 

2 

4 

2 

5 

2 

6 

2 

7 

3 

8 

2 

9 

2 

10 

2 


j    3  foia  1  font  3 

3  2  6 

3  3  9 

3  4  12 

3  6  1.1 

3  6  IS 

3  7  21 

3  8  24 

3  9  27 

3  10  30 


12 


24 


3 


4  fois  I'font  4 

4  2  8 

4  3  12 

4  4  16 

4  5  20 

4  6  24 

4  i  28 

4  8  32 

4  9  26 

4  10  40 


TT 
12 


"ST 
36 


4 


11 
12 


44. 
48 


ssaijien'SsffflSissiasi^asiatscs*:; 


•^^^^^^f^^f^^ 


iVn  nomme 


ii  4  «cheIUng8 
aot  prendre  3 


ue  le  sens  du 
eynHainaire- 


»'     "Kr-' 


>^  Echellings, 
25  8ch.  parce- 
voir  le  prix  de 
roduit  cherchd. 


86  nomment 


But  eavoir  par 


)is  ITont  4 

2 

8 

3 

12 

4 

16 

5 

20 

6 

24 

i 

S8 

8 

32 

9 

26 

10 

40 

11 

44^ 

12 

48 

;■?■  '^«»^^i^r*f^'vj^^*rrtf^! 


.'»•''■*»»» 


.    28.  _ 

^1.  Fbur  eflectuer  la  multiplication,  lorsque  le  inuU 
' tiplicatcur  est  iin  seul .  chifire,  aprts  avoir  p]ac6  le 
multipticateur  sous  le  mu1tiplic^ndt.s  et  tird  un  trait 
sous  ,ce  dernier,  on  prend  chacun  des  chifTres  du  multi- 
plicande  autant  d&  fois  que  i'unit6  est  con tenue  dans  le 
muttiplicateur  ;"SH'un  des  produits  donne  des  dizaines 
de  I'ordre  qui  est  multipii^,  on  He  pose  que  }es  unil^s, 
et  on  joint  les  dizaines  auproduit  sui  vant. 

£X£mple: 
On  veut  multiplier  632  par  4,  quel  sera  le  produit  ? 

OPfiRATION. 


'f- 


»v^ 


532 
4 


Pour  faire  cette  op6ration,  je  multiplie  d'abord  IpsunittfE*,  en 
disant  :  4  fois  2  font  8  ;  j'^crid  8  sous  les  unitds.     Je  passe  au 
second  chiiTre  en  disant. :  4  fois  3  dizaines  font  12  dizaines,  j'6cri8 
$  dizaines  et  je  retiens  1  centaine,  pour  la  joindre  an  troipi^me 
^'fproduit,  que  je  fais  en  disant :  4  fofs  5  centaines  foot  20  centaines 
-  'et  1  de  retenue  font  21,  que  j'dcris  en  entier,  pnrcequ'il  n'y  a  plus 
rieii  k  multiplier.    Le  nombre  2128  est  le  produit  demands,  car 
il  contient  4  fois  le  muhiplicande.    Eii  effet,  il  renferme  4  fois  les 
unites,  4  fois  les  dizaines^  et  4  fois  les  centaiites  'A\  renferme  done 
4  fois  tout  le  nombre  532. 

32.  On  connait  ordinairement  que  la  solution  d*nn 
probl6me  exige  une  multiplication  loreqiie  la  yateur  de 
I'unitfe  est  d6signie,  et  qtt*btrdemaftde  celle  de  plusieurs, 
ou  cejlfr^e^uelques  parties  de  l*unil6. 

./■  BXEMPLE  ; 

On  salt  que  25  schelins'  sont  la  valeur  d'une   toise  d'ouvrage, 
combien  co<)iteA)nt  15  toises  du  mSgie  ouvrage.        — -      

.  •    ••  ■     .  ■    .  ■    ,  ■     •     X 


■-<!..■  . 
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thnscet  eiemple  on  connatt  le  priz  d'aiie  toise.et  on  demands 
eelui  de  15  ;  le  prodait  sera  ^videmmont  €gal  a  15  fois  celui 
d'une  toiae  ;  le  problvme  exige  done  une  multiplication.  ^ 

33.  Lorsque  le  muUiplicateqF  est  un  nombre  compose 
de  plusjeuN  cliiffres,  on  fait  Stuts^nt  d'operations  parti - 
culid^es  qu'il  y  a  de^  chiffres  dans  le  inultiplicateur, 
c'est-a-dire  qu'aprds  avoir  "mulnplit^  par  les  unites,  on  ^ 
multiple  par  les  dizaines,  mais  on  avance  leproilui 
d'un  rang  vers  la  gauche  ;  on  multiplie  ensuite  par  lea 
centaines,  ayant  soin  de  placer  au  troi^ji^me  rang  lo 
produit  qu'elies  dohnent,  etc. 

Nota. — On  doit  toiijoiirs  poser  le  premier  ctiiffre  qni  vient  au 
produit  sous  cplui  qui  multiplie  ;  ainsi  dans  Tezeinple  suivant  : 
multipliant  6  parS,  j'ai  48  ;  je  pose  le  8  sous  le  6  ;  miiltipUant 
par  le  5  11  vietit  40,  je  pose  le  0  sous  le  5  ;  etc. 

exemple: 
Soit  219  i  multiplier  par  456. 

OPERATION  :        ■ 

218 
X456 


> 


^X308  produit  des  unites. 
1090    produit  des  dtzaines. 
872      produit  des  centaines. 


99408  produit  total. 
t^OUr  faire  cette  operation,  apr^s  avoir  multiplie  par  ||B0  nnit^ 
comme  dans  Tazemple  pr^c6 Jentje  passe  anx  dizainea,  je  maltiplie 

teiHantere  W  ffluWplieande  #18=^ 
produii  d'un  tang,  c'est-&-dire  qje  je  le   porte  sous  les  dizainea, 
etc.    Je  multiplie  ensuite  par  les  centaines,  ayant  aoin  d'avaVcsr 
encore  d'une  place  le  produit  qui  en  r^^sulte,  c'e«t-fc-dire,  que  j« 
«r^ria  ioaa  lea  centainea,  etc. 

3» 


7 


^ 


'-^-1 


ii 


T'^/i?^'*'s"'vS^JST''''^T^"^^*T/'*r"^*5'T^^-*^^'^^^v^*'^' 


Yffj'mc*'^^^'^ 


\ 
f 


•■\        .  • 
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:  .    34.  On  avanced'une  place  leprodahde«di2aiM8;de  deux  ce.J 
Iuide8centamea,etc.,parcequ'en  multlpliaut  lea  unitiSs  par  des 
dizainea  on  ne  petit  avoir  moins  que  de*  dizaines.    En  effet  10 
^  qui  est  le  plus  pertt  nombre.  qui>isse  exprimer  des  dizaines.' 
ttulaphd  par  1,  qm  est  le  plus  petit  nombre  qui  puisse  e^^irimer 
deaumtds,  donne  10.    Par  uue  raison  analogue,  en  muhipliam 
des  unites  par  des  centaines,  on  doii  avoir  des  ceMaines,  et  c'est 
pour  cela  qu-on  en  poite  le  produit  sous  les  centaines.        -        ^ 
35.  On  fait  brdinalrenaent  la  preuve  de  la  multiplica- 
tion par  une  autre  multiplication,  dont  Tun  des  facleurs  [ 
6gale  la.  i.  le  J,,  le  i,  etc.,  d'un  deceux  de  la  r^gle    et 

radtre^gale2.fois,-3foi8,4  fols,  etc.,  I'autce  facteur  de 
lardgle.  .     ' 

On  pent  aupsi  faire  la  preuve  en  changeant  Ifes  deux 
facteurs,  c'est-A-dire,  en  nbettant  le  multiplicateur  i  h 
place  du  multiplicande,  et  rdciproquement  comme  dans 
le  2'n«»  exemple.  5|^c  uans 

*    Preuve  de  PopiratidnprScSdmte. 
__  ..  "  ,  1"  E3?emple; 

jyioiti*  du  multiplicande,     J09 

Double  du  multiplicateur,  912  t. 

_  »     ■ 

'  ,  2*8  produit  des  unites. 

109  produit  des  dizaines. 
yol      produit  des  centaines 


99408  produit    total    ^gal 
celui  de  la  r^gle. 

2n"'EXEMPLE:  ^ 

456     . 
SIS 


i 


=^m^ 


tf' 


456  ■ 
91:^ 

■ u— " 

99m 

■     \. 


<Jj 
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Pour  jastifier  la  m€thode  du  premier  exemple,  il  faut  remarqocr 

olrTnlr  *  ""*''"'  dumultiplicande.sion  ne  le  multiplie  que 
par  le  raulttphcateur  pnmitif.  le  produit  ne  sera  que  la  moitid  de 
ce1ui  de  la  rigle  ;  il  faut  done  pour  ^tablir  la  compensation,  dou- 
Dler  le  multiplicaieur,  ainsi  dcs  autres.       • 

36^,S'iI  y  avait  un  zero  dans  I'uti  desfacteurs,  ou 
dandles  deux  facteurs,  on-op6rerait  comma  dads  I'ex- 
emple.suivant :  * 

On  veut  multiplier  109080  par  36050  ? 

*      H    '  op£ration  : 

109080 
36050 


5454000 
''  6544800 

327240  . 

Produit,  3932334000 
Pourfairece.te  multiplication,  j'dcris  d'abord  le  Aftmitxrito 
du  multiplicateur  au  rang  des  unites,  puis  je  multiplie  par  le  5  en 
dieant :  5  fois  zdro  ne  donne  rien.  j'dcris  zdro  H  la  gauche  de  celui 
des  unitds.  c'est.ft-dire  au  rang  dei  dizaines.    Je  continue  en  di- 
sant :  5fois  8  font  40.  j'dcris  0  et  je  reiiens  4.    Puis  5  fois  ^(^ 
ne  donne   rien,  maisj'ai   4  de   retenue  que  j'dcris  ;  j'opire  de 
m^me  pour  It  9,  etc.    Passant   au   zdro,  qui,  dans  le  multiplica- 
teuroccupele  rang  des  centaines.je  I'dcris  sous  le  mfimeranir 
au  produit,  et  je  passe  au  6  en  disant :  6  fuis  zdro  ne  donne  rien' 
j'dcris  0  au  rang  des  mille.  «tc.    Le  produit  du  3   doit  6tre  ^crit 
^galement  sous  le  rang  des  dizaines  de  mille,  parcequ'il  e«rime 
lui-m6me  des  dizaines  de  mille  ;  le  reste  ft  I'ordinaire. 
37.  your  multiplier  un  nombre  par  10  il  faut  ajou. 


ter  uu  0  a  ce  nombre  :  ainsilinirtpant  27  par  10  on  a 
270  ;  pour  multiplier  par  100,  ii  faut  ajoliter  deux 
26ro8,  etc.,  ajoutint  autant  de  zdros  qu'il  y  en  a  dana 
le  nombre  par  lequel  on  multiplie. 


/   J  «T;»^i*'!!«S'fi||M"iiW''^ 
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Questions  sur  la  Multiplication* 
28.  Qu'est^ce  que  la  multiplication  ?— 29.  Qu'e)?t-ce  que  le  liltll- 
iiplicande  1 — 30.  Quel  est  le  nom  cominun  aux  deux  terme's  dela 
tnultiplication  ? — 31.  Comment  fait-on  la  muUiplication,  lorsque  le 
multiplicateur  est  un  seal  chiffre  1 — 32.  ComnMia  eonnait-on  ordi- 
hairement  que  ia  solution  d'un  ^irbbl^me  exige  une  multiplicatioi)  t 
—33.  Que  faut-il  faire  lorsque  le  muUiplicateur  estltn^ombre 
composd  de  plusieurs  chiffres  ?— 34.  Pourqaoi  avance-t-oii  d^^dne' 
Place  le  prodnit  des  dizaines,  de  deux  celui  dee  centaines,  etc.  ?— ^ 
35.  Comment  fait-on  ordinairement  la  preuve  de  la  multiplication  t 
— 36.  Que  faut-il  faire  lorsqu'il  y  a  un  z6ro  dans  i'un  desfacteurs? 
'-^7.  Que  faut-il  faire  pour  mtiltiplier  un  noinbre  par  10,  par  100, 
par  1000,  etc.  ? 

Exercices  sur  la  Multiplication. 


132. 

749X46     . 

152.  3803607X74090   - 

■  plan 

133. 

8386x57 

153.  7654208x20963 

■  en  6 

134. 

97248X865 

'  154.      80097x74269 

I       ^' 

135. 

867894X996 

155.     192740x32730 

I  chaq 

136. 

84966rX7649 

156.      68940x4090       - 

I  pagei 

137. 

96824X4696 

157.     900007x700603   \ 

■      P. 

138. 

6654x789 

158.  4300407x700608 

■  30p 

J         139. 

76496X87969 

159.    460004x99304 

■      ^' 

140. 

7674X12478 

160.    960076x90708 

Bgagm 

141. 

3696x819162 

161.    690800x456007 

■  deyra 

142. 

69421X21704 

162.  7006924x540086 

I    ^'■ 

14l 

S684X/^56       * 

163. '896763)^907090^ 

B  seaus 

144. 

43ilr^  987654 

164.  1864321x609649'' 

I  y^" 

145. 

71^849x74323 
980708x70469 

165.  2465783  X368640X 

I      ^' 

I-.^ '      .146. 

J E ■ 1^    ati^ 

166.  7240036x4*029008 

■  nentt 

'  ■"■^ 147.; 

43X8901)0 

167.     879146X370854 

148. 

4916X69678 

168.    896385x66874 

I ' ' ' 

I             149. 

43208x4962 

1159.    378569x700000 

■  «r-rr-r 

^150. 

409x5400 

170.  3486000x860000 

■       " 

90l»80x9007 

171.  7146874X8191467 

1       -^Mk 
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ProhUfMS  sur  la  MuUiplicaii&n. 
P.  172.  Quel  est  le  prodiiif  Je  48  par  6371 
P.  173.  Mullipliez  4906905  par  789,  ©t  dites  en  le 
^oduit  .  "**      t 

\  P.  174.  Faites  le  produit  de  4090087  par  20708. 
\P.  175.  On  demandele  produit  de8475  par  49875  T 
*.  176.  Combien  y  a-t-il  de  lettres  dans  un  volume 
de  719  pages,  si  chacune  renferme  1539  lettres  ? 

P.  J  77.  Un  edifice  a  295  crois^es,'  chaque  crois6e 
est  de  24  carreaux :  <^oml)ien  de  carreaux  dans  tout 
r^dificcit  • 

P.  178.  Combien  compte-t-on  d'arbrea  dana  uno 
plantation  compos^e  de  95  rangees,  &i  chaque  rang^e 
en  dontient  178  ? 

P.  179,  Une  bibliothdque  renferme  75  rayons,    et 

chaque  rayon  contient  86  volumes :  combien  y  a-t-il  de 

pag^d  si  chaque  volume  est,  terme  moyen,  de  420  pages  t 

P.\i80.  Quelle  est  la  surface  d'une  chambre  qui  a 

30  pi(ds  de  Ibng  sur  25  de  larget 

P.  181.  Un  maitre  d'atelieremploie  20  ouvriers,  qui 
gagnent  chacun  3  schelings  par  jour:  quelle  somme  leur 
deyra-t-ilaprds50  jours  de  travail?.  " 

^..  182.  Un  embarquement  est  compos6  de  15  vois- 
seaux  sur  chacun  desquels  il  y  a  369  hommes :  combien 
yen  a-t-il  en  tduti  I 

P.  183.  Six  paniers  pleihs  de  pommesen  contien- 
nentchapun  15douzaines:  combien  en  contienncnt-ija 


*#., 


^       DIVISION.  (5.) 
3S.  La  division  est  une  op6ration  par  laquelle  on 
^     ^cherche  Tun  des  facteurs  d'un  produit  donl  on  connaf^ 

J'aiUre  facteur  et  ce  prbduit.  * 

2.._.        Ainsi   Jiviser  12  par  3,  c'e«  cher^r  mi  nombre  qui,  dttint 

multiplid  par  3,  donn6  12  au  produit.  |i^odrtit  se  nomme  divi- 

dende,  le  facteur  connu  dit)iaeut,ti  celjul  qu'on  cherche  quotient. 

39.  tour  disposer  les  termes  de  la  "division,  on  place 

»ur  une  in6me  ligne  le  dividende  et  le  diviseur  s^pards 

par  uii  traiUerlieal,  on  gouligne  le  dfviseur,  et  on  met  le 

.     quotient  dessous. 


fXEMPLE  : 


Dividende  IS 

18 

0 


&-  Diviie^ur. 


3  Quotient. 


,'v\ 


Ayant  gcrit  le  dividende  et  le  diviseur  ccJmme  il  vi^ntd'dtre 
dit,  on  examine  combien  de  fois  le  nombre  6  est  contenu  dans  18  ; 
on  voit  qu'il  y  est  trois  fois  ;  on  les  porte  au  quotient,  ens^te  (m. 
multiptie  le  diviseur  par  ce  quotient ;  on  porte  le  produit  18  sous 
He  dividende,  et  on  I'en  soustrait ;  commie  il  no  r^ste  rien  on  ten 
conclut  que  le  dividende  contient  le  diviseur-3  fois  exactenjent , 
•  ou  que  3  est  le  nombre  par  lequel  il  faut  multiplier  6  pour  que  le 
produit  6gale  le  dividende. 

40.  On  connait  ordinairement  que  la  solution  d'un 

problfime  exige  une  division  lorsque  la  valeur.de  pi u- 

sieura  unites  6tant  donn^e,  on  cherche  celle  d'unaseule. 

ETxemple  :  36  toises  d'ouvrage  ont  coCitd  324  schellings,  h  coxa- 
bien  revient  la  toise  ? 

■i_^°"^. '"'  Py^^L^"*^  °"  *^°"°'^'t  la  valeur  de  plusienrs  unites,  et  on 
-J™de  celle  a-uneseule  :  sa  solatlSiTSd^l^Si^e  jivi^on 

41.  Le  diviseur  est  tOHJours  le  facteur  connu  ;  ainsi 
dahs  I'exemple  cuivant :  75  sch.  sont  le  prix  de  5  toises  r 


"1- 


35 


It  on  connar 


i  corabieh  revlent  la  toise  ?  Le  nombre  5  est  le  diviaeur 
parcequ'il  est  le  nombre  qui,  inultipli6  par  le  prix  de 
la  toi^e,  doit  donner  75  schellings  pour  produit, 

42.  On  connait  le  nombre  de  chiffres  qu'il  y  aura  au 
quotient  en  sdparant  du  dividende  autant  de  chiffres  k 
gauche  qu'il  en  faut  pour  contenir  le  diviseur ;  le.  nombre 
de  chiffres  qui  restent  au  dividende,  plus  un,  indique  la 
nombre  de  chiffres  qu'il  y  aura  au  quotient. 

43.  Lorsque  l'enon)B6  d'une  division  est  tel  que  la 
quotient  doit  avoip-flusieura  cHiffres,  par  exemple,  des 
cenlaines,  des  dizaines  et  des  unites,  on  fait  d'abord  la 
division  des  cenlaines,  puis  celle  des  dizaines,  et  enfin 
celle  des  unites.     Soit  4689  ^  diviser  par  9. 

OPERATION  :  • 

46.  89  9 


45 


521 


18 
18 


.     09       '    ^    .     ■  '■ 

0  /  ■■,       '  "*■■  ■;  '" 

Apr6s  avoir  s^pard  les  centaines  par  un  point,  je  dis :  en  46 
combien  de  fois  9  ?  U  y  est  5  fois  ou  5  centaines  de  fois ;  je  mets 
le  chiffre  5  au  quotient,  ensuito  j'^cris  45,  produit  de  5  par  9,  sous 
46  ;  je  fais  la  soustraction,  ot  i]  reste  une  centaine  que  jo  rdduis 
en  dix  dizaines  par  la  pensde,  j'y  ajoute   les  ,8  que  j'ai  au  divi- 
dende,  ce  qui  fait  18  dizaines.    Je  les  divise  par  9,  en  disant :  en 
18  ovmbirtt-de  fuis  S^ i  il  y  m  2  fois  ou  deux  dizaines  .leTowf 
je  les  dcris  au  quoiitnt ;  je  multiplie  ce  nombre  par  9  et  je  porie 
le  produit  18  sous  le  dividende;  je  I'en  souttrais,  et  il  reite  z^ro. 


x- 


.4  36  ^ 

J'<cri«  a  c6i«  du  t6to  les  unites  da  dl'fldende,  et  je  recommence 
!lf  f "'""  ^  *'»«8nt :  en  9  cowjjien  de  fuis  9  ?  il  y  est  une  fois, 
j'fScris  i  au  quotient,  et  je  ph^e  le  produit  du  diviseur  par  ce' 
norabre  sous  Je  dividende  pduri'en  eoustraire  ;  commeiil  reste 
z6ro,  jVn  conQJu8,'^qtie  521  est  lo  quotient  de  4689  par  9,  ou  le 
Horabre  par  lequei  il  faut  multiplier  9  pour  avoir  ttn  produit  dgal 
au  dividende  ;  ce  qu'il  est  aisd  de  verifier  en  effectuant  la  mul- 
tiplication. 

4*.  Dans  chaque  diviaiort  partielle  it  faut  observer 
cinq  choses  :  lo.  que  le  produit  du  diviseur  par  le  chifire 
qu'on  6crit  au  quotient  doit  toujours  fetre  moindre  que  J 
le  dividehdfc  partiel  duquel  it  doit  dt^e  soustrait,  ou  lui 
6tr©  egalj  2o.  que  le  reste  de  chaque  division  doit 
'".oujoura  fitre  moindre  que  le  diviseur^  autrement  ce 
quotient  devrait  4tre  augment6  d'une  du  plusieurs 
uni!68;3(|.  qu'il  ne  peut  jamais  y  avoir  plus  de  9  au 
quotient  hour  chaque  division  partielle,  autrement  le 
chiffre  qu|«n  a  mis  $iu  quotierit  pr4c6demment  serait 
Ir^pfiiible  ;  40.  qu'il  faut  toujours  poser  un  chiffre  au 
quotient  fchaque  fois  qu'on  en  descend  un  du  dividende  ; 
6o.  si  aprds  avoir  descendu  un  chiffre  le  dividende 
)mrtiel'iie  feontient  pas  le  diviseur,  ilfaut  poser  un  0  au 
'liiotient  ajant  de  descendre  un  autre  chiffre* 

45,  loJ  Pour  diviser  un  nombre  par  10  il  faut 
relrancheiif  un  chiff|e  a  sa  droite ;  2  pour  lOO  j  3  pour 
1000, etc.;  les  chiffres  retranches  %ont  le  reste  de  la 
divwion  ei  les  chiffres  k  gauche  en  sont  le  quotient. 
*  2i).  Popr  diviser  tin  nombre  par  5,  il  faut  le  multi- 
plier par  2  et  le  diviser  par  10. 

•Hi*  Ltt  preuve  de  Itt  division  ae  fait  wdinatfgmiffl 
eii  inultipliant  le  diviseur  par  le  quotient,  el  ajoytant 
itu  praJuii  le  reste  de  }a  division,  s'il  y  en  a  un.      -  ~ 


^7 


On  veut  divmr 84^7 pit  8:4\es\e  quotient. 

OPERATION. 

.  ^467 8  ' 
8 


;l 


67 
64 


1058 


PREUVE. 

1058 
'       8 


8464 
3  feste 

8467 


,   47.  Lorsque  lediviseurestun  nombre  compos6  de  ^ 
jus,e„ra  ^ch.ffrea,  l'op6ration  se  fait  de  la  m6me  ma!  ^ 

Soit,  par  exemple,  4738  i  dl viser  par  54. 

OPERATION.  PREUVE. 


lerdlvidende        473.  SfO*- 
partjel  ' 

432. 


r-' 


87 


2e  dividende 
partiel 


418 
378 


fieste  40 


.54 
87 

378 
432 

40 
4738 


38 


nombre,  el  j'ai  418  pour  deuxifeiiie  dividendc  partiel ;  je  dis  done : 
erf  41  combien;  de  fois  5  ?  je  vois  qu'il  ne  peut  y  etr©  contenu  que 
7  fois,  j'^cris  7  an  quotient  et  je  multiplie  54  par  7,  etil  vient 
38S,  &  soustraire  de  418.  L'opiSration  finie,  je  trouve  87  pour 
quotient  et  40  pour  reste. 

Autre  li^aniir^  (Peffectuer  la  Division, 

'  48.  La  methdde  qu'onU  suivie  dans  les  exemples  pre- 
cedents, en  portant  squs  chaque  divideritle  partiel  le 
produit  du  diviseur  par  chaque  chifire  du  ^uotient^  elant 
un  peu  longue,  on  fait  ordrnairement  la  soustractiofi  a 
mesure  qiie  I'on  multiplie,  sans  ^crire  le  produit,  ainsi 
qu'on  le  voit  dans  Texempie  suivant: 

Soit  le  nombre  8764  a  diviser  par  365. 


Heste 


OPfiR 

ATION. 

PRBUVE. 

8764 

365   \   . 

365' 

1464 

24 

24     ' 

004    *           1 

1460 

730 

4  reste. 


-"      ..f^  ■.  '■  ,    .8764'" 

Danscejta   opdration,jedis;eTi  8, combien  defois  3?ilyr8t 

S  fois,  que  jc  pose  au  quotient ;  puis,  multipliant  le  diviseur,  je 
dis:  2  fois  5  font  I0,lesquel8  6tds  de  16  (parceque  j'emprunte 
8ur  le  7  une  unite  qui  vaut  10),  il  reste  6  et  je  retiens  1  ;'2  foi^  6 
font  12,  et  1  de  retenue  font  13,  lesquels  6t4a  de  17  reste  4,  je ' 
retiens  1 ;  enfin  2  fois  3  font  6,  et  1  de  'retenue  f«nt  7.  lesquels 
Atds  de  8  reste  1.  J'^cris  le  chiifre  4  p6ur  former  le  second  divi- 
dende  partiel,  et  je  dis  :  en  14  combien  ile  fois  3,  il  y  esi  4,  par 
leqnel  je  multiplie  365.  en  fttantle  produit  du  second  dividende, 
comme  on  a  fait  pour  le  premier,  il  reste  4,  qu'il  faut  ajouier  k  la 
preuve.  ,  ^*g 


^ 


v«- 
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49.  Qn  peut  abr^gerla  division  dans  lea  cas  suivanta  :, 
Ip.  lorsque  lediviseurest  un  seul  chiffre;  2o.  lorsque  le 
diViseur  est  le  produit  de  deux  nombresd'un  seul  chiffre  : 
3o.  lorsqu'il  est  possible  de  sUpprimer  autant  de  zeros  au 
dividende  qu'au  diviseur. 


2me.  Exemple. 
47000>70O 
=470>7 
i  67  reste  1 . 


let.  Exe\nple.    .  2 fhe.  Exemple. 

2476>4  2649"  >    24=6X4. 

i  619        i  441  ler.  reste  3  js 

^  110  2e.  reste  1X6+3=9 

Dans  le  ler  ex.  j'ai  dit  le  ^  de  24  est  6  et  rien  de   reste  le  i 

de  7  est  de  1  pour  4,  et  fl  r^ie  3  qui  valent  30  et  6  font  36 ;  le  i 

de  36  est  de  9  et  rien  de  reste  ;  le  quotient  de  2476  est  done  de 
619. 

Dans  le  2me.  ex.  j'ai  pris  les  deux  facteurs  de  24,  qui  sont  6  et 

4  parceque  6  x4r=24,  et  j'ai  di  visd^  d'abord  par  6  en  prenant  le 

e  do  dividende  et  il  est  venu  441  au  quotient  et  3  de  reste  ;  divi- 

aant  ensuite  ce  quotient  par  4,  il  est  venu  110,  quolieni  de  2649 

par  24.  " 

NoTA.-  Pour  avoir  le  vrai  reste  de  la  dhrlpion  il  faut  multiplier 
e  dernier  reste  par  le  ler  diviseur,  et  ajouter  le  ler  reste  au  pro- 
duit, cohiftie  on  le  voit  an  2me  ex.     S'il  y  avait  un  3me  diviseur 
et  un  3me  reste  il  faudrait  ajouter  cette  derni6re  somme  au  pro- 
duit du3me  reste  parie  ler  et  lo  2me  diviseur,  ainsi  de  suite. 

Questions  sur  la  Division.:' 
38.  Qu'est-ce  que  la  division  ?— 39.  Comment  feut-i}  disposer  lev 
term<sde  la  division?— 40»Comment  connait-on  <)rdinairement  que 
la  solution  d'un  problfime  exige  une  division  ? — 41.  qommenl  con- 
nait-on le  diviseur  ?— 42.  Comment  pent  on  coiinaitre  combien  IF 
y  aura  de  chiffres  au  quotient  ?— 43.  Comment  fait-on  la  division 
lorsque  le  quotient  doit  dtre  composd  do  plusieurs  chiffrea  ?— 44 
Que  laut-il  observer  dans  chaque  division  partlelle  ?— 45.  Que  faut^ 
ilfaire  pour  divisor  un  nombre  par  10,  par  100,  etc.  ?— 46.  Comf 
Incntfait^.onJa^tfe^v»delttdlviuion?^^7.  Commeftt  fait-on  h 
division  lorsquo  le  diviseur  es^  un  nombre  compost  de  plusieuf» 
chiffres  ?-48.  Donnez-nous  une  mdthode  plus  abr^g^e  pour  faire 
la  division  ?-49.  Quand  peut^n  abr^ger  la  dWition^et  coramem  ? 

„%_.      •  *  _!Lm         ,^.   J'  ,   .;.   • 1      • 

*     ,        ^        '   t      ■  •-■■■•         '      \  ' 
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184 
185. 

186. 
187. 
188. 
189. 
190. 
191. 
192. 
193. 
194>, 
195. 
196. 
197. 
198* 
19Sl. 
200. 
201. 
202. 

m. 

204. 


40 

Extrcices  sur  la  Division,       / 
47634752^  2,  3,  4,  5,  6,  7,  8,  9, 10,  11. 12. 
123467598>  2,  3,  4,  5,  6,  7,  8,  9, 10, 11,  12. 


30 

932 

4728 

'6008 

4968 

39006 

94678 

30668 

41126 

67980 

432101 

470896 

680094 

666648 


> 
> 
> 
> 
> 
> 
> 

> 

> 

>  441 


5 
7 
75 
42 
64 
79 
47 
36 
49 
96 
69 
72 
64 


209.  3468578  >^  576 

210.  '  29565000  >  730 

211.  25006630  >  463 

212.  46005327  >  4509 

213.  170874429  >  7429 

214.  572985225  >  6345 

215.  237333600  >  4709 


-I' -I 


216.  81267904  >  6174 

217.  692674JJ1  >  7186 

218.  '  73690091  >  4027 

219.  89064010  >  7908 

220.  694735210  >  9087 

221.  468904008  >  7064 

222.  389006753.  >  8004 

223.  12347600  >  7061 

224.  86742807  >  8906 

225.  707070709  >42060 

226.  654380316  >49060 

227.  987654321  >49066 

228.  8606000041  >6C._. 

229.  61247680241  >74086 

230.  '5'4238961401  >48647 

231.  9649646664  >42867 

J^xercicea  sur  ta  maniere  d'ttbriger  la  Division, 
^32.   ..    47689764  >  2.  a,  4.,  fi,  -  " 


767642  >  386 

634211  >  278 

124674  >  126 

964321  >  216 

7246579  >  612 


205.  21181600  >4707 

206.  3077376  >  768 

207,  1745000  >  849 

208,  341§400  ^876 


"2337 
^34. 


^.7,8,9,10,11,12. 


^    ^  ■-     —  -»  -a  "»  v«   i»  u,  af  x\j^  XI.  i'^ 

9876S421  >  2,  3, 4,  5,  6,  7, 8,  9, 10.  U,  12. 


67642394  >  lo.  22  j  2o.  27 ;  3o.  66. 


JJ:.-, 


''It: 


•-:>■,/•.  Iff M.'!£lS^ 
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235. 

236. 

237. 

238, 

239. 

240. 

241, 

242. 

243. 

244. 


5467S9364  > 

194380S741  > 
*  376471104  > 

2,^3048552  > 
28517856*> 

622179063  > 
'266584392  > 

687074058  > 

458820384  >. 

147473534  > 


22 

245. 

27 

246. 

56 

247. 

88 

248. 

96 

249. 

99 

250. 

Ids 

251. 

121 

252. 

132 

253. 

120 

48000  >•  6000 

84500  >  900 

460  >  230 

36900  >  4500 
6260  >   ^ 

68600  >  30 
476000  >  5400 
76000qr^  2200 

64200  >  7G0a 


i^rgblimes  snr  la  Division/ 
254.  Combieii  de  foia  50  es(-ir  conteiin  en  4840  ? 

255  Par   quel   nombre  faut-il  diviser    2730    pour 
avoir  42.  .* 

256  J'ai  acl,et6  56  rames  de  papier  pour  806  sch.. 
a  comblfn  la  rame  ?  *  ^ 

257.  Vn   homma  a  mis  36  jours  pour  faire   1098 
milles;  combien  en  a-l-il  fait  par  jour?    , 

258.  On  a  pay6  1296  8ch.pour36dou2ainesdemou- 
choirs,  a  combfen  revient  le  mouchoir  ?  ,     

443641  ?"'^  ^'*  '^  """"^'^  "^"'^  """'^'P^'^  P"  ^"^^^  '^«""«' 
260.  21   caisses  de  harengs  en  contienneni'/o841 

^261.  On  l^ve  la  somme  de  £4824  dans  ^2  LrnVkT' 
chaque  con.t6  est  compost  de  six  parois^is:  £ 
Bve-t-on  dans  chaque  paroisse  ?  I 

A>Z^4^^.";^^^  ""  ^"^"^  P^-  ^  autre 
QPienu  D&3 123 :  quel  est  cet  autre  nomVe  ? 


I 


2^4.  tTn  volume  in-4o.  contient  3393400'  lettrfifti 
chaque  page  contient  4465  lettifs  5  quel  nonibre  de  pages 
y  a-t«it  dans>  le  volume  ?  1  ' 


MONNAIES,  POIDS  ET  MESURES, 

'      •  USIT£S  dans  LE  CANADA. 


"        '  60.   Conrs  actueL        , 

'   2  sous '. . . .  font  1  penny  ou  denier  marqu^  rf. 

12  ||)ence «    1  schelling.'. ....       «       "  ^ 

5  schellings. ......  «    1  pia&lre. .. ..  i . .       <• 

20  gchellings .......  <^  1  louis .....** 

i^  51,  Moiinaiedes  Etais-Unir* 

\      10  rtilles. font  1  cent. 

'^     ,    10  cents «   1  dime* 

10  dimes.. «   1  piastre. 

*     10  piastres.  |.. *«   1  ,9igle. 

.  :         •     '       52,  Paidsdc  Troie. 

24  grains   57. . ...j.. font  1  gros.    ga, 

20  gros. ,..    *•   1  once,    on^ 

12  onces «<   1  livre.    lb»  / 

53.  Poids  d'Avoir-dU'Pgids,      ;  / 

16  dragmes   dr. ..,i..forit'f  once,  on/         '     ^ 
"        16  onces............  <«    1  Jivre.'    lb, 

,     28  livrea. .  ,\ «    1  quart  de  quintah  qr, 

^—^4  quarts.... ........"    l  quintal.  cwU 

20  quMitaux....A.^i  **    1  tonneau. /on.        .< 


.f 


it 

64.  Mesuresde  tonffueur* 


^ 


ANOlaises.        -: 

12  1ignes...rout  1  pnuce. 

12  poucea..  «  1  pied. ' 

3  pieds....  <*  1  verge. 

.5i  verges...  »<  1  perche. 

4tO  perches  "  1  stade. 

^8  8tades...-»«  1  mille. 

3  railjes.;.  «  J  lieue. 


12 
12 
12 
6 
3 
10 
84. 


FRAN9AISES. 
poirH8...(ont  1  ligtie. /^« 
Ifenes..."  .1  ponce. po4 
jWuces.  ««  1  pled,  pi, 
pieds....  «  1  toise.  T, 
toises...  "  1  perche./w. 
perohes  "  1  arpent.ar. 
arptnts.  ♦<     1  lieue.    lu 


55.  Mesuresde  Superficie, 


,  ANGLAISES. 

144?  po.  car^it  Ipd.  carr6. 

9  pi.   ^/  «    J  verge. 
304  verges    *' 
40  perches  " 

4  verg^es  " 
640  acres...  " 

9  milles.. « 


1  perche. 
1  verg6e. 
1  acre. 
1  mille. 
1  li^ue. 


1  perche. 
1  arpent. 
1  lieue. 


ANGLA^SES. 

1718  pQ.cuh.f^int  1  pi.  cub* 
27pi;cub./*<     l  verge. 


FRAN^AISES. 

144  lig'.  car.  font  1  po.  car. 

144  po.  car.  font  L  pi.'car. 

36  pds.  «f  j  4oi8e. 

9  toises      ^* 
100  perches  M 
7056  arpenta/ <« 

/    /■■  ■    ... 

9p.  Mssures  de  Sptides,     ^ 

/■  •  .^  ■"•■■.■  .■     -    ., 

fraIt^aiIes. 

1728  po.cub.font  1  piJ<«ub. 

216  pi.cub.    ♦<'  I  toise.  *■' 


57,  Mesfiresde  Ligtiides, 


.^^ 


2  skiers .'.  ,\  .font  1  chopine«i| 

2  cliopines. ....... ..  «<     1  pi„te, 

2  pintes*....y u    J_pot. 


^       %  puis.......;.......  «     1  gallon. 

m    42  gallons «     l  li^r^on. 

63  gallons.. y.,^5ji,Aj,xJ£l  barrjquol 
-2  barriques.... ,„>,..  <»     1  pipe.-.     ( 
*  pipes.  • I  •  *•    1  tonne. 


c4i 
ph. 
pit 


'»  -■ 


»  • 


rpfi. 


^  .\ 


k  .      '•',■"■■■■•     '■■..■"     '     ~' 

.      •  .^,    ......   .        .-.    ^  .1      ^^  ». 

.    -  »  ■  ■ « 

•     6S.  Mesures  de  CapaSile,     '  - 

2  chopipes . . '. font  1  pinte;  pn. 

2  pintesv -. . .  «     1  pot.  pt. 

2  pois :•;•••••   "    .1; gallon.    .         ga, 

8  gallons......'..'.....  «     1  minot.  m. 

11^  mi  hots. . .., J . .  ««     1  setier  (quarter),  set, 

'      59.  Mesures  de  Drop, 

£a  verge  contient  3  pieds, anglais.   ' 
6  verges  font  4  aunes. 

V  60,  Meswes  de'T^emps,    '""""" 

60  'secpndes  " -, '.font  1  jniniite.     '. 

60  r^inutes. .  ...'....•...'....*<     l  heure.       A. 
24  heures.  *.;.............<<     l  jour.         j. 

7  jours. . . .'. :.....  «     lseaiajne.se? 

4  semurnes'. «.    i  mois.     j>io. , 

^2  semaines,  un  jour  et  6  heures,  ou  365yjours  et 
osheufes  font  une  ann^e.  '  /         an. 


.I'  e 


BfipUCTION  DJES  P.OIDS  ET  MESURES.  (6.) 

61.— La  reduction  est  la  m6thpde  de  convertir  un 

nombre  donn6  d'une  certaine  d6n^ination  dans  un  autre 

Equivalent  k  la  premiere  -yj^oimhe  des  louis  en  schellings, 

dea  schellings  en  louis,  i^.z  des  livres  en  onqes,  etc. 

62.— PourrfeduirelesuWtlfeSd'une  d6nominatioa  en 

tiinit^g  de  fies-subdivisijE^s^ijjaut  mqltijilier  le  nombre 


donn6  par  autant  #u|ift6s  qu'il  on  faut  de  cette  subdivi- 
sion ponr  en  formed  une  de  ce  nombr«  donn6  et  y  ajou- 
ter  celle  de  la  tuj^tvision  i'il  y  en  a. 


.J. 


spw^, 
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'63^S'iI  y  a  plusieurs  subdivisions,  comme  '  par 
^le^  pour  r^i«,  ^756  12s.  m^^orsZ^JZ 
iZZrn-  "•  ''"  '^"*^  denomination  et  ensuhe 

jflii^e,  comme  dans  feemple  ci-aprds  :    y. 

Exemple,    ;e756  12s.  lj|d. 
-      X20  sch. 

15120 


<ionne  15132  ^cWingi 
X   I2d 

^        .   30264 
J5132 

til 

'  -  ■' 

donne  181595  pence 
X    4 


726380 
>    3 


donne,  726383  farthings  pour  r6poni« 
€4.  Pour  convertir  des  unites  d'«r,e  plus  bas^ C: 
-nat.on  en  ceile  dW  plus  haute,  il  faut  diviseVL tm- 
bredonn^  par  autant  d!uni|^  que  la  plus  haute  d^no- 
ii.nnt.on  P,  contiont  dola  plus  ba^se ;  le  reste  de  cbaqub 
Hv.s.on  est  toujour  demfime  nature  q«,Ie  di.idende,' 
tee  reste  doit  6tre  mis  iprds  chajue  quotient         -^ 


"iT-j* 
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EXEMPLE  : 


r     t\ 


r 


726383  farth>4. 


i  181595  et  I  de  re8te>12  / 


1  3 


15132a.  1  l|d.  ilrf  Ee8te>20 
t/jj-  ^6756  12s.  ll|d.  pour  reponse. 
RfeGLE  GfiN^fiRALE.—lo.  Pour  F^duirc  *desgrande8 
meaureaen  petites,  il  faut  multiplier.  2o.  Pour  rWuirj 
dea  petites  mosures  en  grandes,  il  faut  diviaer. 

Exercices  aur  les  Reductions.  Jfo,  50. 

265.  Combien  y  a-t-il  de  schellings  lo.  dans  je698 
2o.  dafls  jei47 :  3o.  daqj  728  ? 

266.  Combien  y  a-t-il  de  pence  Ip.llans  17  sch;  2oj 
dans  47  sch. ;  3o.  dans  128  ech.  ?  '    > 

267.  Combiep  y  a-t-il  de  sch.  et  de^pence  lo.  dan^ 
£946  17s ;  2o.  dans  £747  138."^; 3o.  dans  £74  l.^s.  7d.i 

268.  Combien  y  a-t^l  de  louis  lo.  dans  27846  for] 
things;  2o.  dans  47209  farthings!         " 
^    269.  Combien  y  a-t-il  de  sch.  lo.  dans  47209  farth.| 
2o.  dans  76402  deniers  1 

270.  Combien  y  a-t-il  de  louis,  de  sch.,  et  de  denierjj 
dans  476820  farth.  ? 


JVo.  52.  P.  de  Troie, 

271.  Combien  y  a-t-il  de  grains  lo.  dans  758  lbs.  2o.| 
dans  19  lbs.  10  on.  8  gro6  11  grains  I      -      ^^ 

.     272.  Combien  y  a-t-il  de  li  vres  lo.dans  96748  grains  I 
2o.  dans  7492  gros  ? 

_  JJ73.  Combien  y  a-t-il  de  grains  lo.dans  181bs.l8| 
gros J 2o.  dans  1 1  oil,  18 grains ?   - \r- y..:;:^.  ^  ...,L 


.,  et  de  deaiera 


13  758  lbs.  2o.| 


-:  '  .       •.-■'■.■ 

274.  Combien  y  a-t-ilde  Iba.  Iq.  dans  75482  grains ; 
).  dans  9628  gros?.      .;"  , 

Jfo,  bZ,Avkr'du-P(nds, 

275.  Conabien  y  a-t-il  de  dragmes  lo.  dans  56  ton. 
cwt.  14  lbs.  13  dra. ;  2o.  dans  34  cvyt.  3  qrs.  1 1  on.  ? 
27^.  Combien  y  a-t-il  d'onces^'Ho.ians  3  qrs.l4  lbs.; 

^6.  de  dragrnes  "dans  27  lbs.  10  dragmes?  ^ 

277.  Combien  y  a-t-il  de  tonneajinc  io.  dans  9684264$ 
fr.  J  2o.  dans  784285S  on.  ?  \ 

278.  Combien  y  a-t-il  de  lbs.  lo.dans  64825  dr.;  2o. 
|e  cwt.  dans  84624  on.  3o.  de  qrs.  dans  67528  dr.  ? 

*     JVo.  54.  Mesures  de  longueur, 

279.  Cohibien  y  a-t-il  de  pouces  lo.  dans  6  arp.4  2o. 
Jans  9  per.  2  to.  j  3o.  dans  7  per.  1  to.  4  pieds  ? 

280.  Combien  y  a-t-il  de  l^nes  lo.  dans  4  to.  5  pi. ; 
).  dans  3  per.  2  to.,  6  lig.  ?    , 

281.  Combien  y  a-t-il  d'aiT[>ents^lo.  dans  476896  . 
pieds  J  2o.  dans  6420000  tois^^  t        . 

282.  Combien  jr  a-t-il  de  ioiset  lo.  dans  78642975 
|gnes  ;  2o.  dans  624700  pouces  ? 

283.  Combien  y  a-t-il  de  pbuees  lo.  dans  32  perches 
vergj ;  2o.  dans  5  siades  3  perches  1 

284.  Combien  y  a-t-il  de  millea  lo.  dans  96842627* 
bouces  5  2o.  dans  957428  verges  ? 

'^        JVo.  55.  Superficies.  ■:  > 

286.  Dites  le  nombre  de  perches  ^t  de  toises  carries 
bu'il  f  a  dans  27  arp.  18  per.         '^ 


/ombi 


Hois 


%. 


if 

J'. 


08  18  lbs.  ISBirp.  22.  per.  1 2o.  dans  47t^p^,57.  per*  ? 


"^^PW"" 
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,287.  Combien  y  a-t-ild'acrei  lo.  data  476896  ner- 
che»  car. ;  2o.  dans  47637  pieds  carr^a^  ' 

288.  Comibien  y  a-t-il  de  verges   lo.l  dans  6478978 
lig,  car.  J  2o.  dans  276000  pouces  carr6i  ? 

J^o,  56.  .So/Wb, 


I"    . 


289.  Comblen  y  a-t-il  de  pouces  cubfes  lo.  dans  470 
toi8.es  J  2o.  dans  647  verges  ? 

290.  Combien  y  a-t-il  de  toises  culL  lo.  dans  647 
verges  J  2o|.  dans  4786700  lig.  ?  ^ 

j  JVo.  57.  Liquides, 

^      _^29I.  SfeJuisezlo.2ton.4barriques^nchopinesj2o. 
2  bamques  23  galUien.pinles.  J 

217fiL^'r  ^V'  r™'''"^^  tonnes  qu'il  ya  dans 
2476360  chop. ;  2o.  dans  47689  gal. 

JVo.  58*  Capaciii, 

293.  R^duisez  Jo.  12  nynots  4  gal.  en  chopines ;  2o. 
7  sellers  7  gal.  en  pintes. 
\     294.  XJomWef,  y  a-t-il  de  setlers;  lo.'  dans  247689 
c»jop.j2o.  d^a  47639  pots  t  '       Aa 

'   295.  Gombien  y  a-t-ll  d'flunes  dans  2|,76  verges  ? 
^   296.  Conibien  y  a^-U  de  vei^es  dans  4768  aunes  ? 


AnDITION  COMPOSEE.  (7.) 

fe5.— L'addition  compos6e  se  faitcomme  celledes 
nombres  simples  i  aprds  avgir  icrit  les  unites  de  m^me 

^  .      « .%.        ^- ■ -i  ~—    —  ■ ,, .. .,  ■  ■ ,       ■■,  ,     ...        ,  ■     ,,  ■ 


«p^  lei  un«s  tow  lea  i^iities,  eOcommence  I'addition 


4^-'-'     ^5 


ians  6478978 


W 
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par  cplles  de  la  plus  netife  t^anhn^   -•  i 

r  m'J    -   ""™"^"«^-«i  pour  lesajouler  ileu,. 
««^.t.le,,  .urle,,„eUe,  .„  p„o.aa  da  I.  ™4'*::: 

•-  I     exemple:    ^   ^  -./'v 

^Ajoutez  ensemble  les  sommSs  suivanles ; 

-  i  £    s.    d. 

■".  .:324.    7   ^7 

1                      212  10  U 

124>    6  8 

83  18  4 

^^       7^^  3  4 


752?6  10 

^yant  commence  pat  lea  deniers   iVnln.- *.      >.  o. 
2  sch.  et  JOd.  ;  je  p(I  leg  lOd    1^  "  °'  ''°"^'^  ^4,  cp  qui  fait 

"•  >  j«?.iJose  les  lUu.  eije  reti^na  Jpb  o  o«k      t 

k  la  calonne  des  scheHing..  et  iedil  dT  '.  Z^'    *'*  P"*« 

font  19  e,  6  font  25  et    S^in U3 1 ^  f  i^^"'  ^'  '  '"""^  »  «»  ^0 

roste  comma  .  I'addirion VmX  ^^  ''''  "Z^^"^^' ^« 

La  preove  ae  fait  comma  ft  I'addieion  ^pfe. 

^utre  Exemple '.    ^       * 
"f/.  yr.  /*,.  on.        ^- 
i      0    23     15    t  7      ^ 
Jt  Itl3tl4  t  13t 

^  2    24t   7        8 

^    ^     ^g     ^5  t  12  f 


^  ^-,  —  ^ 


■•^t'-^-*fi;^v^_t!^^^\ 


1' 


;-A' 


Ponr  faire  eette  rtgle,  on  op^re  a^si :  7  et  13  font  20,  je  dii 
en  20  dr.  il  y  a  1  once  que  je  marq*  par  une  croix  ou  on  autre 
eigne  vis-k-via  13  ef  il  reste  4  qui  abutga  ft  8  font  12  et  11  font 
10  ;  en  23  dr.  il  y  a  1  on.  et  7  de  reVjJet  12  font  19  qui  font 
1  on.  et  3  de  reste  ;  3  et  10  font  13  quejep^witja  colonne  dpA 
dragmea  jensuitejecoiiiptelea  aignes  qui  indiquent  Id^uffmbre 
d'oncea  qu'il  y  a  dans  W^  colonne  dea  dragmes  el  je  les  ajoute  h  la 
colonne  dea  oncea  qu4  je  compte  comme  1ft  pr^cddente,  ainsi  de 
suite.  Cependant  quand  les  nombres  sont  grands  comme  pour 
rfidnirelea  livres  en  quarts  de  quintal,  il  est  plus  facile  d'addition- 
ner  la  colonne  entidre  et  de  diviser  ensuite. 

Exercices  sw  Vaddition  composie.     >^ 


297.— 

£   8.    d, 
.9    8  10 
8  16  11 

7  8    3 

8  16    2 
"7    3    4 

8  17  2 
3  8  11 
6  9  2 
3  '7    5 


298.— 


8  17 
5    8 


8,    d: 


300.^ 

£ 

616 

389 

31 

346 

407 

748 

Ml 

687 


8,    d, 

17  81 

18  lOi 

17  11 

18  6^ 

13  8| 
II  11 

14  4| 

15  lOj 
lft40|- 


7 
0 


6i 


43 


4 

19 

18  10  11 

3     7    4 

6  12 


d. 


■* 


8  19 
7    2 


2 
4 


T 


301.— 
£  a»    oH," 

17846 '17  8 
3479  13  11 
6783  14  5 
687  15  16 
8412  11  4 
6791  15  7 
6149  17  8 
8416  11    3 

—879^  18    4 
7358  13    8- 


299.— 

£    8, 

94  15 

87,16    6i 

91  17    n 

67  18 

84  19 

98    0 

56  17  11 
138    3  101 
212  18    9 


5i 


8J 


3> 

i'.H' 


T^ 


302.— 

£  *.  d, 
4738  17  2 
3947  19  8 
7135  13  0 

914  0  8 
4783  15  11 
7198  17  0 
8359  11  8 
8746  0  0 

879  8  7 


9157  10  8 


-Wt!^-"--' 


Wfil^'- 


v-iAj'j^i^rt*'yf«pifS!'ip' 


[3  font  20,  je  dis 
oiz  ou  nn  autre 
nt  12etllfont 
font  Idqoifont 
lU^U  culonne  dey^l 
quent  Trnflfbbre 
9  les  ajoute  &  la 
ddente,  ainsi  de 
da  comme  pour 
icile  d'addition> 


51 


303.— 

£ 

v3l09 

'  798 

9146 

874 

9146 

8749 

8735 

9146 

874 

68 


8.  d. 

0  11 

13  ^ 

13  7 

0  8 

3  4 

13  5 

19  9 

11  8 

4|  4^ 

10  4| 


■I  * 


304 

£      5.  d, 

7148  11  8i 

3596  18  \n 

71416  13  8i 

81  11  4 

7186  13  4J 

714  13  8| 
8196  18  lOA 

811     8    6 


305.— 

ton.  cwL    or, 

^3  18        1 

31  15 

71  16 

52  17 

7  13 

6  14 


8  15 
59  16 
23     10 


3 
2 
1 
3 
3 
3 
1 
2 


306.—  I    307.^ 

lb,  on.  dr.  -••  \cwt.  or.  lb,  on.  dr. 


23  15  It 
21  14  15 

8  0  13 
15  13  0 
11  0 
8  7 
8    7  10 

24  15  11 
17  14  10 


I 


56  3  26  14  14 
11  2  27  15  13 

3  1  18  13  12  ^ 
16  1  21  10  11  f 
8^  2^24  11  15 

6  3  23^12  11 

4  3  21 
9  2  17  14 

75  3  23  15  14 


1^ 


308.— 

iois.  pi, 
5 
4 
3 
4 
2 
3 
4 
4 


47 
79 

6 
47 
69 

4 
47 

6 


JtM>. 

6 
11 

1 

9 

6 
10 

8 

9 


309 w 

tots,  pi.po,  lig. 
7     11 


678 

69 

149 


4 
3 
0 


0      4 

0ni 


11    3    5     10 
4    4     1     id 


67    3 
44"  ir 


0 


67    4    0 


2 
3L 


310,-r  - 

8ei:)nin,  gal  potpini 

47    7  4  1     1 

69    6  7  0    1 

4    6  e  1    0 

0    3  4  0    t    ™ 

49    6  b  11 


8—?  -4r-fr-0- 
15    6    a     1^^4t 


4    0    0    1    1 


•ir-r- 


1^ 


llf.    on.  gros.  gr. 

64,     10  18  17 

63     ir  16  21 

78      9  17  22 

10  14  12 

7  16  23 

8  18  17 
48  10  9  19 
56      6  17  20 


9 
91 

27 


312.— 
lb. 
71 


on,  gros. 

7  15 

89     10  16 

67     U  18 

63       9  17 

78.   '7  17 

17     11  10 

28      6  17 

31       9  19 


314.— 


acres,   ver. 
21         3 


49 
36 
57 
61 

77 
22* 
45 


2 
3 
1 
2 

3 
2 
1 


jser. 
31 
2 
19 
38 
37 
39 
22 
18 


--   ProbUmes  sur  PMdition  Composee. 
P.  315..A  doit  il  B  X475  18s.  lid.;  A  C  ^£478  ISs. 
9id. ;  &  D  ;e37  19s.  *8|d. ;  i  E  iJ974  19s.  O'd. :  k  F 
£14>  68:0jd. ;  A  G  ;ei8  Os.  lld.,j  4  H  ^1984  Hs. 
et  A  K  £15  Os.  6^d, :  coinbien  doit-il  en  tout  ? 

P.  316.  Pai  en  argent  £148  lis.  8d. ;  du   vin  pour 

^718  lis.  8d. .  du  rum  pour  ^398  188.  5id. ;  de  I'eau- 

de-vie  pour  £178  198.  lid. ;  de  I'esprit  de  geni^vre  pour 

_^J8J3gMld.  s  dn  fh^pour .f f)08  Ih.  lid,  i  dusucm 

pour  £315  19s.  Sjd.  ;  et  pour  differentes  marchandises 

^^  '^**  ^^'  •  <l"el««l  le  montant  de  mes  provisions? 


fcjWfJ,,      i^w  s-^-|H,,  ^ 


w 


1-.  f 


/     /  53        '^  •    .  V    . 

P.  317.  Un  marchand  db  drap  a  dans  aa  boutique, 
ivoir:  en  bleu  314|  veilges  pour  ^£264  19.  4d„ ;  en 

bour£547  los.  7d. ;  en  difi^rentes couleura 474v(Mea> 
bur  £500  .9..  4d.  :  combien^-t.ild§  verges  de  draPet 
pourcombien  d'argent  ? 

P.  318.  Une  servante  fut  au  mareh6  et  paya  £2  4s. 
Md.  pour  du  th6  ;  £1  5s.  8|d.  pour  du  cafe  j  £3  17s  * 
kurdu  Sucre;  £1  7s.  pour  du  btBqf  j  36s.  pour  du 
houionj  7s.    pour  du  veau ;  et  29s.  pour  difffirentes 
Ihoses  :  combien  paya-t-elle  en  tout  1     ^ 
P.  319.  Un  banqueroutieV  doit  }i  A  £784  18s.  ll^d.  j 
B  £315  17s.  ^d.;  aC  £88  Os.  ll|d.j  4D  £778 
158.  8d. ;  d.  E  £785  17s.  ll^d. ;  A  r  £13  8s.  6ad.  :  k 
t  £67  188^5  iH  £318;etU  i^54  Os.  Hd.:  que! 
Bt  le  montant  de  sa  dette  1 

P.  320.  J»ai  port6  au  march6  £437  I83.  lOd.  j  et  j»y 
re5u  de  A  £54  8s.  3d.  j  de  fe  £78  13s.  9d.:de  C  £34 
VdeD£87  8s.  lOd. ;  de  E  £54 ;  de  F  18s.  lOi.;  de  * 
rl3s.ll|d.jetde  H  £15  18s.  0|d. :  combien  alje 
^pport6  en  tout  ?  .  '' 

P.  321.  Un  cpllecteur  per9oit  en  Janvier  £67 'l8s 

J.J  enr6vrler£63  48.  9d.  j  en  Ma«  ^94  18s. :  en 

^nl  £93  19s  ;  en  Mai  £108  17s.  lid. ;  en  Juin  £118 

^8.  6id. ;  en  Ju.liet  £99  m.  6|d. ;  en  Ao(it  £73  198 

d.  J  en  Seplembre  £53  158.  9d.  j  en  Octobre  £68  Os' 

|ld.j  ejcNovembre£48  18s.  lOd.j  et  en  D6ccn.b« 

f>^^  "8>8d.j.roinbieiui=t4U^Maua  toutet^nn^e  t 


,i_w^»       .1 


54 


,s^  * 


#i 


•  SOUSTRACTION  COMPOS^E.  (8.) 
66,  La'  soustraction  corapos6e  se  fait  comtne  cellel 
des  nonibres  simples ;  mais  lorsqu'on  empriinte  une 
unW,  on  la  r^duit  en  mdme  esp^ce  que  celles"  pour  les- 
quelles  on  fait  I'emprunt;  s'il  yen  a  dans  le  nombre 
8up6rieur,  on  y  joint  I'unite  emprunt6e  ainsi  r^duite  j 
roais  il  est  beaucoup'  plus  facile  d'op6rer  avec  ce  que 
Vgn  a  emprunl6-et  de  joindre  ay  re§te  ce  que  I'on  a vait 
avant  que  d'emprunter. 

EXEMPLE   : 

De  14  ans  8  mois  15  jours  16  heures  54  minutes, 
Otez  12      11  20  252  58 

Ian    8  m.    24 j.       17  h.        56  m. 
Apr68  avoir^crit  la  gjas  petite  somme  sous  la   plus  grandeVjel 
Z  '\aut7^T  ?  ^T'""'  *''"  ""'^^  ^'  54,j'emprunte  une  heure 

22^ure8de  IS.j'emprunte  un  jour  qui  yWut  24  heures.  dont  j'dte 
168  22,  etje  joins  les  deux  qui  restent  aux  i5,  ce  qui  donne  17 
heures.  etc.    La  r^potfse  sera  done  1  an  8  inoi824  joure  17  heui^sl 
56  minutes.  f 

*  rourfairelapreuve,  on-ajoute  la  plus  petite  somme  avec  la 
diffiStence.  ajrant  soinde  porter  les  unites  inftrieures  provenam 
des  additions  partielles  k  celles  qui  leur  sont  immWiatement  su- 
p^neures. 

Exercicesaur  la  Soustraction  ComposU. 


322.^ 
£ 

60 


_8_ 


_9_ 


323.—. 
£    s. 
58  10 


924.— 
£    s> 


d. 


715  10    0 


50  19  11 


■<^\x 


50    2    4i 


620  14    6i 


I 

■    -7 


/; 


8S 


>  i 


325.— 

.     £      fs,  d. 
'     8997  ,8  11 
3180 /il  2i 


326— 

£  *.  d. 

6B807  9  '8 

48960  12  p 


327.— 

55862  0   4 
51123  3   2 


•  329.— 

£    *.  d. 
99163  10  2i 


328.—  /- 
£l  s,    d, 

"HiMl  5  6|   92004  18  5| 

'-■^■■-- ! — i ■  I 

f    cwt,   qr.  lb,    on.  dr, 
V   192  3  17  12  5 
135  3  18  13  7 


330.—      I 

£      s.  d*^ 

309987  9  bl 

300838  17  3 


332.-         ,  , 

Tot*,  pi,  po, 

4  3        5 

3  5  H 


/*» 


333 

*^rp,  per.  tois.  pL 

47    6  3      3 
29    4      1      7 


334.4" 

Jlrp,    per,  talis,  pi.  po, 

79        3         i  4     6 

42        4        2  5  11 


335.— 

cwU-  qr.  Ib^  on  dr. 

45  2  20  14    8 

29  3  18  15    9 


336— 

pot.    qr,',  lb.  on,  dr, 

623      1      21  13  11 

435      2/   27  14  15 


/' 


-»"«- 


,  Problimes  stir  la  Soustractton  LomposU. ^ 

P.  337.  Un  marchand  a  en  argent  £47l  iSs.  9d.  j  tn 
iggnhLlt^'se  la  vnlfwde  Je3443  K 


^713  118.;  un  bateau  fle  £574;  ujautre  de  je3l5  • 
une  personnelui  doit  JE957  ISs.  ilid.  j  il  doitV  A 


,# 


>"  w 


.\. .':.%,-  J 


J^inj   «  fr* 


r  ■<j<^c^<'"ei!fe- 


~-,    -(■ 


56 


ii"N' 


£115  7,;  8>I.;>  B  *327  1&.  4j4,  »  C;?4  13^. 
.p.  338.  Un  paniculier  devait  la  mmim/^'^ 

•  Jk^^  ■"  *"^"  ^"^  ^^  '"•'/i"  P-fe  ^420  : 
.  combien  dois-je  eneon^  J  ,  • 

■       R  341.  Louia  .  ^784  15,.  10J^,>a«l  £399  12,. 
w.:  combien  celni-cia-t.il  demoin^  J  '  . 

•  Da^' Jrw?r  fe"*""*  ^^"'i'^Se  -Ob,  '«.",  ellrf  a 
pay*  ;fi737  lOs.  sd. :  combien  doitelle  encore  t         " 

P.  3*3.  Qoelqu'ua  a'yant  veiidu  des  marchandisM 
pour  la  somde  de  ;e879  4,.  nd.  j  gagne  £37  8i.  M  • 
combien  1avait-eUe46bou™6?,  •»/<».  4d.. 

P.  34|,.  Un^  menuisier  avail  345  toises  5  pieds  6 
pouces  d'ouvrage  4  faire  ;  il  en  a  fait  95  toises  7  pieds  9 
pouces:  combien  lai  en  repte^t-il  encore 'i  faire?     •      ^  • 
r  ■  P.  345:  ITn  marchand  d6  bJe  en  avait  achet6  347 
Winot8  7galIons4  pot;  il  6n  a  ddja  re^u  298  minots 3 
gallons :  cgpibien.doit.iI  en  recevoir  encore  ?  \  . 
_  P.  346.  Un  Spicier  a  re9u  45  quintaux  2  quarts  12    "^ 
fivres  de  sucres,  sur  92  quintaux  1  quart  17  Jivres  qu'il 
avait  acbet6s  :  combien  doit-il  encore  en  recevoir  ? 
-  P-  347.  Un  particulier  ayant  achet6  947  cordes  S  de 
bois  J  en  a  re^u  49  cordes  2  quarts :  combien  |ui  en 
revient-il  encore  ;  * 

P.  348:  ^n-p,.oprietaiit>  avait  achet6  478  arpents  52 
perches  de  terrain  ;  en  a  Mt  75'  arpent9  60  perchet : 


/  ■■ 


"H,^ 


*■  -««*i^ 


i         ! 


P.  34d.  Un  d^biteur  dev^t  ieVoOf  i  son  creancicr ;  il 
jluidoniifi£655  lis.  4d.j  eombien  li^doH-il  eneoret    : 
I    P.  350.  Un  bourgeois  avait  achel6*  une  ^maison  pour 
h  somme  de  jei896  j  il  I'a  ^vendue jSigSi  l5s.  W;  ' 
cooibien  a>t-il  gagn6l  .      'v  ^"j^,  A^  -  ^*^^^^ 

P.  $51;  QuelesI  le  coWur  d'une  pi^e  de  terre,- q\ii 

Jeviendrait  66  arpenta  si  d^  y  ajoutait  7  afpenta  9  per-, 

Iches  10  pieds  11  pouces/  "    /         ,.  '  . 

P.  352.  Ua  pdre  et  son  fits  ont  ensemble  160  ans'll   ? 
mois  J  le  pdre  a  92  ans  7  mois  15  jours  20  Jieures :  quei 
[lestl'age  dujSIs?  ^*  ,  .   :    /\ 

P.  353.  Un  magasinf  contenait'200  setiers  de  grain  : 
w  eh  a  distribu6  en  4/(>i8,  lo.  ;45  set.  7  tfiii^ks  ;  So.'s 
Betiers  5 minotS  5    3o.  ^19  geW   1  inlnot  6 gJ^^^  ,■ 

Il8  seti^s  6  galldns  :  c\)mbienaiii  en  fete-t^il  I  .'^      f '  .•  ,    "*  - 

P.  354.  Un  hommeMquit  en  1799  le   18  Mars  i  7 
jhenres  du  matin  r-querfgelHura-t-il  ie  l«r  Janvier  1856  ?. 

I  P.  355.  Pierree8tn6Ie'16Fevrieri8iVilO*eure8  * 
117  minutes  du  Wati>i :  quel  ftge  ft-t-jl  eu  ie  2TA<i6t,  - . 
■l82*  4  5  h.  67  ininutfis  dufoir i        ^        ^* 


MULTIPLICATION  CdMP0S£E.^(9:)    '  ■'. 

67.  Quand lo  multiplic&teur  n'i^cd^e  paa'  12,  ilfaut 
lultiplier  les  uriit6sae  JaJj^Ks  basse  denomination  du 
lultiplicande,  par  le  multiplicateur,  et  trouver,  comma 
aans  I'adJition,  combien  ce  nombre  contient  d?unit6s 
Nin6d.atement  sup^rieures,  et  poser  le  reste> -s'il  y  e». 

Itient^aux  unites  pr*c6dentes,  ainsi  de  suite,  jd^qu'ila 
■7'u» haute  d^nomipation.    .  *    ,^,^.  •  , 


»/i 


"# 


a- 


• 


■     -C     7'  "  '    ■  .  ■  ►PRBUVE : 

Pourfafrela  preuvp,  mulUpliez  par  deujt  des  chiffres 
qui  forment  le  inultJplicateur,  a'dditionnez  les  produits, 
SI  leur  Bomme  ept  ^gale>  au  pcbduit  de  la  rdgle,  elle  es* 
bonne.  .  f  .      -  '  / 

■'•-;■-■- ;;V--T'rjj-:-  ■^EXemple.      '^' 

liiultipliez*    'jE35  17    ga 

Pw  7 


Produit......jE25l    .4 


u 


PREUVE. 

je35  17 

8| 
6 

2J5    6 
35  17 

4li 

8| 

,,:.:.-,:    ................. -■.:71V   .,      ;e251.  4    Ij.-^^:-- 

7  ;T'J?''f'P'^^'«»«Mic4ten^B0U8le  muUipUcande,  j'aidit 
7  fow  3  farthings  font  ai,  en  21  farfti,  il  y  a  5d.  et  \  de  reste  que 
iLT  T  ^'''^""^"es  ct  ie  Continue,  7  fois  8  font  56  et  5  de 
retenae  font  61,  en  61  penc^  il  y  a  5  afch.  et  un  penny  que  je  pose 
«!  rang  despenc^  ensuite,^^*  7  font  49  et  5  font  54,  je  po«e  4 
et  retaens  5  ;  7  fois  1  font  J^  et  5  font  l2  dizaines  de  s^ieLg. 
IT//  10*  ^  I?'"'"  ^*  ^'^^"•"68  pour  lai™  un  louis,  je  dis  1* 
r^  « V  "1 '  '"^"^  ''  P"""  -^-  ^-  ^-'»  =  7  ftis  5  fon* 
25  1  '  ^^^^°''  ^  '*  '"*^'"«  4 ;  7  fois  3  font  21  et  ^  font 

25  que  je  ppse,  ^t  j'ai  pour  r^ponse  ;£251  4s.  l^d.  • 

'ai  ^Zl^J^7'  T^^'^'^'  ""''^P'^^  le  multiplicande  par  6;  JV 
ai  ajom^  te  prodmt  de  1  qoi  fait  7,  ce  qui  m'a  donnd  je251 4«  iJ 
produiT  dgal  &  celui  de  la  rfegle.  ^  *^^^  *••  ^*'*- 

|68.  Quandle  multiplicateur  est  plus  grand  que  12, 

cornmea  Iardglepr6c6dente,  ensuite  multiplier  Ie  pro- 
duH  par  le  second  nombre.  :,.  .         - 


cCi^iniJiti":^;!!' ":!!!!!!!!^f^""^"  r<^^^'^^  'e  contlent 


iSn.-SSS^123^_ 


im 


^fB-f*g«;^^ 


59 


M.ultipliez 
Par5a=»=8X7 


EZEtilPLE  : 

£^  13    9| 


, ^;..__  *_. 


m-  ;  ■ 

8. 

37  10 

:  si'i^ 

'^ 

■i-,v ,  ■■  -' :■   .*,:■■  ^£262  11  2. ,  :  ■ ,  •  ■;^:■■^ 

^  Aprts  avoir  multiplid  le  multiplicande  par  8,  j'ai  moltlpli^  le 
produit  £31  10s.  2d.  pdr  7,ce  qui  m'a  donndla  r^ponse  jE262 
lis.  2d.  * 

Pour  la  preuviB,  il  ii'y  a  quJJi  chaii|pcr  les  .multipilcateurs,  c'est- 

ft-dire  multiplier >d'abord  par  7  et  ensuite  par  8. 

'  6Q.  Quand  le  multiplicateur  n'est  -  pas  le  produit 
exact  de  deux>nombreB,  prendre  le  multiple  qui  eel  le 
plua  prda  de  ce  nombre,  «t  ensuite  fare  le  produit  de  la 
difference  des  deux  nombres  et  raJditionner  au  produit, 
par  example,  multiplier  par  38  j  le  multiple  le  plus  prds 
est  36 ;  il  faut  multiplier  2  fois  par  6  et  ajouter  le 
produit  de  2.  Si  le  niuhi|>l6  4e  plus  prfes  6tait  plus  fort 
que  le  nombre  dbnn6,  il  faudrait  souBtraire. 

.'    '  - .  .   .-^"     .    I.  EXEMFLB  :    -.  •  *  '  *  •«'  ■■  .      - 

Multipliez..... £2  Id    64 

Par38=6x6-H2        '         .6         \     . 


tK 


Produit  d9  2» 


16    3     U 
;  6 

§90  18    9 
^  ^'  1    Oi 


B^ponse.... £95  19    ^ 


-  4;-'. 


%  .'*  , 


..NS*?- 


'to 


:jt- 


Multipliez^ 

Par  35=6X6—1 


iU   EXGMi»tB: 

£2  iO    6^ 


• 


15    3    li 

6 


"90  18    9 
Prbduitdel— \       2  10    6| 


4 


^^- 


R6pbnse,......;£88    8    2|  _ 

70    Quandleproduitest  plus  grand  que  12  fois  12 

on  mult.pl.e^„eces8ivement  par  10  autant  de  fois  qu'il 

7  a  de  chiffres  a«  niultlplicateur  moins  ,1.     Ensuite 

niuUipher  le  mult.pl.cande .  pur  tes  unites,  le  l^r.  p|oduit 

iparrfes  d.za.nes,  le  2d.  par  les  q^fl^dines,  etc.        ^      ' 

r  ■■.  .  £  8.  d.  '.  '• 
Multipliez  3  U  85X3  unit6.> 
Par  9753  lo 


£    ff.    </.    /ot*,. 
11     4  2|=      31 


37    7    31X5    dis 


186  16  5^«    5o| 

^^^  ^^  IS  ^"^  /'"*"'     2®^^  ^^  5  =  Tool 

3736    9    2  X9/mille=>=  36441     18  6|=9OO0 

^*  ._^^  ^  /    .Total. ;w 4392^5  4  TJ         i 

prfebid^/"  ^^^*«^^^-Pn  Peut  danW  toua  les  ca« 

V  ueide  laplu,  ba.w  d^nuininatioo  par^multi- 


6t 


•>^Ki . 


plicateur,  cfVJiviser  ensuite  comme  il  est  dit  au  No;  64, 
et  continuer  ainsi  pour  lea  u<jit6s  imm^diateraent  sup6- 
rieures,  etc. 


£2  10    61 
35 

88    8    2| 


xxemple: 


1®.    36>4. 
"4  ■•      8  et  3  de  reste. 


2'».218>12         . 
i\    18et2dere8te.  - 


7-       '^        3».  368^29  > 

T  >*^ I  •  1.    «  '      "^aV-^lS  et  8  de  reste. 

^^^ultiplie  35  par  J  qpl  me  donne  \^  que  je  pose  4 
5te  pourfaire  la  division  j  divisant  35  par  4  il  vientS 
den.  et  |de  reste  que  je  pose  sous  les  fafth. ;  eiisuite 
multipliant  par  lea  deniers  j'ai  35x6=210  et  8  font  218 
den.>12=il8  sch.  ei  2  de  reste  que  je  nose  sous  lea 
derjiers;eusuite  35X10=360  auxqutels  j'ajoute  les  18 
ach.provenant  des  deniers  qui  font  368>26=jE18  et  8sch. 
de  reste  que  je  pos6  ious  les  schellings,  puis*  multipliant 
35  par  2  louis  j'ai  70  et  :ei8provenant  des  sch:  *gale  88 
louia  que  je  pose  sous  les  louis,  ce  qu'i  donne  Je88  8s.  2|d. 
72.— iiuand  il  y^a  une  fraction  au  multiplicateur  on 
roultiplie  le  multiplicande  par  le  terme  supdrieuret on 
divise  parle^rme  inf(ferieur,  et  on  ajoute  le  quotie+t  au 
produit  des  unit6s;  ou  bien  on  prend  pour  i  le  quart  dia\ 
multiplicande,  pour  i  la.moiti6j  pourj  lamQJti6etIa 
demie  de  la  moitid. 

exemple: 
,    ;e2    6    8  '      *S 


Pour  J 
Pour  t 


9  6 
1  3 
0  11 


8  —    ; 

4  moitie  du  multiplicande. 

8  m6iti6  du  produit  de  la^. 


£11    1    8 


T 


^-W^ 
~#^ 


9 


.1  n 


m 


■■#;■ 


Exerctces  sur  la  Multiplication  Composie,  (Jfo,  71  ^ 
(JVa^7.)£    8.    d.  '-     -"'     ^  ^ 

358:        4     6     7iX       3 


357 


9    8    Ux       4 


t     .    358.       U  18  lux       6 


359. 


0  17    35  X       7 


360.  18  .0  11  X  8 
361."  17  15  Ol'x  9 
362.       13    ^    7iX     10 


363 


0    0    4 


,364..  15     0  ll 

365.  17    8  03 

366.  0     9  7] 

367.  18    0  4i 
368.**    70  .0  Hi 

369.  73     0  8 

370.  0  19  8: 
871.  54  13  0  X       9 

372.  73  17  8|X      II 

373.  ^7  19  0  X      12 
(Jyro.  68.>  • 

374.  63     0  8JX     18 

375.  17  11  8iX     20 

376.  13  17  8jx     36 

377.  27  18  Oax     45 
37a  0  17  0X6?^ 


379 


0    0  in 


380.  23  15  lOj 

381.  15    8.  0 

382.  13  ^    0 
383»^  17^-4  114 
384.  54  13    0 


X 

72 
24 

X 

30 

X 

42 

«x 

X 

48 
60 

385. 


0  19    0'>K    84 


386.  15  18  11|X     U 

387.  37    7    Ox     36 

388.  7    8  ll|x     88 


389 


2    8    Ox    108 


19  11     4x-l4# 


\x 

u 

'»x 

4 

[X 

5 

|X 

7 

X 

11 

^x 

12 

X 

11 

X 

10 

392. 
393. 
394. 
395. 
396. 
397. 
398. 
39}). 
400; 
401. 
402. 
403. 
404. 
405^ 


.(A<).69.) 
^'  8. 

3 

4 

7 
47 

0 
18 


7 
0 
0 
0 

7 

ii 


77  18 
63  17 
53  13 
0  14 
0  19 
62  13 


d. 

OX 

3ix 

Ojx 

2ix 

8|X 

4x 

0|X 

8x 

8|x 

Six 

Hx 

8x 

Ox 

4X 


18  19 

77  13 
.    (A*©.  70.) 
406.     57  18    Ix 
4^7.     99  13 
408.    '84  13 
40^.       1  15 

410.  77  11 

411.  79  19 

412.  137  IS 

413.  15  18 

414.  18  11 

415.  6    7 

416.  4  18 
(JVo.  72.) 

417.  25  15     7  X 

418.  67  14     2  X 

419.  45    2     9X 

420.  42    7    OAX 

421.  79  IQ    4.  X 

422.  45    7  II  X 

423.  7    5     6x 


6  X 
9x 
Oix 

Hx 

8x 

H\ 

3  X 
11  X 

8  X 
9^x 


,17 

23 

41 

26 

51 

53 

59 

1  ,19 

^  39 

•     47 

67 
5)3 
61 

,  m 

348 
3469 
4660 
7841 
6352 
10002 
1141 

673 
9145 

632 

561 

14^ 

22i 
15| 


,201 
45j 


424.  07  12     T  X       122f 

425.  45    0    3X         5J 


301,      17    5    Ox    168 


"1       V\''^ 


Y-  ^f-^.f^;^^ 


?,(JVo,7l.) 


OX 

,17 

B\x 

23 

Ojx 

41 

2^x 

.    26 

8jx^ 

51 

4x 

63 

0|X 

59 

8x 

1  ,19 

8|x 

.  39 

Six 

•     47 

4^x 

67 

8x 

5)3 

Ox 

61 

4x 

.     68 

fc-..- 

nV 

9^x 

348 

6  X 

3469 

9x 

4660 

)4x 

7841 

Hx 

6352 

8x 

10002 

Mxi 

lUl 

}  X 

673 

[  X 

9145 

I  X 

632 

)AX 

561 

14^ 
22i 
15| 
7i 
19i 
20| 
45^ 

51 


63 


9. 


ProbUmessurMMuHiplicatimCoLposie. 
P.  426.\Multipliez  7  quinlaux  2  quarts'  IS  liy^s  par 

p.  427.  15  Ib^.  13  onces  5  dragm^s,  ^ultiplid  par 

R  42S.  3f7  tonncaTix  l^~quiiSuxTq^^^^^  ~ 

P.  429.  15  lbs.  13  one.  3  drag,  x  5.  * 

P.  430.  67  toises  4  pieds  9  pouces  X  9,  \  - 

P.  481.  3  ans  5  mois  29  jours  x  9. 

P.  432.  2  jours  3  heures  59  minutes  X  10. 

P.  433.  47  arpent»  15  perches  6  toises  x  9. 

P.  434.  4  minols  5  gallons  1  pot  car.  x  8. 

P.  43n.  67  toises  3  pfeds  II  pouces  X  11. 
P.  436.  144  quijitaux  de  sucre  a  £2  10s.  7id.  to 
quintal  ?  /  ; 

P.  437.  11^  lbs.  de  th6  d  13s.  4 Jd.  la  livre  t^  - 
P.  43a  12|  verges  de  velour  4  I7s.  Sjd.  la  verge  1 
P.  439.  20j  quintaux  de  figues  k  £i  4b.   SAd.  le 

quintal?'  ■•.  . .  -lifc  -  '  ^^ -'$. .  ". 

P.  440.  27moutonsijE2  5s.'9d.  lemouton?     ; 
P.  4*1.  32|  verges  de    velour  Ji  £2  8s.  9id.  la 

.verge?        .--..        .;     -  -  ■  '   ■  >  .  ;-:■. 

P.  442.   61^  verges  d«  velour  a  £l  I5si  did,  la 

P.  443.  35S8derum4dE2  17s.  e^d.  lebarilt 
P.  444,  40  barils  de  vin  a  £3  Ijis.  lljd.  le  baril  ? 
P.  445    60  balles  de  coton  k  £3  148.  4^d.  la  balle  ? 
P.  446.  76|  .quintaux  de  plomb  &  £2  ISs.  9d.  le 
quintal  ? 


tal  ? 


le  qulnr 


P.  448.  65  bailee  de  coton  k  £1  178.  6jd.  la  ballet 


P.  449.  »i  verges  de  coton  ijl«.  Sid.  la^vefge  ? 
'^'  P.  450.  42|  minote  de  bl6  a  S.  lid.  leoiinot? 

P.  451.  103j  minots  de  patales  k  2s.  3d.  le  minot  ? 

P.  452.  77i  verges  dedrap  4  JEI  16s.  3d.  la  verge  ? 

P.  453.  6i  toises  d'ouvrage  k  15s.  9d.  la  toise  t 
J    R  454.  336i  lbs.  deWf6  k  4s.  6d.  la  llvre  t 


P.  455.  Quel  est  le  poids  de  47  caisji^s  de  tabac  k6 
cwu  2  qr.  17  lbs.  13  dr.  la  caisse  ? 


.  0IVJSION  COMPOSEE.  (10.)  .  : 

'73.  Si  le  dividende  seul  est  c^mpos^,  et  qu'en  m^me 
temps  le  quotient  doive  dtre  de  m^me  esp^ce  que  lui, 
on  divisera  les  unites  principales  du  ^dividende  par  le 
diviseur^ion  r6duira  ce  qui  restera  de  ces  unites  en 
unites  de  la  deuxidme  esp^ce,  et  on  yiajoutera  celJes  qui 
se  trouvent  au  «Jividende,  on  continpera  k  diviser  et  k 
r6duire  chaque  reste  en  unites  inf(§rieuijB8,  ayant  soin 
de  les  diatinguer  au  quotient  par  les  signed  convenablei- 
■/    ■■■■-    ;.-■  1     ■  ■  exemple:  ■*      ' 

jPnare^u  ;e478  38.  9d.  pourl^  paiement  de  187 
Mses  d'ouvrage  ;  k  combien  revient  la  toise  1: 

op£ration. 
JE478  3s.  9d.     (  187.:-^  ' 

■•■;    104  •  ■    7— _.  :n:,.--^"----":- 

X20s.=l  louis.  (JE2  lis.  ld.lff  ; 


toises 


0213  °     * 
.026 
Xl2d.=l  sch.. 

■'62  '-"C'--:- 

269  "^ 


321 
Reste  131 


-^--— ji- 


74.  Lorsque  le  dlvi«rende  et  le  diviseuritant  de  mime 
espdce,  le  quotient  neiioit  pas  6tre  de  m«me  espdce,  M 
feutr^duire  le  divklende  et  le  diviseur  A  la  plus  petite 
espdce  qui  y  sp^^ue,  ensuite  traiter  lea  unileadu 
diwdende  ^^^^M^- 6taient  de  m^^e  espdce  que 
celle  que  I'on  vHH^h  quotient. 


■temple:'  ::  ■  ■ 

^-Qmbien  fera-tpf^ire  de  toiaes  d'ouvrage  i  raisoa 
de  Ad  lOs  ,  pour  la  sonime  de  £331  83.  4d  ? 

op£ration. 


5  £331  83t4d: 

■M-..-:^^  -6628     / 
:>:::.:  .:,:-.X12d.'^ 
■■::     -,';     -n— / 

^  13256/ 
„  66284/ 

.  — — (840 

Div.  pre,  79540  ] 


X20s, 


<fiv.     pr6par6. 


3940  I     94  toises  4  pieds  1  pouce  ffi*' 


3480 

120 

12 

1440 
600 


I 


^' 


75.  Loreque  le  dividende  etle  drvi.eur  6tant  c«i»»r. 


po86s  ei  d'espices  ditl^rentes,  le  quotie|it  dWra  fitre  de 
mfeme  espdcft  ^ue  le  dividendejil  fa^dra  r6duire  le 
diviaeur  iwjjlus  petite  eapdce,  enstj/te  multiplier  le 


f  : 


\       66 


dividende  par  les  mdme^nombres  par  lesquels  on  a  mul- 
tiplid  le  diviseur  comme  dans  Pexemple  suivant,  et  en- 
suite  diviser  comme  dans  le  premier  cas. 


14i  toises  2  pieds  10  pouces  3  Hgnes  d'ouvrage  ayant 
co(lt6  J6213  14s.  o^d. ;  combien  cela  revient-il  la  toise  ? 

»■'■'''■"..■ 

•»  I.   EXEMPLE  :      •  *V 

U  to.  2  pi.  10  po.  3  Jig.         £213  14    6| 
X6  pi,=l  tdise 


X     6 


86,  ;  . 

Xl2  po.=l  pied. 

1032 

+10  po,     .. 

1042 

Xl2  lig.=l  po. 


1282    6    7i      H 
12        * 

15387  19    6 

12     * 

£184655  148.    Divii^ 


12507  divis.  pr6par6.  %       - 

•^  '\  £184656  14  r  12507 

^  \   0595S5  \ 

09557  t     jei4  i5s.  3d. -AjVW 

•   x20  "^  * 


191154 

066084 

03549 


;'? 


raw*."  "  -.^9  «'  « 


67 


uvrage  ayant 
nt-il  la  toise  t 

*  1 

t 

:    6 

• 

6    7i 
12 

"♦ 

19    6 
12 

« 

■  ■)  '  ■  ■  * 

je47  12s.  6d.  >  81  -, 


£190  10s.  Od. 

25 
x20 


^   33 

I   jeS  15s.  5|d. 


•  510 

180 

15 

xl2 


/(^«  guatre  Ragles 


60 
27 

Qt<e«fton«  9ur  /e^  Reductions,  et  sur 

Composies* 

61.  Qu'estrce  qae'la  reduction  ?-  62.  Que  faut-il  faire  pour  riT 
daire  lea  nm6a  d'une  denomination  en  unitis  de  sea  aubdivisions  ? 
—63.  Par  ot  faut-il  commencer  a'il  y  a  pluaieurs  anbdiviaiona? — 
64.  Que  faut-il  faire  poiir  convertir  lea  unitda  d'une  plua  baaae  de- 
nomination en  celle  d'une  plua  haute  ?— 65.  Comment  ae  fait  I'ad- 
dition  compoade  ?— 66.  Comipent  ie  fait  la  sbuatraction  compoa^e? 
—67.  Que  faut-il  fairfr  quand  le  multiplicateur  n'excd'de  paa  12  ?— 
68.  Que  fai(t-iL  faire  quand  lemultiplicateur  eat  plua  grand  que 
13  et  qjii^il  eat  multiple  de  deux  nombrea  1—69.  Que  faut-il  faire 
quand  lemultiplicateurn'ea^paa  le  produit  exact  de  deux  nom- 
brea?—70.  Que  fait-on  Quand  le  produit  eat  plua  grand  que  13 
foia  127—71:  Comment  fait-on  encore  la  multiplication  compo- 
a6e?— 72.  Que  feut-il  fairequand  11  y  a  une  fraction  au  multipli- 
cateur?— 73.  Comment  fait-on  la  division  compos^e  ?— 74.  Qua 
faut-il  faire  lorague  le  dividende  et  le  diviaeur 


eapfece,  le  quotient  w  doit  paa  6tre  de  mdme  eap^ce  ?— 75.  Que 
faudra-t-il  faire  loraque  le  dividends  et  le  diviaebr  ^tant  compears 
et  d'eapfacea  diflgrentea,  le  quotient  devra  6tre  de  mdrne  eaptee 
que  le  dividendo. 


■fir  i' 


•i;*> 


481  2  livrea  1  opce  4  dragm... . 
-485  20  quint.  coAte^t  jei20  lOs.  lOd. 
'.^f     combieii  coAte  le,  quintal  T 


25 


i*Vl4 

4 

\^- 


/        \ 


m 


•*    25 
14 


69 


tie. 

-xw 

.divis^  par  4> 

4S7. 

«      6 

488. 

•/        "      5 

489. 

a      Q 

490. 

«       7 

491. 

»«      8 

492. 

"      6 

493. 

.  "      7 

494. 

«     '8 

495. 

«       9 

496. 

«     11 

497. 

«     11 

498. 

«     12 

.  499. 

u     11 

^  600. 

«     12 

501. 

rt      4 

502. 

«      5 

503. 

"     10 

504. 

«      5 

505. 

«      7 

506. 

«      6 

507. 

"      3 

508. 

".    8 

509. 

«     12 

510. 

«      5 

511. 

«      7 

"      8 

0  .  ^ 

■'••••••te..( 


486.  1   quintsil  coiite  £18  18s.  Od. 
combien  coi&te  la  livre  ? 

jei2o  12s.  4d... :...... 

jei2  4s.*3d 
;ei09  148.  iW. 
f  132    17s.  Id 

3  per.  5  toises  15  pi.|c%f... 
68  quint.  3  qr.  22  lb. 
167  lbs.  4  on.  7  dr. . . 
74  lbs:  f  1  on.  6  dr. . . 
47  arpens  8  per.  8  tois.  ca>;^ 
302  ton.  I  quint 
158  lbs.  3  on.^i4  dr 
JE18     7s.  6d 
Je27  128.  Od 
;eiO    8s.  7^d.... 
jei7' 

£38    2s.  4jd....." 

£167    78.  7d 

£418  13s.  4d. a^.. 

£999  18s.  6d 

£341  168.*  S^d..!..., 

£448  15s.  8^d t 

£500  l^s.  l^d...... 

£931  19a.  9d 


'  *i^. ....... 


Is.  7^(1 " 


#• 


•*• 


£478  13s.  0|d. 


£347  15s.  Od 

Prohlimes  sur  la  Division  Composee, 
512.  On  a  pay6  £899  14s.  i  24  ouvriers 


.*' 


r^Fui 


:  quelle 


ihacan  t  "^ 

P.  513.  J'ai  achete  96  rames  de  papier  pour  li^isomme 

de  £40  16s. :  a  combien  reviejit  la  rame  ?    ~  ' —     'X'^ 


'p. 


t 


J  " 


P.  514.  A  £3  129;  4d.  lelcfint  livres  deiaSSadjT 
a  combien  revient  la  livre  ?      *  «B«»onaae  . 

P.  515.  tin  voyageur  aniit.J56  jnilles  en  12  idura  • 
combien  a^^t-il  fait  ,le  rtiiles  par  jour  T  '  ^        * 

_  f,'516,  Uh  ouvrier^e^oii  £9  Os.  lid.  pour  33A  jours 

de  travail :  combien  ga^nait-il  p^r^out^t^-J^-. 

P.  SI-;.  On  a  pay 6  £12  I5s.  pour  36  douzaines  de 

,       i'   ^2*^^*^    HTi^'^erges  de  drai  Pour  la 
,somme  de  £9^  V2t:  i  comfeien  r4nt  la  v^^"  !" 

P.,  519.  Pour  £13  15s.  6d.  on  a  3J4  lbs.  de  beune  : 
a  combien  revient  la  livre  ? 

'  P.  520.  Sill  verges  de  tQilecofitentjE4*  5s.  Oid*  • 
quel  est  le  prixde  la  verge  ? 

^5^.  Unepersonneare5u9pi^ces  de  marchandisea 
de  11  verges  chacune  pour  ^£38  5s.  Sjd. :  quel  estle 
prixdela  verge? 

P.  522.  Si47ibs.  de  the  cogent '  £34  lOs.  3ld  • 
combien  oolite  la  livre?*  ^"».  ^^u. . 

4  J*.  n!w  ^i  r^  ^'™^"^'  ^'^  "P'"»^^t  louee  £55  4s. 
4id. :  quel  est  le  prix  de  I'arpent. 

P.  624.  Si  9  caisses  de  sucre  pdsent  68  quint.  3  qr. 
22  lbs. :  quel  est  le  prix  de  chaque  caisse  ? 

"i        ;/*  I""'^  ''°'""'^'  ^"'  S'S"^  ^370  :  quelle  est 
la  pffrtdech&qun  ? 

£R-«  ^Q^^*  ^T.  *'''"""''  °"*  ^""*  ^^'^^"^'^'^  ""  gain  de 
*8/8  3s. :  quelle  est  la  part  de  chacun  ? 

c^tnan^que,e,bommesaientt.is^^^^^^^ 


P.  528.  SiSf 


dites  le  pri|  de  la  verge  ? 


verges  de  drapcofitent  £23  13s,  3id.'r 


4)-% 


/7I 


'•y 


.'P. -529.  Si  28v^ges  de  marchandises  content  JE33 
l6s.  6d. :  quel. est  le  pri^  de  la  verge  ?       -  ^^ 

P-^O.  Pour  £3  9s.  5id.  on  a  fait  feire  6  toi^s  Si 
pied.  3  pouces  d»ouvifage :  k  combien  revi^nt  la  toise  ? 

P.  631  On  a  pay6  ^20  6s.  7d.  pour  46|  verges  de 
drap ;  i  combien  fevient  la  verge*f  .     •   p 

P..  532.   Combien   aura-t-on  de  verges  de  ^if p  pour 
£45  10s.  7d.,  a  158.  6d.  la  verge?   ; 

p.  533.   Combie/i  de  Iivrea  de   th6 'fcra-t-on  pour 
^3119s.,A3  8ch.  9d.lalivre?  .         w# . 

^    v.  5134.  On  a  pay6  ^62*^178.  6d.  pour  18  quint.  3 
ql-8.  M  lbs.  de  fer :  a  combien  revient  le  quintal  ? 

P.  535.  Qii«l  est  le/prix  d'un  tainot  de  ble^chant 
qo'on  en  a  eu  6  min/4  gal.  1  pot  pour  £2  4  schi?       - 

P.' 536.  On  a  eu  24.verg.  2  pi.  6  pou.  de  marchan- 
dise  pour  ;ei6  18^.  9d.:  4  combien  revient  la  verge* 

^  :  KEd APITUL ATION    [      . 

J  Sur  les  guaireRigJe9  ComposSes. 

537.  Pai  donn^H  billet  de  5  piastres'  pour^  verg. 
d  e  lapis  I  5s.  9^d.^  Wge :  combien  doit-on  n^e  rendret 

538.  On  a  achete  du  €.cre  k  M  83.  8d.  le  qpintal :  k    \i 
combien  r^vienHl  la  livreij^  • .  * 

539.  J'ai^pens^  348.  7d;,  j'ai  perdhl  ||  lOd,  pr6t6 
£1  7s.,  il  hf&  reste  encore  25^  cOmbien  avais-ie  enV 

HO.  Une  waison  coute  £150  ia«.,  on  veut  gagner 
£  19  15g.;  combien  jaut^il  la  vend  re?  ii 

o4i.  t^aulnaqult  le  18  Oct,  1811 :  qh  quel  temps  au 
ra't.il36an8  8moi8? 


'it 

OlJfff| 


.-*■' 


■W^ 


'f' 


«  • 


'(.V- 


jjii 


I  cTiapetiux  a  Ssmdl  le 


:^' 


* « 


'*  Sur  la  isomrne  de  £ 
£260  I5i:  coAien 

chabej4^fe  dhnifii  pgei^en 
4d/ravii^Vcoinb^( 

5ii,  4J^  duvriers  oht  mi 
^ait  7|^^ges  d'ou^ra 

'ill' 


duvrier  .,| 
6'd.  ja  verge :  com-p 
_^  ;pW.*ait  d'ouvrage  et  conibien  a-t-on  d6pensfe  f 
S.Ona  p»y6  5  billetp^a^f  5  piastres  chicun  pour 
^fMf  8®s  do  drap :  i  coiphm  r^vient  la   verge  sachant 
• /^irfin  a  rendu  10s.  sur  I'argA  1 
.  ,,     54.6.  J'ai  amprunt6  je4.70|j[.  4d,,  et  j'ai  pay6  £266 
\>,^16s.  8^d. :  combien  dois-je  e%$)re  ? 

t  54.7.  J'avais  vendu  pour  JBS^  14s.  6d.  demarchan- 
^  dises,  on  m'a  paye  en  4  fois  j  la  Ue  £2311  Ijffs.  3d. ;  la 
.;2e*^78  148,;  la  3e  £97  1^.  lod:  el  la  4f°  £226 
'  J  ICiJi ;  co^bien  me  doit-^  encore  t     1  -^ 

J**  -  548.  ,Un  'orffevre  acheta  ,S9  lbs,  6  on.  16  gros  3  grains 
/  4'argdnf,  duqyel  il  a  employe  21  lbs.  10  gros  en  cuilleres 
,  k  cafife ;  31  lbs.  18  grains  eta  grandes  cuilleres  ;  12  lbs.  1 1 
on.  2  gros  4  grains  en  pots  i  th6  j*  en  a  vendu  24  lbs.  6 
on.  6  gros  17  grains :  pombien  lui  en  reste-t-il  ?   , 
549.  Un  lingotld'or  coftte  £161  178.  64. ;  combien 
,  p^se-t-il^  eachant  qu'il  coAte  £4  7s.  6d.  par  pike,  poids 
.  de  troiel -'^  '  ,' '^'s  .,.■.■■'•*.  ■'^-  ■   '■■.■■'.■'•-:»  ^    ■'" 

560.  Un-homrjile  charitabf 
|^6tres  ;  il  a  dist^ibue 
It  k  chaoun  6s. 
comjyen  lul  regt< 
"TOl/Partagezr 


femmap  ct  8  enfabs^  der  ma 


it  un  billet  de  100 

aux  pa^vres,  don- 

rtril  assist  de  pauvcgp, 


entre  4  hprnmes,  6 
lue  lea  hprnmes  aient 


^aff^^W^J., 
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le  double  desfemmes,  ei,  les  femmes  le  *t/iple  4es  en- 

552.  J'ai   achet6  428   verges  dedrWa  I4s.  8(i:  la 
verge  etje  I'ai  vendii.  16s.  3d. :  combiei/ai-jo  gsgn^? 

553.  Un  iarchaml  a  136  verges  d«  ri/ous..eluie  qui  fui 
•dutent  3s.  8d."  la  verge  :  combiendrnt-iUa  vendie  pcmr 
4|pgner  £12  sur  le  lout  ? 

•       554<^  Divise?  i:68i2  I-ts.  6d.  ©hire  frois  persoiie^  > 
de.manieie  que  la  premiere  ait  ^5^8  Uf.  4d.  pUts^quo 
la  2e ;  et  la  seconde  £728   18s  2d.  plus  que  la  3«. ,   . 

555.  Coiiibien  aura-t-on  de  ih6  pour  £136  J4{5.  8d.' 
a  68.  .6d.  la  livre  /  •  >#  -  *' 

556.  37j  verges  dfe  drap/coiilent  £43  18s.  S^d.  :  k 
combieh  revieni  la  verge  ?7  " 

,  657.  J'ai  paye  x-25'  7s/%d.  poui*  24j  verges  de  drap 

k  5^  [)iastres  la  verge  :  combien  dois-je  encore.  '     ' 

558.'On  demande  £18  10s.  6d.  pourJaire  IQidl  18 

ph  carrees  d'ouvrage  :  quel,  es?  le  prix  de  la  toiee  ? 

^^^V.^Vf  """f  ^^'*  ^"^  ^'eues  20  arpents  et  5  per- 
'  ches  en  8^  jours  :  combien  a-t-il  fait  par  jour  ?  •  . 

560.  Un  hdrtiine  est,ne  le  7  Octobre  182 1  &  7  heures 

18  minutes  du  matin,  combien  a-t-il  eu  de  jours,  d'heu- 

I  res  et  de  minutes  le  4  Mars  1847  4  midi,  saQh'antqu'il 

'  ^^^^^^^1^^  pendant^ee  temps  ?  ^ 

^^t^^tiel^oi^  e^fi  un  honhne  qui  a  eu  24  an/T 
^.inois  9Jburs  leli  Ai|il  1646  ?  ^  .         . ;  ^  /^'  ^ 

^     562;  C^'^bienya*t.il^J^r^e§,(fcisi;|^attpeKf^^^ 
con»bien«y  qg^-ii  d'aiinea  dpns  476  Urges  f  ?^''      •    * 


"''Sil^no  fraction,  est  unT  ou  plui^eyraiMrlles  lie 


y. . 


■  \ 


'■f;.J 


1f^:  •■'-'■J^:. 


runit6  divia^e  en  un  nombre  quelconque 'd«- parties 
6gale&  I  

■  I  -I'-  ■   "'    "■   ■■  ■  :'■■■    '  '     .         .     ■' ..  ■">.  .  ■  ■ 

-  ^Par  exemple,  si  I'on  partageait  unepomme  en  5  parties  ^gales, 
chaque  morceau  exprimerait  une  fraction  de  la  pomme,  el  se 
nommerait  un  cinquifemo  ;  si  on  en  prenait  trois  on  auraii  trois 
dnquila|aeB,  elc.  ^^  , r 

1.    I  ;■■      .-.'#■ '""'  ■■ '  ■■'"-■  ■  :-^^  ■,.    '.^        '.  ■■•  • "'"• 

On  reprfesente  les  fractions  par  tieux  nombres  places 

1  un  au-des8ous  de  I'autre,  et  e^paJep  par  un    trait. 

A\Dsi  un  cinquidme  »'6crit  f,  trois  cinquidmes  s'^cri- 
ventA.  ;  ^ 

76.  11  y  a  trois  sortes  d^  fractions :  1  ® .  les  fractions 
absolues^  2  « .  les  fractions  vulgairfes  ou  relatives  j  3  «>i 
et  leu  fraptiohs  d6cimales,  (voyez  3«  partie.)    * 

77.  Les  fractions  absolues  sont  celles  qui  s^ripr6- 
sentent  pi^r  deux  nombres  comme  f ,  f ,  etc. 

78.  Les  fractions  relatives  sont  celles  qui  on*  un 
nom  qui  jleur-  est  propre  et  qui  ^t  d^  subdivisions 
des  poidS,,  naesures,  etc.,  cqmme  fs  pieds  i  I'egard  de 
k  toise*  etjc.  <  ' 

79.  Le^  fractions  decimales  sont  des  parties  de  I'unitfe 

qui  sont  d^dix  en  dixfois  plus  petites^^es  unesdueles 
:''autre8. "     [■■''■  ■ 

SO.'^Pobrlire  une  quantity  exorim^e  en' fractfcns 
absolues,  oW  lit  d'abord  le  terme  supWieur,  puis  le  teLe 

Inr6rieur,  eh  y  ajoutant  la  terminaisoh  u'»ze. 

II.  ^  .  .  ■,■ 

.  «n   dee  .hm.-  s  2,  3.  et  4,  commo  1,  f ;-  .,^,,  u,  ,,,,  ^^^^^ 
deux  tiers,  troia  qiian's.  ••^  *2 

81.  Le     ' " ^ ^ 

numhateuvt 


l«Wue  sap^neur  d'une  fiSction  se  'nomnle 


'  i 

is 


i ' 


82.  Le«„m^ra/ettr  indique.?o,^l6n  la  fraction  con- 
^nt,  de  parties  de  Tunit^.  et  W  denminateur  ^n  com- 
blende  parties  6galesl'unit6  est  divis^e       ' 

rJrX'  '""''"  ^  "'''"^  '^"^  ^'""'•'^  ^Spamgde  en  quatn, 
parties  <?g>.Ies,  etqu'on  en  a  trois. 

fi^;J!r  ''^!;'  ^'^''^'  ''  *"•*  que  m  ira^deur  d'„n, 
~^''' -^  ^".  "^'"^'•^de^  Parties  du  rfenom/na/ J 
comparers  aux  un.te^  da  numirateur, 

Ains.  la  fraction  *  est  plus  grande  que  la  fraction  S  •  en  .ffl.*- 
la  prenn^re  contient  4  parties  d'une  nnit^  divi^n  7    'etVt 
conde  ne  contient  qne  3  de  cea  n«w        ,  T         '  ^' 

ties  d'une  nnitd  divisde  e^n  8 ;  dans  e  second'"''  ""  "  *''°"  P"'-  t 
I  mai.  I'unitd  ^tant  divis^e  en    gZLZ^''  ?  "^"^  ^  ''""'^'  ^ 
.     Ain«i  .  1  o     Di        I         parties,  ello^^ont  pluspetiies. 
A.n.. .  I  *.  Plus  le   nunterateur  d'une  fraction  eat 

pet,t,  le  denommateur  restant  le  m^«e,  moins  ^rfrTc^ 
I  tion  a  de  valeur  ;  / 

20.  Au  contraire,  plus  le  denqminateur  est  petit,  le    ' 
jnum^rateur  ,^stantle  m^me,  plus  la  iVacli.n  I^^V^  "k 

3«.Lorsque  le  num^rateur  ^gale  le  d^nominateur, 
|la  traction  egale  line  unite  ;  V 

4S  Lorspelenum^rateur  est  plus  petit  queledd^^^ 
Inommateur,  IM  fraction  est  plus  petite  que  l'unit6  j         . 
.50.  Lorsque  le  nuiherateur>st  plds  grand  qtiete  d6. 
lominateur,  la  fraction  est  plus  grande  que  I'unit6 

84.  Deux  fractions  expri,n6es  par  des  Vermes  difl^rens    ^      ' 
peuven^r  la  m6me  valeu,^  pourvu  que  1^  .appo^t  ^ 

u^^  entre'  lenum^rateuret  le  denominateur 
^le  chaqyfe^  fraction,  par  exemple  ,f  Equivalent  it4:car    * 
lo  I'uppml  d«  2  4  4  est  le  melwe  que celui  de  3  k  6, liest- 
1-d.re  <|||  2  lest  la  moitid  de  4  comme  3  est  la  moiti^  de      "^ 

l-iuJ^^     '^??r^'"'  explitoedonc  lamoiti6de  " 

I  entier  et  pourrait  ■♦6cifre  i.       *  #r         ^i  n 


1: 


!&i 
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^' 


85.  On  peut  iom  multiplie'r  lesi  deux  termes  d'unc 

r-r:  •••'•r»  pdr  im  mAitio'  nombr?   rnnrs   ch-  rh/nffor  la  va-. 


t 


<■!; 


?>!:■ 


iir 


^;4^"in*^Tli!i'*  [nv  ; 


lie  ,ii   t  ';»(:iio  ;  ,^  <««  -.lun  |^,  rrifiiop,  <;q,,iva!jdiite  Ji  fa,pr*mi6ie 


I'eux,  termes 


-  En  HfT'i,  4in    ii)ulti|)!tnnt  le  d^noininnteor  toul,  nous  aurionS  j^ 

fraction  3  fnis  plus  petite  qij«  la  prec^Jente,  pni«»qiie  dans  ^  Vu- 

\      nit^  n  dtd  divisde  en  5  et  qu'cn  en  a  4.  parlies,  etque  dans  A  I'u- 

,  •■     ijitd  est  divi9t5e  en  l.'i.nonibre  trois foi«>  plus  mi'and  ;  chacune  de  ces 

,derniferps  parties  n'est  done  qtje  le  tiers-  de  Relies,  de   }a  preinifel|b 

fraction,  pt  commo  on  n'en  a  que  lemCmenpnibre,' on   n'a   done 

que   le   J    de  la   fraction  primitive  :  niais  si  on  i^iult)p!ie  aussi  le 

numdrnteur  4,  (|^ns  !g  fraction  y^,"  par  3,  oh  anr?i  |^,  ffactioh  qui 

6gn]e   trois  '  fois  3,,  puisque   dans  j|,  Ptg((p2   parties  de 

r}      partagde   en  15  et  que  dans  I'nutre  on^n'a  que  5,  c'fst-Jl-dir^ 

^^  '  •"  j^iefs-ie  ces  njAmes  patties.  Mais  puisqne  la  fractioi!  y*j  tigjle  le^ 

%5**  de  |,  et  qu'elle  est  aussi  le  J  de  ||,  If  <Sgale  done  4  ;  done,  etc. 

•  ,       IS  Questions  sur  hs  Fractions, 

75.  Qu'^jce  qu'une  fraction  ?— 76.  Combi#fy  a-t-il  de  sortes 

de  fraciTiins  ?^77.  Qu'^st-^  qu'une  fraction  absplue  ?-i-78.  Qu'ap- 

,3  ^gjell6^n  fricUgSs  r^jtive^'?— 79.  Qu'appi  lleSt-on  fractions  ddci- 

^«ales#^80.  C#iment  ,lil-oii  une  fraction  ? — 81,  Comment  noin - 

^rt'me-t-e^/lesdeux  teriTiesd'une  fmction?— 82;  Que   marquent  les 

.  ,  AgMMi*"'''"*^?  d'uf\e   fraction ^^83.  De  quoi  dt^pend  la  grandeur 

^    /'cR^ fraction  ?,--ii|^,  Detix-fraiPions^&thvent-elles  avoir  la  mdme 

'  ..^  valeu'r,  qiioique'e.xpria^^Mr  i^/ea  nof0res  d^vjens  ?— 85.  Clian- 

ce-t-oir la  vakurHPrt^tion  en  multiollitiu   cu  en  divisant  sea 

;  ^^  Beduciions  dgs  Fractions. 

08.  Le^r«?duction8  des  Fraolions  sont  divers  change- 

"-niens  qu'dn^Ieur  fait  sbbjt",  sans  que  pour  cela  elles 

changent  de  valeur. 

.     S7.  Les^  principafesT^iauciions  Bont  aii  nombfe  de 


i7^  Le«^  principafes^mtuciions  font  aii  nombre  de  ■         '^* 
tre>4.s^.  R^duire  des  t'niiera,  ou  ilea  entierijiet  des  ■         "t^ 


^  fractions,  en  une  aeule  fi  action. 


>jk< 


?rme8  d'une 


A- 
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us  aunons  .-f 


2  «> .  Reduir^  des  fractions  en'entiers,  lorsqu'elles  en 
contiennent.    ^ 

3  o .  Redaire  lea  fractions  a  Icur  plus  simple  expresr 
eion. 

4  ®  ,  Reduire  les  fractions  au  m6me  d^nominateur. 

PremUre  reduction,  .    '    '   ^^ 

88.  On  reduit  dePentiers  en  fractions  en  lea  multi- 
pliant  par  ie  d6nominateur  donn6.  Lorsqu^l  y  a  une 
fraction  jointe  aux  entier:^,  "on  ajoute  le  numerateur  aii 
produit.       *  •  J 

%^  Premier  exemple,  ^  '^       /T 

*     On  ci^mande  combien  11  y  a  de  quarts  dans  trois  en- 
tiers.       ■"  .■  •  ■•-.'■-:■ 

Uo  entief  confient  4  quarts  ;  3  enti^rs  contiendron 
l^c  3  fois  4  quarts  j  done,  pour  r^soudre  ce  probld'mc, 
Sint  jnultiplier  3  par  4  :  on  aura  pour  r^ponse  ■^^, 

V  Deuxiime  exetnple, 

.|l6dmre  18  entiers  f  en  une  seule  fraction. 
D'aprfes  ce  qui  vient  d?<^re  dit  chaque  enti< 
8  huiti^mes,  les   18  don neront /done  18x8= 
,  3  qu'on  avait  d'abord«»=J-f2,     7 

j^^         Exercices  sur  la  prJmiire  reduction. 

^.663.  On  veut  reduire  A  entiers  en  quarts,  com- 
bien y  en  aura-t-il  ?  / 

P.  564.  R6duise55  9  enters  |  en  sixidmes.     ^ 

P.  565.  R6duisez  28  jf  en  une  seule  fraction. 
P.  36t>,  K6duisez  10  entier*  f  en  une  seule  fraction. 
p.  567.  On  desire  reduire  9  entiers  en  neuvidmes  : 
quel  en  aera  le  total  ?  < 


78     -'^--^^f '■'■■■■': 

p.  568.  On  veut  rWuFre  20  fintiers  en  dixidmeg : 
combien  en  aura-t-on  ?  -^ 

^       .P.  569.    Dites  le   total  de  si«  unites  r^duUea  en" 
quinzi^mes.  ^  ■  .",     ^  •       . 

■  --  p.  570.  Coriibien  y  a-t-il  de  huitidmes  dans  24  en- 
tiers  ^?     .  - 

P- '^71.  Combien  ya-t-ildedouziemes  dans  51  en- 
tiers'f^  i.  ■-. ,  ■"'-:■■:':■    *  ■ . 

P.  572.  Combien  y  a-t-il  de  septi^mes  dans  ]5  en- 
tiers  I?  ,  /^    . 

P.  573.  R^duisez  34  f  en  une  seiile  fraction. 
^^T.,574.  Savoir  le  nombre  de  demies  qu'il  y  a  dans 
'  ol  en  tiers  J-. 

P.  575.  Dites  cofnbien  ii  y  a  de  tiers  dans  7  entiers .? 
P.  576.  Dites  le  nombre  ^de  q^mts  qu'il  y  a  dans  50 
entiers  \,  ..- 

DeuxUme  riducUcn,  preuve  de  la  premiere, 

89.  Po^r  reduii^e  les  fractions  en  entier?,  lorsqu'ellea 

en  Gontiennent,  il  faut  diviser  le  numerateur  par  le  de- 

nominateur,  le  quotient  donnera  les  unites  ;  le  reste, 

^B'ily  en  a  un,  sera  le  num^rafeur  d'gnejraciion  qui  aura 

ppuf  denomiiiateur  celui  de  la  fraction  primitive.     ' 

■  Premier  exemple, 

Ohi^^lemande  combien  11  y  a  d'entiers  en  -i^  ? 
Quatre  quarts  egalent  un  entier ;    12  quarts  valent 
done  aHlpnt  d'entiers, qu'il  y  a  de  foi^  4  dans  12  :  done 
pour  r^soudre  cette  quettion  il  faut  diviser  12  par  4. 
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JOeuxihie  exemple, 

Coinbren  y  a-t-il  d'entiers  dans  1A7  ? 

i^alent^un  entier  j  la  «act^^^o.l.c«ent  done 

autaui  d'cntt^rs  qu'il  y  a  de  fois ^^ans  1^7  j.  pom  avoir 

la  r6pon^^,  II  feut  .^onc  divider  J 47  p,r  g, . et  le  resie,' 

My  en   a  un,  sera  le  numgfateur  d'une  fraction  qui 

aura  pour.denominateur  celni  de  Ja  fraction  priniiiive. 


147 

67 

3 


8 


18J 


-  Ces  exemples  fervent  de  preuves  k  ceux  de  la  r/^duc 
tion  prepedenle  et  reciproquement. 

:•*  -^e/WtfwsMr/a  deuxiime  RiducUon.    -     , 

^    P.  577.  Combien  y  a-t-il  d'ejitiers  dans  Y  ? 

P.  578.  Trouvez  les  entiers  contenus  dans  ^^  •  :       ^ 

fra^lo^^?"''  ""V''^^  '^''^  contenus  dins  cette    ^ 

^  T.  580.  Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  la  fVacUon 

'  ' « ■    ■*''  ' '      ■  ■  ■•■.,•.■' 

tior'-i^f' V**'""'  '"• '  **'  "'"'*'"  contenus  dans  la  fiac- 
^  ^I'^V  ^^^i^^-t"  d'«"«"  dans  la  Iraction  ' 

^.583.  On  dem^Mrcombienily  a  d'entiers  dans    . 

ir  ,-         ..■■■■ 

*P-  584.  Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  ^  ? 
P.  585.  Pii^a  rombicn  il  ^i  u  du  juura  dan5  -l^  de 

H^d '  Jr^"^^^^^^  de  degr^s  dans     ^^ 


M- 


VJ.^> 


♦  ■  ■ 


■i': 


•       .  •  '  80 

TroisUme  Reduction,  !  ^ 
90.  Pdur  rfeduire  une  fradtion  4  sa  plus  simple  ex^ 
pression,  il  faut  d'abord  diviser  le  nurri^rateur  et  le  deno- 
minateur  par  un  m§me  nombre  .  t  vb^hiev  cette  opera- 
tion sur  les  deux  lermes de  la  fraciion  r6sultante  jusqu'A 
ce  qu'on  ait  obtenu  une  fraction  irreduciible»(*), 

^oitffi,  les  deux  termes   6«knt'divis6s  par  2  dohneAt 
ifi  ceux-ci   6tant  di vises  par^  on  a  f,  et  si  on  divise^ 
Voe^  deiixv  derniers  tfermes  aussi  par  3,  on  obtient'i  pbil^ 
:;-^  la  plus  sirtiple  expres^sion  de  fA.  .      *      *  ^^ 

'  ^fe^^  i^ut  abreger  cette  simplification  successive  ' 
:'   en  ilivtisant  les  deux  termes  par  le  gri^d  commun  divi- 
.      seuc,'  c*esCja-dire  parie'  plus  grand  nombre  qui  puissp 

les" divisor  saiis  reste.     "  ■         .  /•'    „  ^  "     ' 

<f  •  ■■■ ',  ■  ■..-••  ■  "..-■#■•  I* 

-       92i^  Pour  Irouver  le  plus  grand  commun  diviseur  de^  i 

deux  termes  d'une  fraciion,  il  faut  diviser  le  d^npl^flp^ 
•?t  teur  ,par  le'num^rateiii'l  s'ir  he  reste  rien,  ce'sei^si^ 

iliumerateui^  qui.  sera  le'-pl us,  grand  corn mun  diviseuF 

J  s'il  y  a..un  re'ste,  if  fau( diviser  le  premier  diviseur  par 

Y  le  F^tei  et  coiilinuef  ajnsi  .la  division  juisqu'ice  qu'elle 

J  ses^faase  earls  reste.'    Le;  dernier  diviseur  ^u'on   aura 

;,^hiplQy6  sera  le  plus  grand  commimdiv^se'^r,  par  l^qdel' 

il'Taudra  diViser  les  deuji  termds  de  la  fractio^j.    Si  le 
'.  dernier  diviseur  '6taht»l'u(iite,  la/raction  gi^j-ait  irr^duc- 

tible.  <-."/:  *      '      *^    ;i      ' '- 


A  '         . ^-'T-        ■•]  II — ^— ^^— ^-■— ^— w, 

{*}  Un  nombre  est.  divisible  :  pair  2/  lorsqnq  son  dernier  chitfre 
est  pair  ^u-  zero  ;  par  3/  loisqiie  !^  spniine  de  sos  chiffVes,  cpn- 
Bider^  commedes.  unites  8imptes.%ile  3,  bu  un  muliipfe  de  3  : 


par  4,  lortqurij^   nombre  formd  pa^  J^g  4eux  derniers  chiffres  estA  J 

iird  par  5  oji  Q  ;  -{>ar  flp 


divisible  par   4';;  par  5,  lorstiu'il  esl  ii 

.J)rsqu'ij   est    divisible   par   2   er 'ptokijirfr  BJ  lo;s«ue^te  nc;mbrc^.| 
lprm6  par  k-s  d-eux  derniers  ohinV^Hglni  un  niuUiple   de  8»et 
que  la  3e.  est  pair  ;  par  9,  lorSque  fi^MSie  des  chiflres,  cbr^id^. 

.  »«8  ftdmme  dos  upit^s  simpies,  ^^afi0L|;*oii:  ua  mulii|}l^«4e  9. 


'./■ 


.'% 


■!* 


"^-^  '"^      I 
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EXEMPLE : 


-•/ 


Ondemande  la  plus  fsimple  expression  de  Vs^* 

OPERATION.  J 


13651       117 

195,11139 

78 


78 
I   00 


39 


117 

'00 


39 
3 


13&P 

195 
00 


39 
35 


•    Ayant  divise  le  denominateur  par  le  nilpn^raleijr,  >!    , 
reste  78  ;  j^  divise  Je  nuin^rateur  par  ce  nombre  et'H   ^ 

reste  39  ;    je  continue  Ji  diviser  ainsi  ravant-dernier   V- 

reste  par<'le  dernier,  et  je  trouve  que  39  ne  donne  pas 

'de  reste,  d'ou  je  condus  qu'il  e.*{  le  plus  gi'and  commun   ' 

dfVi^eur:  je  diyise  les  deux  terfnes  de  la  fraction  par .  •- 

39  et  j'ai  3  pour  numerateur  de  la*nquvellc  fracSon,  et     '  ' 

3^5  pour  dfenoininiateur  j  Ibe  qui  dopqe '3^   p6ur  la  .pluS 

l^singjle  expression  de  iVg^g.  -   ■- 

__  ^     ■  "  '     •  •» 

.     Exercices  stir  la  troUiime  Reduction.  .      •- 

|.      .  P.  587.  Reduisez  les  fractions  |,  'j^,  ^,  ^*,  k  leur  > 
plus  feimple  expression.  * 

p.  588.  Mettez,Y^2*ff  k  sa  plus  simple  expression.  - 
P.  589.  Quelle  est  Id  plaswmple,  expression  de  la 
fraction  j^^.  * 

P.  590.  Reduisez  \*l  k  sa  pUis  simple  expression. 
P.  691.  Reduisez  yVff  ^  s^  p'us  simple  expression. 
if.  ^92.  Quejte  est  la  plus  simple  expression, de^^'j  1  ^^-^ 
<  'P.  593.  Quejle  est  la *plus  petite  expre'^iondef^?  *' 

P.  594.  Djtes  la  plus^simple  ejlpression  de  cette  fVac- 
tionT?5V  ^    '  X  ;   \    ,  • 

■     P.  595.  Quelle  est  la»plas  sVmpt9%xpre|gsion-de  cetl^i, 
f^a<5tior) -1^  t"  '   ♦  '  t"    .. 

i    ?*  ?^j».  J3:dduisez  f^Mj^li  sa  plus  simple  "^jpeBSioii. ; 


k 


^K. 


V.) 


■%■•. 
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■> 


'  ■'.  '■ . 


^  Quatridme  Rddudian. 

teu  ,  on  peu^  se  semr  de  la  me.hode  suivante  •  ^n 

-q«^l  puisse  e  Jd^3f  sl^  .^^^T't"  ""J™""'  *^^ 
ininateiir^   *.♦  i»  .  ^  ®  P^""  *^^^^'""  ^es  deno- 

tW        '  ,  'nuitiplie.Ies  deux  termer  de  cl^aque 

t^^Ufln  par  le  quolient.^  ■  ^ 


r< 


*• 
« 


9*>  On  uouve  le  denominateur  co,Kra„„  e„  „„,«. 
pliant  les  u„,  par  le.  auto,  les  denominalpura  des  frac- 
tions proposees.  On  peu.  se  dispenser  de  n^uWn  e, 
par  ceux  ,„.  s„„t  sous-muUipleB  d/quelqu'aur    ' 

;       *  EXEMPLE : 

On  veut  mellre  les  fmc.iona  suivantca  au^e  d* 
iioi»iD9teur:4', +.S  z  ■>»«oieinoue 

1'  Ji  op£ration: 

6x6=30x8=240  d^nominateur  comm^ 
.      240  d6nom.  com. 


3" 


=80 


3 


ti 


^ 


i=48      8J0      48      40      30 

i=40      ^^    ^      ^        V 

■"  ."f«~     ■  ifc*  ..•■,,, -j.i_ 


IS 


1=^30^ 


ins 
2ry 


3A0 


Ayant  trouv6  240  pour  aehoW.ina,e„r  com^nn    fe  ' 
d.v„e  ce  nonibre  par  3,  p,r  5,  par  6  et  par  8,  j""  1^^ 

<koUo„,  do„„«es,et  je,n,„r.ipne  chacun  dB  lej,«S 
parJs  non^bre  correspomJant §0;  48, >fc.,  etj'ai 


H. 


i't 


.>•- 


'■■>'''  -'^^i 

un,  je; 

1  pour      -  ' 

ua  res   " 

srtn^a 

.^'-     ■--■if    ■■   ■■■    •.:' 

\^  ■  '*'  ■  "> 

* 

«fj 


r*p«„8e  i-4,  i-,  ijj,,,..    On  poorq.it:i'g:iement 
eonre  les  quotients  en  la  manidre  indiquie  No.  96. 

y  Questions  sur  les  Reductions  des  ^hciions.  '  ^  ' 

86.  Qu'esl-ce  que  les  reduction./ des  fractions  ?    ft^'n    i.^ 
.  sont  les  principales  reductions  ^-Sft   r'^~       ^"^"^^ 
r       .  ""^  •°°-  Comment  reduii«-bn  des  en- 

tiers  en  fract  ons  ?— 89  o,,^  fo„.  ;i  fo-  , ,  ° 

en  entiera  ?     Qn  t>      /       !  ^         ^''"■®  P*""*"  '''^''"^^6  'es  fractions 
en  entiers  ?-90.  Que  faut-,1  faire  pour  r^duirt^ne  fraction  4  sa    ' 
plus  sunple  expression  .?_9i.  Peut-ou  abrdger  cette  simplification 
successive   des  factions  1-92.  Que  faut^il  faire  pou'r  trouver  ]" 
plus  grand  commun  diviseur  des  deux  termes  d'„„e,fraction  ?-93 

teu  ?!^4  C  ^°"^^'^"^'^^-^----.«-^-d.nomina: 

teur  ?-34.  Comment  trouve-t-on  leddnominateur  commun  ? 

Exercices  sur  la  quatriim^^  redvption.'  '  * : 

P.  699.  R6dui?ezen  m^me  deaiominateur  i,  V  5  *, '  ^ 
p.  600.  On  veut  red„ireaum^d6„on,itaSl 

8>  ®*  6'»     .'   '"■'  ^  '  ■-■        ■        ■ 

P.  601.  Je  veux  r6duire  i,  f ,  f  eit  i,  au  in^rife  d6no,;^ ' 
minateur. 

P.  602f.  Beduiaez  au  m6ine^derft|ttlnat^r'4  •  «^t  '" 

■     '  -  '        '  '       t  "''         '  '''^'' 

P.  603.  R6duireaum4iedenominateurlesfractibns^ 
P.  60J^  On  veut  reduire  au  m^ine  d^nomlnataii^^'    * 

.  6ua.  J,;ciui«;;/  *-4U-  lAtitrie-  deaoiii'iialeur  te^  IraCri^ '  • 

/    P."  (>0(:),,  Rtnlqi.ez  u'U  tuemc  tlenomnuKlpur  H^t  ;}^  7 
P.  0C>7.  Duiioe^fi  ua  ;  w^d  Jenbii^ 
[,  tlohssuivanfes:  i^etJIJiiV'^;     ■         'f 'V"-- 


/^ 


1 1 


I' '' 


,..*',«! 


1  'S^Jr'   ' 
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♦Mfc,. 


P.  609.  On  propose  de  r6duire  ^  et  ||  au  m^ine 
d^nominateur.      *  .  .  ,  ;' 

'  •   '    ^  \j    "      ■■  "-  / 

P.  610.  On  propose  de  ne  donner  qu'unmJ6me  deiip- 

minateur  a  ces -deux  fractions,  jVo  H'    ^ 


ADDITION  DES  FRACTIONS.  (12). 
95.  On   effectue  Taddition   des  fractions  en  ajoutant 
ensemble  tous  l^s  num^rajeurs,  quand  les  fractions  gont' 

f    ..-■..  .  • 


au  mgme  dfencymlnateur  j  si  elles  n'y  sont  pas,  il  faut 
d'abord  les  y  reduire  (No.  93),  dnsuite  on  divis©  la 
soinme  des  num6rateurs  par  le  denominateur  cdMiun 
pour  avoir  les  eritiers  qui  s'y  trouvent. 

^:.    '       '  '   ■  •  ■       ■"*   '    exemple:    » 

\       On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  darvB  les  frac- 
tions suivantesr  i,  J,  |,  |  ?  R6ponse,   2.  ;      ■ 

OPERATION  :         A'  , 


■fir. 


l+3-f5+7=v.  •„ 


\; 


\ ,«,  > 


La  spinme  '/   6gale  plus  d'nne  unit6,  cqp  H  ne  fam-l 
que  8  hptiiimes  pour  fornier  I'unite  ;  en  divisant  16  par '^ 
8,  on  trouvera  que  cette  fraction  equivaut  a  deux  uni*- 
tes(No,  S9). 

96.  La  preuve  do  cette  r^gle  se  iait  par  une  iutf^ 
addition  de  fractions  qui  oni  pour  denominateurs  les 
in6mes  que  ceux  de  la  regie,  et  pour  num6rateurs  ce  I 
qui  manque  aux  nurnerateurs  de  la  regie,  pour  que  J 
chacnn  suit  egal  a  son  d6nominateur.  On  fait  la  somme  J 
de  ceslrachofis;  que  \\m  joint^a  la  somme  ties  fraclionsl 
de  la  regie,  et  si  le  total  donnn  autant  d^uiTit^s  qu'lly,'^  I 
de  fracUgns  dans  la  queaioij,  la  f*|U,e^t  bren  faite.     ' 


'\i'  -y- 


:( 


?.■■■' 


85 


n. 


■-  I"         "   .A     ?:xemple: 
Un  tanieur  a  ^uatre- coupons  d(!4rap,8avoir^ 
fet  I.     !■!  veut  savoir  combien  il  y  a  d'entiers/    R^l 
.  pon^,% 


:  ^24,  Die. 

Solution,  fx8=ij 
3x6=1. 


24  l3  C. 


Prejve,  v!x8=li 

Jx6='V 
ix4=4- 


57 
9 


'2*'    ,   -;^*-- 


+  ^M  Somme  dcijipretive.'      ' 


39  j  2^ 


.^.-,  Y 


Exercices  sur  Vaddiliondei   „. 

P.  611.  On  veut  ajoul^r  ensem'ble^fracXDs  sui- 
vantes.  savoir  •  -^    a   ^i      «    ,~,*   4  ■•  \  / 

•         '  savoir.  „  ^,  „  :j.g^  et  I:  combien/aurat-on 

.'  -d*unit6sT  -  i  /     \ 

P.  612;  Qflel  est  le^olal  des  nombr^s  suJvans  •  U3 
I?J,41?,et34.^?       .    .    ^  y         ;     ^' 

P.  613.  On  demande  le  tokl  dea  noml^es  31  =   403 
v25|^t48i?    "    "    \,     .  ,        7  ''      '» 

P.  614;.  Additlonnez  les  nonfbres  iuIjAms •  363    7V7 


) . 


^\;  „. 


'   -P.  615.  t^  q^eI  nombre  ^ut-il  MIV^  poiif  quM© 
,   reste  j^oit  88jN?  s  / 

>^      P.  €16.  AJijfti/'nr.rzcns'Mr.l,','    /    ,  '  ..j  j^    __   ,  ., 
P.  611  Faites  la  sornnje  de.^  /^'ac^ipps  *8uivaijl|i  |  |^ 

'     ,  .A      H  :    ,,'51  »/ .      *■•'    . 

-"     .'  •*■;)  ;■       -  f  -• '  ,     • 


^^. 


66 


p.  618.  Quel  est  le  total  des   fractions  s^antes  :  lU 


^ 


,vi 


i^etif? 
P.  619.  Don nipz  Ve  total  des  fractions:  It^^et^, 
P.  620,  Addilior/nez;  le*  nombc^s  suivans  ct  ddnnez 
,en  le  total :  151^,  /8|  et  20^»;/;. 


<, 


socjstrVction  des  factions.-. 

97*  Pour  effeituer  la"?«oustra4lioi  de  fractions  on 

,  op^r6%omiire  il4uit:  #     " 

'^  lo.'Si  leg.  deux  fractions^  pfbposees  oni  le   meme  d6- 
nominateur,  on  retranche  le  d^nominateur  d^  >'une  du 

.  numerateur  de/l'autre,  et  on  dorme  au  resfe  le  denomi- 
nateur  comniiin  de  cies  deux  fractions.     S'il  est  que&tion, 

/i^ex&ihp]Q,  ae  relrancher  i  de  J,  le   re.-;e  sei-a  £,'qui 

"se  rdduit  a^./ 

e.  Si  les  fractions  n'ont  pas  le  itt6me  d6nominate«r, 

les  yl^dim  (No.  93),  apr^s  quoi  on  faif  la,  soustrac- 

lion  comAp/il  vieiit  d'etre  dit.     Aiiisi  pour  Ater  |  de  f  je 

change  ces  fractions  en  V?  et /a  ;  et  retranchant  8  de  9 
il  me  resle  b-.        >       .  .  "^ 

3o.  Si  del  9§  on  voulft^jt  retrancher  4 J  comma  on  ne  pent 
6ter  ^  de  fjon  emprunterait  sur  9  iine  unite,  laqnelle  rfcduite 
enhuitiemo et  ajoutee  h  |  ferait  ^^  desqncls  6tant  I, il  roete- 
rait  ^,  Otaiit  en^te  4  do  8  qui  restent  apres  remprunt,  il  res- 


terait  en  l)but4|  ou  4 J. 


..  H':'^ 


Ekcrcices  sur  la  Sousir action  des  Fractions. 


P. 
p. 

^      p. 
p 

m. 

fj22. 
^23. 
624. 

De|Wz^ 
Dp  1^"  6f.pz  J«". 
De5^6te2  3f/     • 
De  14A  6tez  SK 

1 

« 

*                    1                                    " 

\ 

1 

'V': 

* 

• 

*  "  11     "          ■    ''■■ 

■ ". 

.        .     ■ 

■ 

■         ^ 

JJ    - 

qui,  6tant /6t6  d^^$|- 
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P.,625l  Quel  e&t  le  nombre 

don ne  75fr  pour  reste  ?  / 

P.  628.  Quel  est  I'exi^dant  tie  fi  surlA*^  i 

..   P.  62¥.  Trouver  la  difference  qui  existe   entre  les 
.noitabre^l65f  et77f,     '  ^     '     .(    .r         :V 

P.  628.  Combien*  resle-t-il  del4=^,  apres  avoir  6t6 
131^?' 


fULTIPLlCATlON  DES  FRACTIONS.  --^ 
93.it~lo.  Pouij  muhiplier  une  fracti6n  par  une  frac-, 
tipnjl   fiiut  multiplier  le  numi&rate«r  de  Tune  par  le 
TJumjfrateur  de  I'autr^,  ei  Je  decgminateur  dp  I'une  par 
lo  defnomiMteur  de  jjautre. 

.  P*r  exemple,  poiy  multiplier  f  par  f,  on  mulfipliera  2  pqir 
,  ye  qui  (fonneV  8  poui 
»&fit  3  par-J5^  on  aura  1 

„  qii^t  3^  pour  le  produit.    ^^v;   . -      .      ,       '      '       K; 


'.  pojy 
^,  ye  qui  donneja/  8  pour  nuraerateur  ;  multipliant  para^e-r  4 
m&At  3  par-J5^  on  aura  15  pour  denominateur,  et  par  ctonse- 


'our\cpmprendre  la  raison  de  ceite .,  methode,  il  fafit  go 
rafppfelerquole  multiplicateur  indiqte  toujour^  colnbien  de 
fti^^il  faut prendre  le  multiplicande/ 

/  Ainsi,  multiplier  |  paf  t, Cest  prendre  4  fois  le  5e  dp  |  : 
/or,  en,multipliant  le  denominateur  3  par  6,  on  chang^  les 
/tiers  en  quin?iemes,  c'est-i^ire  en  parties  6  fois  plus^petltes; 
la  fraction  /^  egale  done  la  de  de  f ,  eten  multipliant  le  nul 
merateur  2  pur  4,  pn  prend  4  fois  cette  cinqnitme  partie  de 
f,  on  muhiplie  done  en  efTet  f  par  f .  Mais  dans  cette  ope- 
ration on  a  muitiplic  d'une  part  les  deux  numcrateurs,  et  de 
lautrelesdinominateurs:  done  pour  multiplier,  etc. 

2«.,Si  on  avail  un  cntier  on  des  en  tiers  a  multiplier  par 
nne  fraction,  ou  une  fraction  k  multiplied  par  un  entier  ou 
parde8entier8,.on  mettrait  la  partie  entiere  sous  la  forme 
de  traction,  ep  lui  donnant  I'unite  pour  dtBominateur  ;  par 
exemple,  si  j'ai  9  k  multiplier  par  ^,  I'fiptration  se  reduit  i 


\. 


V 


^m^^i^^-^'^'iif^  T^  *=v-fr!^ft5«3^-^  /;    ji  e-,  f,^  ^w*iy 


multiplisi-  9  par  4,  ce  qui,  selon  la  r^gle  qu'on  vifent  de  don- 
ner,  produij  V,  qui  se  reduiffent  k  5\.  On  voit  que  dans  c^ 
ri-^  l,op,  r.;/ion  -^^  r/Hnif  ^  mnltipliVr  1p<!  entinrs  par  le  nume-\ 

ru./ur  <i^.l;,  tr;i-i,o„,  et  u  dom-er  :- n  nrciiuf;  jo  (K.nominateur 

■•■'"  -S  il  \  ,':iv,iir  (Ics  eiuiersjointslaux  iructions,  on  pour- 
raii,  iivaiiL  lie  tair^  la  muliiplication,  Wduire  ces  rntiere  cha- 
cun  en  fraction  de  ni6me  espuce  que  belle  qui  I'accoiftpamie. 
Par  exenip  e,  s,  j'ai  12|  i  multiplL  par  9?,  je  change  le 
n^W'^"i^/"?  ^\  le  multiplicatfur  en  V,  et  je  multi- 
pheV  par  V,  selon  la  rcigle  cwles^us,  ce  qui  me  donne 

30  >  qui  equivalent  i  122  ^^.  :\  / 

Exercices  sur  la  Multiplicatm  des  fmeUmsT 
P.  629.  Quel  est  le  produit  de  6|  bar  8|  ? 
P.  630.  (^uel  serait  le  produit  de  &|  par  3|? 

P..6'31.  Mulfipliez   62»"  par  28|,tet  dites-en  le  pro- 
duit.  ;  '  ' 

"^P>  632.  MultipHez  8|  par  %, 

P.  633.  MulUpliez  7?  par/*. 

P.  63  i.  On   demande  le  produit  de  36  entlers  "J,  par 
13  entiers  f. 

P.  735.  Quel  est  le  produit  de  35  entiers  |  par  25  en-l 
tiers  f  ? 

P.  636.  Quel  est  le  produit  de  436  i3.  par  3  entiers  ? 
P.  637.  MuUipliez  8  entiers  |  par  25  entiers  §. 
P.^638.  Calcule;?  le  produit  de  ^  par  86  eniier^ 


' --!.«'-■ 


DIVISION  DE^  FRACTIOjJiS. 


99.— lo.  Pourdiviser  une  fraction  par  uneVraction, 
il  faut  refiversQr  l«!s  deux  termes  de  la  fraction  divrseur 
et  mulliplier  la  fraction  dividende  par  cette  fraction  ainsi 
renYers6ei -~J^— ^^Trt^—^H*-    ■        '■''"    ■    '''  '""'    '  ' 


:\  » 


:li 


\- 


Vv 


99 


parf.  ^^J«i^T<jOu  1  y=  pourle  quotient  depivja^ 


^r^e^^:'^^^'  ^'^-^  par  des  entii,  .,1 

I'unite  Wur  dcnominaiPnrT™  _!rf,-*'°?',,^»  leurd^nrtant 
par 


..\'' 


VI 


la  TMe  qu'on  vierit  L  Hnn«^.      ^ T  ^  ^^^  ^'  ^®  ^'w,  selon 
l-,Z„i        e   ,,  ^  ,       ■  "J*    "areillement,  s    Toii  a^ait  i  a        » 

I'accomnagno?  ^'°""?'°-'^^'«9''9>!e)ie,ni  . 

Parexcmple,  si  I'on  avaifSffl  i  diviser  nar  isuLL'  -i.  -■ '    V  •  * 
t.on  emit  redutte  i  divisi  '^1'  par  ISsf.il' ^1^'°?'^ 

•    ■    a  '    '   ■   ■■■      .'   ■■      •    :  ^  .;.-;./.i    ■■:  ♦  ,■-  ;  ■ 


Exef^ices  smlajbmdpn  des  fractions. 


i 


r  * 


J9.  liivisez  15f  par  2lK' 

640.  Divisez  ^.3^  par,  99|>  * 

641.  Divisez  6^  pm-  ^.       f 

642.  Divisez  2^  par  7^. 

643.  Divis&z  S6  entfers  ^  plr  8/  m^  . 
614.  Quel  est  le  quotient  db  f'  par  ^  ?, 

^  646.  QueUst  le  nombfe  qui,  6tant  mMltipli^  par  7^ 
donnerait  19f  au  produit  ?     ^ -*-  '     ^   *^  P- '» 

647.  On  a  mis  7.55  bouteilf, 
bien  chacune  en  eontient-elle  ^ 

648.  On  a  pay6  336  sch.  poftr 
maux :  &  combien  revieat  Je  chi 

8* 


I 


^34'pidGes :  cjoin- 


r  # 

Jotlzaines  de  cba« ' 


*. 


.   *  i"' 


■% 


'Vatttation  de$  fractions  absolues  «»  fractions  relatives 
et  recipr&gf^^ikent.  <* 

TOO*  P*^"""  convertir  une  fracilon  absolue  eh  une  rela- 
tive, jl  faut  diviger  le«Nr.  pap  le  Dr.,  si  le  Nr.  est  plus, 
grand'que  leDr.  le  quotient' sera  ties.  iinit6s ;  ensuite  on 
multiplre  le  reste  par  le  nombre  qu'il  faut  de  la  premi^rie 
subdivision  pour  faire  Tunit^, 

■"  ■  ■■      ■■••■■\--' 


I^6duisez  I  d&  louis,  en  louis,  sch.,  etc« 

OPfiRATION  : 


i 

3 

20 

60 
00 


4> 


£1  t5  sch. 


La  fraction  .etant  plus  grande- que  l*unlte  en  divisant  Id 
Nr.  par  le  Dr.  fl  vient  £1  au  quotient  et  trois  de  reste  ^ui, 
multiplie  paR^O  sch.,  donne  66  ;  ce  nombre  divisfe  par  4,  don- 
ue  15  sch.,  ce  qui  fait  £l  15  sch.,  pour  la  fractioh  *.  Si  le 
Nr.  est  plus  petit  que  le  Dr.  on  pose  lin  0  au  quotient  pour 
tenir  I'eu  d'unites  priflcipales,  et  ensuite  on  multiplie  le  Nr. 
comme'dans  I'exemple  precedent  2t  I'iegard  du  reste.       ,    * 

101.  Pour  r(feduire  de.s  fractions  relatives  en  fractions 

absolues  il   faut  donner,-  ylour  Dr.  &  celte  fraclion   le 

nombre  qui  exprime  oombienTil  faut  de  ses  subdivisjionis 

pour  faire  l'unit6  principale. 

Ainsi  pour  reduire  5  sch.  en  fraction  absolue  du  louis,  il 
faut  prendre  ce  5  pour  Nr,  et  20  pour  Dr.  parcequ'il  faut  20 
sch.  pour  faire  un  louis. 

*  Si  on  avait  des  entjers  il  faudrait  les  reduire  en  unites  des 
subdivisions  qui  doivent  servir  de  Dr.  hh  fraction,  £2  lOs. 
feraient  |f ,  etc.  •         • 


■fir  "'-^ 


64d.  Combien  y  a-t-il  tle^^^^^^B^.,  dans  |  de 
louls  1 

650.  Combien  y  a-t-il  de  sch.Hi^^nicrs  dans  t  de 
louisl  .  *»^ 

651.  iDltes  le  nombrede  deniera  et  de  farth.  qu'il  y  a* 

dans  ,^,- death,  t 

■  ■  «■ 

_  652.  Combien  y  a-t-il  d'onces  dansf|  de  livre? 

653»  Quel  estle  nombre  d'onces  et  de  dragnnes  con- 
tenuesdansff  d'onces? 
654<.  R^^duisez  £4  5  sch.  en  fraction  absolue. 

655.  R^duisez  en  fractions  absolues  de  Tunlte  imni^- 
^iatenaent  superieure  les  nombres  suivans  lo.  10  sch. 

1  Id. }  2o.  4  lbs.  13  on. ;  3o.  5  on.  4  drag. ;  4o.  3  gal.  1  pot. 

656.  Reduisez4  sch.  7  deniers  en  fraction  absolue 
da\di., 

657.  Reduisez  4  grAs  15  gra\(is  en  fraction  absolue 
de  la  livrc;,  poids  de  troi^, 

658.  R6duisez  10  onces  7  dragme^n  fraction  absolue 
de  la  llvre.   ' 


QUestioris  sur  les  quatre  rigles  et  V evaluation  dea 
'  s        f  I  actions,  .      •     • 


4^ 


95.  Comment op6r§  t-on  raddition  drt  fractions  ?— 96  Comment 
fait-on  la^pftM^jiie  de  I'addilion  des  fractiohs  ?— ^7..  Comment  fait* 
on  la  soustraction  des  fractions  ?t—98.  Que  faut*il  faire  pour  mul- 
tiplier une  fraction  par  une  fraction  ]— ^99.  Qae  faut-il  faire  pour 
diviser  une  fraction  par  une  autre  ?^ — 100.  Que  fau(-il  faire  pour 
convertir  line  fraction  absolue >  en  fraction  .vulgaire  ? — lUl.  Qud 
faut-il  faire  pour  r^duire  dea  fractions  relatives  en  fractions  abso- 
laea?  ^  ;        , 
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IMAGE  EVALUATIOI 
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PRATIQUE  DE  LA  MULTII-LICATION 

1**11  PAuflES    AL1QU0TE8.  (13.) 

102.  Onappelle  parlies  aJiquoies  d'un  nomhre,  un 
autre  ncmhre  qui  le  .liyise  exaotement :  ainsi  5  est  une 
partie  aliquote  de  i!0,  parce  que  20  (Iivis6  par  5  donne  4>. 
Tables  des  parties  aligiidtes,  ,_ 


D'un   schclling 


D'lin  louis. 
10s.  6d ijE 


D'un  quintal. 

quint. 


561b...-  I 
*t>  •  * .  •  ' 
16  ....  I 
14  ' 


loX  Pour  savoir  si  un  nombre  esjf  mie  partie  aliquote 
d'un  autre,  divisez  ce  dernier  par  Tiuire  noinbre  ;  s'il 
ne  reste  rien,  le  quotient  montre  qt.clle  partie  est  ce 
nombre,  mais  s'il  re^te  qudque  cho.e  il  nW  point 
une  partie  aliquote;  ain.i :  7  i.W  pas  una  partie  ali- 
quote de  20,  parceque  20  divise  p^r  7  donne  %et  6  de 
rcdle,  mais  4  en  est  une,  parceque  vingt  divise  par  4 
donne  5  au  quotient,  et  ce  quotient  indique  que  4  est 
le  ]  de  20  sch.  ou  d'un  Jouis. 

Si  ^^^'J^^  ^^'"^^'^  ^"'""  "°'°'^'"®  quelronque  d'ob- 
^eXsJ^^fmacun  cofiteront  autatit  de  louis  qfl'il  y  aura 

d%eU  J  I'ila  content  uq  demj  louia  ou  lOs.  lis  coii- 


!*t 


■■V 


—T 
.V 


teront  aulant  de  demi-louis,  il  fandra  par  cot»s6quent 
en  prendre  la  moiti6,  etc..  Ainsi  dans  Je  premier  ex- 
emple  suivant  il  faudra  prendre  le  ]  du  nuiltiplicateuf 
parceque  5  est'  le'  d'lin  louis,  etc.  Le  reg,le  doit  6tre 
reilmiensrhellings  si  c'est  une  pa  rfie  aliquote  de  louis*. , 
ou  en  deniers  si  c'est  une  partie  aliquote  de  sch. 

I.  EXEMHLt  :  -    '  .s,. 

Quel  est  le  prix  de  79*  verges  a  5  sch.  la  verge  ?* 


Po^ir  5  sch.  le^=£198  10s.  .^.^ 
11.  example: 

Quel  est  le  prix  de  575  lbs.  i  4d.    * 
Pour4d.i  =  1918.  8d.>  20. 

•      '  =£9  lis.  8d. 

Dans  le  premier  example  il  est  clair  que  si  chaque 
verge  couiait  un  louis  le  tout  cofitejait  X794.,  niais  comme 
il  ne  coAte  xjue  5  sch.  qui  est  le  j'd'un  louis^^tdoit  . 
couter  le  {  de  £794.,  qui  est  de  £198  10 ^ch.     -^i  'V 

Dafns  le  deuxieme  exemple  ort  prend  le  '  de  ^75 
parceque  id.  est  le  I  d'un  sch.et  on  a  191  sch.  8J. 
quidonnent£9  lis.  8d.  . 

Exercices.      ■' 


P.  659.    La  valeur  de     853  verges  a    4s.  Od. 


660. 
661. 
662. 
663. 
664. 
665. 
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P.  6 CO.    La  valeur   de  ",767  verges 
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105.  Quand  le  prix  donne  n'estpas  une  pnrtie  exacte 
d'un'Ioiiis,  d'un  schelling,  etc.,  il  faut  prendre  pour 
uife  parlie  nioindre  que  le  nombre  donn'6,  mais,  qui  soit 
line  partie  exacte  ;  et  si  le  reste  n'est  pas  encore*  une 
partie  exacte  on  prend  encore  pour  un  norqbre  nioindre, 
et  ainsi  de  suite,  puis  on  addilionne  tmis  les,  produits. 
Ainsi  pour  15  sch.  on  prend  d'abord  pour  10  scli.  la  ^7 
et  ensuite  pour  5s.  le  \  ou  la  ^  du  produit  de  la  nioitid. 
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I.  EXEMPLE  : 

367  ver.x  los. 


II.    EXEMPLE  :       • 

5G8  on.x  9d. 


Pr.  lOs.^  183     iOs. 
i>r.    6S.4    91     1;H 

=  Rep.  £2 75      Ds. 


Pr.  61K  .i  2Slv 
Pr.  ad.  ^  U2 


4;2G>00= 
-^Jp.  i:21  6s. 

»       Dansleprcmitr  cxeiisplff  on   a   pris    pour    {'Oa.   la  1  367 

pour  5s.  le  >  du  ruitne   lu.iiibro  ou  In  !  il6   Xi63  lOs.'qui  est  le 
prodiiit  de  109  ;  da..i.K.  2e.  excmple  on  a  pi  is  pour  Gd.  la  {  de 
5(58  et  pour  3J.  le  J  du  ...,;.,e  non.bie  ou  la  },  de  284  produit  de    ' 
Gd.  ;  Je=-.iueis  dcu.v.  i 'oduits  ciant   additionnc'a'  donnent  ^26s.  ou 
X31  6s.  .  .        ■  ^  . 

J ,  106.  Quand  il  j  a  dcs  louis  ^ans  Ic  prix  donn6  on 
lesmnltipIiepaHe  multiplicande,  ensuite  on  addiiionne 
le  produit  des  schelliiig*-,  deniers,  etc.,  ave.c  le  produit 
de  ces  louis.  -         ■ 


\ 


^■z 


EXEMPLE  : 

426  N'^rges  a  ^2  lOs. 


^5^ 


852 


Pour  10^.  la  A  213 

».  •*      -  ,. 

Reponsc,  ,f  1065 
W7.  Quand  il  n'y  a  pas  de  louis  il  est  plus  facile  de 
mulUpIit^r  par  les  schellings  et  prendre  les  parties  all- 
quotes  pour  Ics  deniers  s'il  y  en  a,  il  en  est  de  m6me  pour 
les  deniers  s'il  n'y  a  pas  de  schelllrgS  ,  ainsi,  dans  le 
premier  exemplp  du  No.  105  on  aurait  pu  multiplier  par 
15  et  divider  par  20,  et  dans  h  .second  multiplier  par  9. 
«Jt  diviser  par  12  et  ensuite  par  20.  . 
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\    696. 
697. 
698. 
699. 
700. 
701. 
'  702. 
703. 
104>. 
705. 
706. 
707. 
708. 
709. 
710. 
711. 
712. 
713. 
714. 
71.->. 
716. 
717. 
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;^  Exerctces, 

P.  687.  La  v^leur  de  853  Jbs.  & 

688. 

689. 

690. 

691. 

692/ 

693. 

694. 

695. 


(( 


« 


(( 


ti 


« 


(C 


(C 


« 


(C 


« 


« 


I( 


(( 


« 


« 


« 


(C 


(i 


84^* 'is 

789  •< 

957  " 

751  « 

873  « 

897  ?f 

764  ««- 

856  " 

684  " 

819  " 

567  « 

876  « 

847  •< 

579  <« 


/ 


678  »« 

796  " 

856  « 

579  •< 

983  " 

674  " 
571 
638 


(t 


(( 


674  " 

975  »« 

486  " 

516  « 

478  « 


je4 
1 


IS 
23 

8 
0 


« 


576 
947  •« 


t^  *;  it- 


.■i^y^- 


Oa 

.  2id. 

0 

3i 

0 

3r 

0 

n 

0 

n 

0" 

b.i  • 

% 

6i 

Si 

71 

0 

9 

0  « 

lOi 

0 

11 

1 

1 

1 

n 

1 

10 

o 

2 

3 

9 

4 

8 

6 

'3  , 

7 

6 

5 

10 

3 

lOi 

8 

4 

11 

8 

17 

4 

7 

7 

19 

0 

13 

0 

•8 

8 

11 

8 

12 

6 

13 

4 

-dt^^ 


~>  .7J£U2r!H^Gt;»^w.u-£J3,£'£— 


0» 

.  2id. 

0 

3i 

0 

n' 

0 

n 

0 

H 

0" 

H ' 

1) 

H 

J) 

71 

0 

9 

0  ' 

lOi 

0 

11 

1 

1 

1 

Ol 

-a 

1 

10 

o 

2 

3 

9 

4 

8 

6 

-3  , 

7 

6 

5 

10 

3 

lOi 

8 

4 

11 

8 

17 

4 

7 

7 

J9 

0 

13 

0 

•8 

8 

11 

8 

12 

6 

13 

4 

97 


P.  718.  La  valeur  de  847  Iba.  i 
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724.. 
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108.  10.  Quand  le  prix  ne  consiste  qu'en  «k,  on 
peut  moltlplier  par  la  inoiti6  des  schellinga,  Uuite 
retrancher  un  chittre  4  la  droite  du  produit,  douUrce 
ch.ffre  qui  sera  les  tchellipgs,^  lea  chiffres  4  Lche 
seroiit  des  louis.  :    i 

2o.  sni  y  a  des  louis  il  faut  les  joindre  i  la  moiL  des 
sch.ainsi  pour  multiplier  par  £2  10s.  mullipliez  plr  25 

30.  S  ,1  y  a  des  deniers,  il  faut  prendre  des  Arties 
ahquotessur2s.,  consid^r^s  comme  un  seul,  etdcTubler 
re  reate  s'll  y  en  a  un  a vant  de  le  r^duire  en  sch 


I.  exempli:. 

25x158. 
07i 

176 
il2i 


fip.£l8  5 


H 


II.    EXEMPLS. 

20xJe3  lOs.  3d. 
35  f 

1^25 
7l 
3  3 


JE87  16    3 
Exercica, 


P.  726.  La  valeur  de^678  verires  i 

726.  «  567      *• 

72r  «^         463        rt 


\ 


f-^ 


"^28.  La  valeur  de  579  verges  )i 

^      729.            «         634      « 

730.            «         571      " 

;     731.            •«         658      « 

732.    '        «         795      <♦ 

733.            «         574      «• 

734.           «         699      *r 

-^735.           ^     '    589      *« 

736.            «         637      « 
:^1      737.            «         762      « 

738.           M         678      «♦ 

739.           ««         731      « 

7*0.           «         567      •« 

^         741.            «         786      •« 

742.           *<         633      « 

743.            "         986      « 

744.           «         837      « 

745.            «         759      « 

746.            **         967      «« 

747.            «*         263      « 

748.       •    «         345      «       : 

749.            «         252      «    ^ 

\^          750.-          ««         546      « 

>         751.            «i.        698      « 
^         '752.           «         286      «* 

753.          ^         103      « 

'  .  ,^754.            •<       ^98      « 

^•;r55.         «       219     « 

756.           «         395      ««  , 

T      757.           «         548      « 

./ 


■■..'.  ■   I- 

0  19 

0 

1  13  !o 

1  17    Q 

2  16     0\ 

3    9    0 

5    3    6 

1  17    6 

2^4 

5  18     7 

7    9    6 

3    5  10 

1  19    9 

0  14    9 

0  17    3 

,0    9  10 

0    0  lOi 
0    0    5i 
0    0  Hi 
0     1     11 
0    1     2i 
0     1     61 
0    3     9i 
0    9    l9i 

0  13  id 

3  17    8 

5  14  10 

2  12    6 

11    7    8 

7fi8. 


« 


475 


<c 


4  12  10 

6  17    7 

14  13    9 


t   •; 


'«-^ 


«l 


9 


99  \ 

109.  Qua^d  le  multiplicateur  cpntienVune  fraction, il 
fiut  multiplier  comme  aux  No-/ pr6c6de\,8,  sans  avoir 
*garJ  k  la  fraction  ;  et  avant  de  faire  l\addition,  on 
prend  dans  le  multiplicande  des  parties  all uotcr pour 
cetle  fraction,  ^  ^ 

kxemple. 
Quel  estle  piixde  48j  verg.  a  £6  10..  ? 


Pour  10^8. 
Pour  ^ 
Pour  I  te  I 


Apr^s  aroirWiplle  £6  lOs.  par  48.  je  prends  pa,,  „„o 

d  une^   lesquels  pw^tsa^ditionn^senaembledonnentjEaiS 
178.  6d.  pour  reponse.^         "  "-^^fliw 


288 

24 

3 

5    ■ 

1     1 

2    6 

frcices. 


P.  759.  Quel  est  le  prix  de  734  ver.  i 
760.  «  .  53\  „ 

76K  «  557?  V 

762.  u  gp^?    .>^ 

763.'  u  678|    „\ 


«.    </. 


765.. 
766. 
767.      • 
768. 
769.   \ 

77a 


l« 


•^6372    «» 
477 


1 

8 

4 

0 

9 

8. 

0 

17 

6 

3 

5 

5 

4. 

8 

6 

6 

8 

2 

I 


<c 


734i^  <« 
673A  •* 


(f 


3S9i»B 
745*    « 


0  19    9 

1  2  10 
8    3    3 

3  18    8 
5  il     6 

4  19  10 


y  .  V* 


110.  Qi 

CQUime. 
on  d6t( 


100 

id  le  multiplicateur  eit  compete,  on  opiftre 

ix  No*.  pr6c6den8,  pour  les  entiera ;  ensuite 

iipow  lea  lubdiviBions  en  parties  aliquotes  comme 
on  a  fait  pour  la  (raction  du  N^.  109. 

EXEMPLI. 

£4,    10    6  i 

X4>  quint.  2  qr.  14  Ibk. 


/  ,-     16  . 

Toyir  lOis.'  2v 

Poiir  6d.^  0    2 

Pdur  I  la  i'du  M<i«.  2    5 
pour  14  lb.  le  4  dea  f  0    5 


/ 


3 
31 


£18  12    6| 


..H 


t 

Exercieet. 


Qwil  eit  le  pjrix  de  ^  ([ 

P.  ^71.  568|  ver.  k  16a.  8d.  la  vel^  7 

772.  957  ver.  2}qr.  k  348. 4d.? 

773.  136  quint.  3  qr.  14  lb.  k  £4  16s.  le  quintal  t 

774.  18  quint  2  qr.  16  lb.  A  £3  18s.  6d.  ? 

775.  21  quint  1  qr.  24  lb.  k  £4>   its^  8d.  1 

776.  9  quint  2  qr.  22  lb.  k  £2  13s.  6d4 

777.  168  quint  3  qr.  25  lb.  k  £4  88.  6d> 
*      778.  0  quint  2qr.  27  lb.  1  £5  15.  9<jl.  t 

779.  11  quint.  0  qr.  131b.  k£e  18s.  t 

780.  748  quint.  1  qr.  11  lb.  k  £1  16s.  8d.? 

781.  35  quint  3  qr.  14  lb.  i  l^s.  4d.  pi^r  quart  f 

782.  9  quint.  2  qr.  28)  lb.  k  3s.  5d.  pahb.  t 
lb.  eon.  15dr.  1£1  lis.  7d.lalivret 


7^3, 

1r84.  3  Ib.^  1  00.  4  groB  18  graioa  k  £B  12a.  6d.  t 


m 


,  on  opere 
n ;  ensuite 

lea  comme 


m 


9  quintal  X- 

6d.? 

M.1 

4 

?     ■          \ 

8d.t       : 

par  quart? 

aflb.! 

.  la  livre  t 

12a.  6d.  1      < 

0. 


-'  1 
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p.  m  39Jlb.  10  on.  13  groL  12 grains  k£5  16.  t 
78!?.  46_aciea,  3  vprge>  38per.4jE2  12s.  par  Hcret 
^781^.  9.  setiWa,  3  minoia,  b  gall,  4  £4  3a.  8d.  le  u^- 

788.  ^7  d  )u^  7  bouteillei^  i  £^  17s.  6d.  la  dou- 
zftine  ? 

789.  26  ton.  11  q&jnt.,  2^,  12  lb.,  i^  M  8s.  4d. 
le  quint,  f 

790.  17  quint,,  1^19  lb.,  i  £78  .16s.  r»ar  ton-^ 
neau  ? 


ifeME    PARTIE. 


PROPORTIONS. 

•0^^ra/igp|§pai  en  dependent,  etc. 

11/.  Une  proportion  est  I'fegsOJt^  de  deux  rapports, 
"  12.  Uh  rapport  est  le  r^sultat,  de  la  comparaison  de 
d^ux  n'^omUres.  " 

113.  On  d^sighe  les  q*tatre  terajes  qui  entrentdans 
ttne  proportion,  par  des  iioms  qui  l^r  sont  affect6s,  le 
l«'et  le  3«  ^onl  ,nppell6»  ar.tic^densj  le  2eet  le  4« 
consdquensj  leV  et  le  dernier se  norament aussieat- 
tr&mes,  et  les  deux  du  milieu,  moyens. 

114.  Lea  propri6i68  fondanientalea  des  proportions 
soni  les  suivantes ;  1  o .  JLe  produil  des  moyens  est  «gai 
au  produit  des  extr6rat;s.    Soit  la  proportion  2  :  4' : :  3 : 

.  6.  En  exprimant  ta  raison  de  chaque  rapport  par  une 
fraction,  nous  auronaiet^,  etc^s  deux  fracUonirt- 
■■    ..         :.         .     .       ft*  -/:       .  .  .  ' 


-■J 


•*. 


^w;=^* 


•  ^jn^"-;^ 


•J' 

a*- 


duites  au  inline  d^nominateur  (N**.  98),  seront  if ,  ^|. 
Or,  par  cette  operation  nous  n'avons  pas  trouble  la 
proportion^  en  la  r^blissant,  nousavons  12  :  34::  12  : 
24  4  mais  lea  frac^ui^  des  moyens  sont' lea  m^mes  que 
ceux^desexlr^me^  :  done,  "etc^^ '^  " .    ' 

II  r^sulte  de  li  qu^on  peut  changer  Tordre  destermes 
d'une  proportibn  sans  la  troubler,  poiirvu  que  dans  celui 
dans  le/)uel/  on  I'a  6tablie,  le  produit  des  moyens  soit 
toujours  ^gal  i  ceUii  des  extremes*  Ainsi  la^propor-^ 
tidn  ri-aprdspeut  avoir  toutesjes  formes  suivantes:" 
,  ;/  12:  3::20:  5  '  ^5:20::  3:12 
\^    12:20::   3:   5  6:    3  : :  20  :  12 

'  3.:  12r:   5:20        20:  12: :    5:3 

'3:    5::  12:20        20:    5::  12:    3 

£n  efifot,  dans^  tous  ces  arrangemens,  le  produit  des 
extrdmjes  et  celui  des  moyens  est  tbujouri  Tun  des  deux 
produits,  12x5,  3X20. 

.  II  r^iulte  de  1^^,  que  pour  avoir  iin  extreme  inconnu,, 
il  faut  faire  le  -produit  des  nnoyeiis,  et  le  jdiviser  par 
r^xtr^ine  conou  j  de  mdine  pour  avoir  un  moyen  in- 
connii,  il  faut  faire  le  produit  des  extremes,  et  le  divi- 
aer,  parle  moyen  conn u,  le  quotient  donnera  le  terme 
demand^,  soit  k  trouvep  le  4°  terme  de  ccttg  proportion, 
15:5::21  :x*     ^ 

Solution  5x21=105 

#       ^  15  t  I 

En  effet,  15  qui  est  ici  divis(.eur,  est  le  facteuf  d*uA 

produit  6^1  i  celui  de  5  par  21  ;  mais  en  divisaftt  un 

.  produit  par  I'un  de  ses  facteur.-*,  Pautre  facteur  vient  au 

^UQtiettt:  done  pour  avoir  un  extreme  inconnu,  etc* 


/ 


ji. 


•      ■  7    < 


103 


^ 

cteur  d' 

U 

iivisaftt 

un 

if  vient 

au 

B,  etc* 

StMt  encore  cet  autre  exemple,  IS  :  24 : :  x  :  28. 
SoIiJtion  I§;<2S=504    '        - 


Hneffef,  le  Oiviseur  24  est  le  fa  cteur  d^un  produit 
^al  a  celui  de  18  par  28,  mm  en  divisnnt  un  produit 
par  I'un  doses  facteurs,  il  vient  ^u^quotieni  Paulre  fac-A 
teur  :  done  pour  avoir  un  moyen  inconnu,  il  faut,  etc.       . 

2®;  Si  on  ajoute  chaq^iie  consequent  i  son  ant6cedenl,     ' 
ou  SI  on  I'en  retranche,  la  proportion  est  encore  ex k- 
tante.     Soit  la  proportion  12:  iO:  :,48:40;  la  dift-  ^ 
rencedes  deux^termes  du  premier' rapport  est  2(12— , 
10=2)  J  celles  des  deux  termes  du  second  est  8  (48— ^ 
40=8)  ;  <fr  on  a  2  :  10  : :  8  ;  40.     En  efiet,  en  rctran-     . 
j^hant  les  conUquenws  des  ant6c6denj^,  on  a  diminuib 
ces  d^uxjppports  de  chacun  une  unit6,  ils  sont  done  de- 
nieures-ggaux.     Au  contraire,  les  rapports  ^eraient  aug- 
ment's d'une  unit6  et  seraieni  encore  ^gaux,  si  on  ajoutait 
cha^ue  consequent  i  son  antecedent.       / 

3o.  La  sommedes  ant^c'dens  est  4  la  somme  des 
consequens,  comme  un  ajit'c'dent^sti  son  consequent. 
Soit  la  proportion  4:2::  6:3;  on  peut  changer  les 
moyens  de  place  et  6Crire  4  :  6 : :  2 : 3  ;  on  peut  ensiiiie 
ajouter  chaque  cWquent  ison  antecedent,  et  on  aura  •  " 
4+5 : 2+3  ::  6  :^    S'il  y  avait  un  plus  grand  nombre      x 
de  rapports  egaux,  on  le  denrtontrerait  de  m^me.   -      "";* 
,   4o.  Si  I'onmuItiplTe  ou  si  I'on  divide  I'un  des  rapportl 
ou  tpus  les  deux  par  un  mdme  non.bre,  la  raison  entre 
les  termes  de  chaque  rapport  sera  toujours  h  mdme,  et  ~ 
par  c^sequent  on  n'aura  rien  change  i  la  proportion  ^/ 
Soit  les  deux  rapports  6  : 2  et  9 : 3  formani  la  proportion^ 


± 


5 


104. 


6 : 2 : ;  9 : 3.    Remarqiions  d'aborJ  que  dans  chacun  Ae 

ees  rapports,^  la  rajsorj    pcut  fitre^exprimee  par  une 

fraction,  par  exemple,  6 .:  2  paf  |  et  9  :  3  par  f .     Mais 

on  a  vu  que  lorsqu'on  lidultiplie  les  deux  termes  d'une 

t  Triiction  par  lin'  m6me  nombre,  on   ne  trouble  pas  le 

_^     rapport   qui  existe  entreeux:  done,    etcji    Par  une 

-■_^     suite  n^cessaire,  si  I'oii   divise  les  denx  iermes  d'un 

rapport  par  un  m^me  /nonr^bre,  la  raisort  ne  sera  pas 

chang66.         .  >  /  < 

5o.  Si  Ton  multiplle  ou  si  I'on  divise  les  deux  ante- 
c6dens  ou  les  deux  cons6quens  par  un  m^me  nombre, 
la  proportion  ne  sera  pas  troublee.  Ceci  est  Evident, 
darfs  U  proportion  s«rvanle,  par  exertpje  :  4 :2  : :  6  : 3, 
li  nous  multipKons  4  qui  contient  2  fois  2,  par  3,  par 
exemple,.  nous  aurohs  pour  produit  12  qui  contiendra  2 
fois  2  autant  de  fois  qWle  nombre  3  contient  d'unit^s, 
.  '  cVst-4-dire  6  foi^  (y»^6);  mais  en  raultipfiant  par  3 
le  nombre  6  qui  contient  3  deux  fois,  nous  aurons  ausst 
un  produit  qui  contiendra  2  fois  3  autant  de  fois  qu'il  y 
a  d'unitfes  dans  18,  c'est-a-dire  6  fois  (^=^6).  On  le 
d6montrerait' d'une  manidre  analogue  pour  les  cons6- 
quens. 

Par  une  suite  n^cessaire,  si  Ton  divise  au  lieu  db 
multiplier,  la  m6me  propriety  aura  lieu. 

6o.  Quand  on   rtultiplie  tecme  a  lerme  deux  propor- 
^  _*'*^"^'  '®^^  produits  resultant  dd    ces  operations  forment 
-encore  une  proportion.    Par  exemple,  soit  les   deux 
'.'  proportions. 

3*6;^4    r8 
6: 7::  15:21 


--  15  :  42  : :  60 :  16att^^ 


Lesquatre  produits  formentM  proportion  15:42  rr 
60 :  J  68.    En  effet,  les  deux  proportions  3:6:4:8 
et5  :7;:  15:21  dofineotjeij  ^galit^s.     - 

Eten  multijiliant  terme  k  terme  ces  deux  dsalit^s  on 
aura     ^  """~ ^ 


3 

•,-  » 

rp 


^  f  i  1  X  M  oi<i-  T%,  done,  etc. 


Questims  sur  le$  Proportions, 
111.  lau'cst-ce  qu'uneproportioii^?— llflL  Qu'est-ce  qu'ott  rap- 
Port  ?— 113.  Comment  d^signa-t-cn  les  qttatres  termes  qui  entrent 
dans  une  proportion  ?— 114.    Quelles  sont  les  propri^tds  fonda- 
mentales  des  proportions  1 


.L\ 


RjfiGLE  DE  TROIS  SIMPLE.  (14.) 

11  J.  LskRdgle  deTroia  simple  est  uiie  operation  i 
laquelle  donne  lieu  r6nouc6  d'un  probl^me  qui  renferme 
quatre  termes  d'une  proportion,  dont  trois  6tant  connua 
servent  i  d6couvrir  le  quatridme. 

Parexemple,  le  problAme  suivant:6  hommesayant 
fait  42.toises  d*ouvrage  j  combien  10  hommes  en  feront- 
ils  durant  le  mftme  teipps,  renferme  une  r^gle  de  trois. 

116.  Quoique  Ton  distingue  ordinairement  cinq  sortes 
de  rfegle  de  troj^  savoir  :  lo.  la  directe  simple,  2o.  I'in- 
verse  simple,  3o.  la  directe  doubte,  4o.  I'inverse  double, 
6o.Ja  composee,  c'est-4-dire,  en  partie  directe  eten 
partie  inverse,  nous  n'en  recomiaitrdn?  ici  que  de  deux 

!!!!S^1!!"!!  ^""^^^j^'^q"?^^""'^  "'e^t  compos6  que  d'un 
KUi  nomoro,  ct  que  nous  appelons  pour  ce  Bujdt'  figti$ 
de  trbie  simples,  tel  est  Pexemple  pr^c^dent  j  et  oelles 
4ont  ^WX  tenn^,  quelquefois  les  quaire,  soot  composes 


iro»<%i' 


*    106 

de  pluBieurs  nombres,  nous  les  nommons  regies  de  irois 
composSes,  et  elles  renfermeront  les  qiiaires  derni^res 
espdces  nommes  ci-dessus. 

L'exemple  suivarit  renferme  une  rdgle  de  trois  com. 
pog^e.  ^  •  .  ^ 

Y  Corabien  laiidra-f-il  de  jours  a  8  horn mes  qui  travatl- 
lenilO  heures  par  jour,  pourfaire  un  ouvragb  de  25 
toises  de  longueur  et  detjx  de  largeur,  sachant  que  6 
hommesont  fait  en  15  jours,  tr^vaillant  12  heures  par 
jour,  30  toises  d'un  autre  ouvrage  qui  a  3  tojses  de  Jar- 
geur?  # 

117.  Pour  op6rer  sans  employer  les  proportions  un 
probl^me  qui  renferme  une  rdgle  de  trois,  on  divise  la 
quantity  qui  est  seule  de  son  espdce  par  celle  qu'rl  I'a 
produile  ou  quelle  produit  ejle-meme,  et  on  multiplie 
le  quotient  par  le  troisidme  terme.  ,    , 

Soit,  par  exemple,  4  r^souJre  le  premier  probldme 
ei-dessus :  si  je  connaissais  Tout^rage  que  chaque  horn  me 
a  fait/'je  mulliplierais  par  10,  nombre  d'hommes  qui 
doivent  dtre  employes  pour  feire  I'ouvrage  demand^,  co 
qui  donnerait  la  rfeponse :  irtais  je  connais  I'ouvrage  que 
6  hommes  ont  fait,  et  je  cherche  celui  d'un  seul.  cette 
premiere  question  demode  une  division,  et  le  quotient 
donnera  I'ouvrage  d'ljn  seul  homme  :  pour  avpir  eelui  de' 
dix,ilsuffit  de  r6p6ter  dix  foix  cette  quantity,  ce  qui 
exige  une  multipliciition. 

2.  Exemple.  Onze  minots  de  bI6  coiitent  68  schel- 
lings,  combien  c^teront  15  minots  du  mdn.e  bl6  ?  Je 
di vise  68  par  VI,  h  j'ni  6  ofehollings  j>.  l>oui  le  prix 
du  n.inot,  je  linultiplie  ce  nombre  par  15,  et  j'ai  92  W 
poiir  r^ponse. 


'ItTi^* 


'  '»  J«e  valour,  iMaul  d„L  t  Ivi^"^?/''"' '""  1°  '«■'""• 

bl««.e  4e  ce  genre  renfer  ':^,'':';;^;-  •«"'  P- 

coflten  68  «chell,ngs,  combien  cTflieroM  15  min^!  T 
m^me  ble  ?    En  divi«,„  gg  pari"     -'alril ,  f  "^ 

quotient  dechacune  dec^A  ''«<;=' ca,  ;  or,  le 

pion  <,„e  ,.„„  ^'„.  ::^*  *::-  7-»  -« p«.- . 

"era  la  rtponse.  •"""^P*"  •'"'«'»«  connu  don- 

119.  Pour  placer  convenaWement  lea  nomh™.      • 
F«r  les  proportions,  il  faut  avoir    snin     w»^    • 

par  le,  con«6,ue»a  on  remplacfte  .ern>e  inconau  1  ^ 

'  *  ■        EXEMPLE : 

1*0  sch.  «.  A  pri^  de  14,  vp,B««  do  drap 


r 
liorsque 


:t' 
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A, 


\ 
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Solution  140 :  14  verg ::  or :  20  veriget. 

Je  compose  le  premier  rapport  dee  TChellings  et  des  verges  qa'ils 
ont  donnds,  le  second  doit  dtre  comp6sd  de  la  mdme  manitee ; 
mais  ne  connaissant  pas  les  schellings  de  ce  se  cond  rapport,  je  jes 
remplace  par  I'x  ;  I'inconna  se  tro^vant  aux  moyen?,  je  fais  le  pro- 
duit  des  extrdmes  140  et  20,  il  «st   de  2800  qae  je  divise  p|ir  14, 

et  j'ai  poar  r^ponse  200. 

Autre    exemple.^Combien  faut-il  payer  pour  ^0 
verges  de  toile,  lorsque  pour  850  schellings  on  en  revolt 
170  verges  ?     ,        ' 
Solution  :  a? :  280 : :  850  :  170.  Rfep.  1400  fch. 

Le  premier  terme  du  problSme  €taiit  inconnu,  je  le  remplace 
par  I'x,  et  je  mets  son  ant^^dent  an  deuxifeme  trrme.  Je  com- 
pose le  deuxi^me  rapport  comme  le  premier,  commen9ant  par  les 
Schellings.    Comme  I'x  est  an  extrdme,  je  fais  le  prodnit   dea 

'    moyens  280  et  850,  il  est   de  S38000  que  je  divise  par  170 ;  la 

■v4:4^8e  est  1400. 

iVS{it>-Quand  I'x  est  aox  cons^quens  et  qu'un  on  les  dienx  ant£- 

oldens  contiennent  des  subdivisions,  il  faut  les  r^duire  ii  la  plus 

petite  esp^cecontenue  dans  I'un  d'eux,ou  les  cons^quens  si  I'x  est 

aux  ant^c^dens  :  ainsi   dans  4  ver.  :  jC4  IOs.  : :  x  :  £1  lOs.  6d.  il 

faut  rdduire  lea  cons^quens  en  pence,  parci^ue  le  2e  rn  contient' 
etc*    ^ 

120.  On  fait  la  preuve  de  la  rdgledetrois  par  une 
autre  rdgle  de  trois,  dans  laquelle  on  change  de  place 
I'inconnu  J  s'il  6tait  au  4e  terme  dans  la  r^gle,  on  le 
met  au  2e  dans  la  preuve ;  s'il  k\^\\  au  Se  terme,  on  le 
met  au  premier,  et  r^ciproquement  Pour  faire  la 
preuve  du  dernier  exetaple,je  mettrai  doiic  1400:  280 
: :  it :  170, 1'op^ration  doit  donner  850  poukr6poQ8e. 
y-  ^      Questions  sur  la  Righ  de  Trois, 

115.  Qu'est-ce  que  la  rfegle  de  Trois  ?— 116.  Comken  y  a-t-il 
de  sorte  de  rtgles  de  Trois  ?— 117.  Comment  j^eut-on  r^soudre  une 


qnesilon  rettrerihanTune  rigle  de  trois  esns  employer  les  propor- 
tions  7^118.  Comment  peat-on  rte)adre  les  regies  de  trois  en  so 


lea  dienx  ant£- 
u ire  it  la  pins 
aenssi  I'x  est 
X710B.6d.il 
le  rn  contient' 


nbien  y  a>t-il 
I  r^soudre  une 


servant des  proportions?— 119    Oni  fnnf  ;i     i. 
coa,»a6Ue„.  ,..  no™ A»?e4r„°tX.«r;r 
,.  .do„  „..  .„  rt«,„d„  p„  ,„  iropo.^^  »-m  Co:n; 
fait-on  la  preuve  de  la  r6gle  de  trbis  ? 

Ea^ercices  sur  les  proporizons,  pour  servir  de,  pripara^ 
hons  aux  Higles  de  Trots, 

Trouver  le  terine  incoiinu  des  proportions  suivantes  • 
P*791.  1^  12:18      - 


XI  188.  6d. 


a?'fm-^'^^^^^4 


w 


^ 


10 


■/"■■-  • 


Exercices  sur  la  Rigle  de  Troia  Simple, 

,  P.  795.  Pai  achet6  6  verges  de  drap  pour  £4  10s. : 
combieni  .eh  aurai-je  pour  £22  10s.  ?  Solutiori,  6  :  £^ 
lOs.::0.:£^2  lOa.     '  • 

P.  796.  St^7  quint,  de  sucre  content  Je2l6:quel?n 
sera  le  prix  (le  95  quint.  ?  Solution,  57  :  216  : :  95  :  r 

P.  797.  Quel  est  le  prix  de  900  rannes  de  papier : 
laehs^  que  275  rames  coiit^nt  £330  ?  Solution,  x  :  900 
:r3^-:'275.-;V-'  ■;^-i    /  ■.- 

P.  798.  Si  148  gallons  de  liqueur  coiitent  Jeil9  lOs^ 
Combien  en  aura>t-on  pour  £89  12s.  6d.  1 

■  P.  799.  52  quint.  .1   qr.  14  lbs.  de  iarine  coiitent 
£}  14  :  quel  sera  le  prix  de  122  quint,  t 

isP.  800.  Ayantpay6  £51  pour  10/ 
de  Sucre :  combien  dois-je  payer  pour  3" 
lbs? 

P.  801.  Si   19  quint.  3  qr.  21  lbs.  de  b( 

£36  :  combien  coiiteront  46  quint.  1  qr.  20  lbs.  ^ 

-    P.  802.  La  rente  de  10  arpens  de  terre  6tant  de  d6</*» 
ISs.  4d. :  combien  en  loiiera-t-on  pour  J£70  10s.  6d.? 
'    P.  803.  Cdmbiei^aufa-t-on  de  bl^  pour  £64  3s.  2idl 
il8s.  3il.  le  iuint.  ?  '  '    . 

P.  804.  Sil6quint.  3  qr.  12  lbs.  de  farine  cofiteivt 
£9  :  quel  est  l)^  prix  de  4  quint.  2  qr.  ? 

P.  805.  Combien  coiiteront  13  quint,  de  lard:  si  31^ 
quint.  1  qr.  11  lbs.  coiitent  £59  Is.  3d.   ? 

P.  806.  Si  63  gallons  de  vin'coQtent  £41  10sV.6|d  ; 
combien  co^llent  10  gallons  ?  .  4^^  ,        / 

P.  807.  44  verges  de  drap  content  £5  148.  4id.:  com- 
bien coAteront  20  verg.au  mftme  prix?     " 


F.  UUb.    Lorgque^ld  pefsbrihes  d^pensent  £b  ^ 
combien  20  d^penseronl-ellesT       '         , 


Ill 


^ 

t 


P. ^812.  Si  li  once  ^e  tabac  coiite  bd. :  quel  est^e 
prix  de  3  quint.  3  qr,  18  lbs,  ?  ^ 

.    P.  813.  Quel  est  le  prix  de  7  paniers  de  the  de  chl 
cun  2»  quint. :  si  51  lbs.  coiitent  £8  10s.  ?  ^  t 

^  ^  onlllirMd'    ^^o '"  '"''^"*'°"  '^^  ^*^^  P«"'  £7  88.  Sid.  ^ 
quand  U.qmnt.  3  qr.  content  ^436  8s.  l^d.  ? 

/•W  i     Vr.^'^V"  ''°'"™^  gagnera-t-n  en  146  joufS 
£37  4.3.  Id.  dansn>ft  an  ?  , 

P.'^l«.  Quel  et»t  le  prix  de.6  fromages  de  chacun 
1*1  lbs. :  si  7  lbs.  coutent  3s.  4|d.  ?  f 

P.  817.  Siun  tonneau  de  fee  coflte  .£23  68.  Sd.  : 
coinbien  peui-on  en  avoir  pour  e^d  ?  ,  . 

P.  818.  Une  machined  cardertravaille21  lb.  delaine 
dans  1  heure  4j  minutes  :  combien  metlra-t-on  de  teih,i 
pour  carder  54  I  b  ?  *^ 

P.  819.  Si  un  ouvrier  fait  40  dents  de  peignes  dans 
line  heure  :  co.nbien  en  fera-t-il  en  6  jours  travaiilant  8 
neures  par  jour  / 

P.  820.  Vingt-quatre  paquets  de  houblin  de  chacun 
Iql^int.  2qr.  171b.  ont  6t6  pay6s  £201  3s.  9d. :  quel     • 
est  le  prix  du  quintal  1  'v; ,.  >    " 

P.  821.  On  a  enr.ploy6  5505  lb.  de  plomb  pour  co«. 
qltair"""'  ''  ''''™^'^"  ^■*"*"'  ^^^^^'^  *  SsT^ch.  par 

P.  822.  En  25  jours  un  menuisier  a  fait  30  toisea 
d  oumge :  combien  en  fera-i-il  ^n  125  jours  ? 


^'^^ 


sjs^w^.^-'jipirfe''^ 


P.  823.  Ladetted'un  banqueroutier  est  de;f9356: 
combien  paiera-t-il  k  raison  de  lis.  6d.  par  louis  ? 

P.  824.  Un  hornme  qui  dgvait  £1920,  ena  pay6  1008 
ji  ses  cr6anciei's :  combien  leur  a-t-il  pay6  par  louis  ? 

P.  825.  Quel  est  I'int^rfit  de  £175()  pour  un  air,  i  5 
par  cent  ?    -'- — - -^  -  -  :,-:^.-  -  _:.^.._._^^ ...._ — ^ — :^  •..,_,^.: .__:  .:.^^.._..;  _^  ^._. 

P.  826.  Combien  coftte  la  commission  de  £256  18s. 
2jd.  ft5parcent1 
P.  827.  Si  une  cerlaine  somroe  donne  £64  58.  6d.de 

gain  dans  uji  an:  combien  en  donnera-t-elle  dans  15 
mois  1 

P.  828.  /Si  £150'donne  £7  dans  10  mois  :  combien 
£225  doniteront-ils V  i  ?^*  ^     , 

P.  829/  Pour  3s.  on  a  144  pliinies-:  combien  en  aura- 
t-on  pour  16s.  6d.  f 
■/■    P.  830.  Lorsque  6  chevaux  content  £66  12s.:  com- 
bien 18/coiiteront-ils  1 

P.  831.  En  12  jours  un  ouvrier  gagne  363.  9d. :  com- 
bien gagnerait-il  en  32^  jours  ? 

P.7832.  Une  botte  de  sole  pesant  2|  quint.  coAte£18 

7s.^corpbien  couterait-elle  si  elle  pesait  7  quint.  22  lb.  ^ 

833.   Lorsqu'on  nourrit   1920  hpmmes  avec   16 

qi^int.  IS  lb.  de  pain  :  combien  en  nourrira*|-on  avec  11 

/uint.  20  lb.? 

P.  834.  Lorsque  Is.  2d.  sont  le  prix  d'une  douzaine 
d'ceufs  :  k  combien  revient  le  cent? 

P.  835.  S'il  faut  41  hommes  pour  faire  100  tois.  14 
pieds  car.  d'ouvrage :  combien  66  bommes  et  13  en' 
fans,  faisant  chacun  moiti6  de  Touvrage  d\in  homme  en 

P.  836.  33  hommes  ont  fait  165  verges  d'ouvrage : 
combien  198  hommes  en  feront-ils  ?  - — s— ^ — — - — ^ 
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113 

P.  837.  Deux  pieces  de  drap  de  m^me  quality  con- 
tent, la  premiere  £335,  la  seconde  £390,  on  demand© 
la  largeur  de  I'lfce  et  de  Pautre,  sachant  que  la  2«ne  a  H 
verg.  plus  que  la  le  ? 

P.  838.  Lorequ'on  donne  3500  pommeapour  8*3^.  6d. 
i  combien  revient  le  mille  ? 

P.  839.  Loraque  le  mille  d'oranges  se^vend  150^.: 
combien  en  aura-t-on  pour  £35  158.  3d.  ? 

P.  840."Un  particulier  devant  £455;  son  cr6ancier 
lui  accorde  15s.  6d.de  rabas  par  £100,  combien  celui- 
ci  recevra-t-il  ?  ^ 


RllGLE  DE  TROIS  COMPOSfiE.  (15.)       J 

121.  La  rdgle  de  trois  composee  est  celle  dans  la^eDe    ■ 
plusieurs  quantites  concburent  i  fbrincr  un  mdrae  a»te|, 
c6dent  on  un  m^me  consequent.  -    *' 

EXEMPLB. 

6  hommesen  24  jours  travaillant  8  heur^spar  jour, 
ont  fait  456  toises  diouvrage :  on  depiande  combien  en 
feront  IWiommes  en  20  jours,  travaillant  10  heures  par 
jour? 

Dans  ce  probldme,  6  hommeR  en  24iour8,  feront  144  joum^es, 
lesqoellea  k  raison  de  8  heares,  font  1153  heurta.  C'est  done  en 
1152  heures  qu'on  a  fait  456  toises  d'ouvrage.  Dans  le  second 
rapport,  5  hommes,  pendant  20  jours,  feront  100  joum^es  d  raison 
de  10  heures  =  1000  heures  ;  ce  qui  revient  k  cette  solution  : 
6x24x8:456::5x2ft|rl0:x;  ou  1152  :  456 ::  1005 
■lgJjarQ&J!g iiK  liinWmus,  JwjuuiB#Kwheuie«  i 


chaque  rapport  ont  concouru  fc-foimer  Tantdcddent. 

122,  Apr^s  avoir  rappel6  4  trois  termes,  les  regies  de 
troii  compo86es,  on  les  op6rera  comme  les  itimples  par 


^IT^'BT;?3f?>T'BrT«'>'- '  "Wm^i.^'-|p-^j=' ^  T 


igrr^Ti"  ^i^s^^^yrr-. 


lU 


117  et  118),  ou  par  lea  proportions,  ecrivant  pour  pre- 
mier  rapport  celui  dea  deux  que  Ton  veut,  et  de  la  n.a- 
n.6re  que^l'on  veut,  ay^nt  soin  de  mettre  dana  un  ni6me 
terine  toutes  lea.  quantit^a  qui  concourent  iproduirele 
Ji6me  ant6c6dent  et  le  mfime  consequent,  efc,  etde 
d68,gner  lermuhlplicaliona  parle  signe  V  :  on  6crit  le 
^econd  rapport  deld  ni6me  manidre  etdan/la  mdme  or- 
dre  que  le  premier,  et  I'on  met  I'^r  4  la  jiiace  que  doit  oc- 
cuper  dans  la  proportion  le  terme  inconnu  ;  si  I'ar  se  trou. 
ve  dans  lea  raoyens,  on  fait  le   produit  de  tous  les  nom- 
bres  quLcomposent  les  extrdrfies,  et  on  le  divise  par  celui 
de  tous  lea  moyenaconnus  j  s'il  est  dan«  les  extremes, 
on  fait  le  produit  des  moyens,  et  on  ledivise  par  celui  des 
lextrdinesconuus  J  le  quotient  4onne  la  reponse. 

ler  Ex.  Douze  hommes  ayant^ntrepns  un  ouvrage 
enontfait  la  inoiti6  en  Ujour^;  apr^s  quoi  4  d'entre 
cux  sont  (ombds  malades  :  combien  faudra-t-il  de  temps 
aux  8  autres  pour  Tachever  ? 
:    Solution,  12  h.       I4j.:  1  o5v. :  :  8  ouv.  X  a: :  1. 

Multiplip  12  par  14.,  et  divisez  par^SL  R.  2J. 

'  >^Ex.  Centvingt^euxtoisesdVuvrageont6t6failes 
pars  homrnes  en  6  jours;  combien  20  homraea  2  12 
jours  en  feront-ils  ?  ^ 

2    Solution,  122  :  8  X  6 : :  a; :  20  X  12  joure. 

Dans  la  solution  ci-dessua  I'j?  6t&nt  aux  mbyens,  je 
fais  le  produit  des  extremes,  et  je  le  divise  pZ  celui  des 
moyeDs  connus,  le  qnotie^t  donno  poui>uo.i.e  ttlO 
toises,  \  '*:    ■    .       ■  ■*  ./ 

3e  E^.  Ua  maitre-ma^on  s'est  engage/  (aii;e  lesmurs 
d'un  bfttlmeat  en  30  jouw  ;  pendan/ les  IS  pfemieri 


jour?,  liXouvriers,  iravaillant  IQ  heures  par  jour,  ert  out 
fait  la  moitie,  c'csl-i-dire  150  toises  ;  combien  faudm- 
t-il  employer  (Pouvrierg  qui  travaillproiit  H  fieflg^ 
jour,  pour  finlr  I'ouvrage  dans  tei  12  jours  qui  r^feflK 

Solution,  12  ouv.x  i8j.xiOJi.rl5ar:^y  I2v 
11 :  150.  X         ^^-^^^^^ 

Le  2«  ^t  1^4-  tei-me  ^tant  les  ra^mesy  on  les  rem-  ' 
place  par  Punte  ;  on  supprime  aussi  le  nonibre  12  qui 
Betrouve  dana  le  1"  et  le  SVterme,  et  IVperafion  se 
'6dmt  k  multiplier  18  par  10,  et  diviser  ce  produit  par 
11.  La,  r6ponse  est  16  ouvriers,  plus  un  dix-septidme 
qui  ne/era  que  les  yV  die  I'un  des  16  premiers. 

VEx.  J'ai  fait  transporter  200  Jivres  de  marchan- 
dys  4  600  miHes,  pour  450  sch, :  combien  en  ferait-on 
M^n^porter  |,our  227  sch.:  d  300  milles  ?  Solution, 
/200x600  :  450  : :  or  x900  :  227 :  Par  6tant  aUx  moyeos  ^ 
je  fai*  le  produit  de  tons  lea  extremes,  et  je  le  divise  par 
cpHii  de  tons  les  moyens  connus. 

Le  let  des.quatra  exemples  ci-dessus  renferme  une 
regie  de  trois  inverse  et  simple. 

'doISr  '^'™^'^  ''"^'"^  une  r^gle  de  trois  dir^ 

diuwr^'^'"^^^  re^ferme  une  r^gle  de  troia  inverse 

Le  4a  exemple  renferme  une  rdgle  de  trois  coihpos^e. 

Questions  svr  la  Rdgle  de  Trots  Composie. 
121  ^H'est-fce  que  la  rtgle  de  trois  composde  ?- 122.  Comment 
opfere-t-otrcesBOrteaderftglefl? 

^leercices  8ur  la  Eigle  de  Tr6t%Composii. 
^  P.  841.  Si,6  bommes  gagnent  JB 15 en  1^  jours  :  com- 
bien  10  hooimes  gagneront-fls  bn  27jo^  t 


•7^: 


■  '^•^i7*?Pfc'"^W^' 


T'j0f  >      . 


;'r 


;r. 


1^-  ^  > 


-tie 

■ « 

p.  842.. Si  7  hojamen  gagnent  J64  en  3  joura  :  corobiei 
14  honiaiei  mettront-ils  de  tempi||)our  gugner  £56  | 
-^>^Pr  S4fdr  Douse  personnes  ayak  nepens6  ^] 
moif :  combien  faudra-t-il  de  personnes  poufjfmpnser 
Je853  68»  8d.  enSmoigt      •    r,  -i 

;.P.  844.  On  a  nourri  IQdO  soldats,  avec  250  minors  de 
bli  pendant  6  moU:  combien  eh  nourrira^on  avec^60 
minots  peni^antXrnoi^  ?  /  *    J" 

P.  845.  Si^  barriquep  de  bidre  sodt  suffisanteg  pour 

8  peri^onnes  pendant  H  jours:  combien  en  faudra-t-il 

pour  4  MiBom    pendant  un  an 

,    P.846.^mbien  faudi-a-t-'u/de  Jpmps  i  15  homines 

^ou^agner  jei60 :  si  10  boihmes  gagnent  £99  en  si 

'seifiaines?  j-'  ''- .  ^—— — ' 

P.  847.  Sachant  que  dc&e  iHalelOts^onsumeiit  48  lb. 

/  de  b^uf  dans'  pne  semadne :  combien  pourra  t-dn  nourrir 

de  matelota  avec  19800  lb.  peudant*9  semaines. 

"':.:    p.  84S.  Si  18  chevauz  manjGrent  12  minots  d'avoine 

en  36  jours  ^combien  en  rauHyj^^our  mourrjir  12 

'  chevaux  en  w  jounri  ^      J^^^P         "^11^^     '^ 

P;  849.  Si  3  chevaux  ihanflMfSiDnnbfsd'avoine  en 

^  7  jours :  combie^  .nourrini-t-on  de  chevaux  avec  263 

setiers.  dans  line  semaine  t    -/^  / 

P.  850.  Combien  48  masons  feront-ils  de  toises  d'ou- 

ge.fn  24  jours,  quand   12  masons  en  font  7  toises 

3^f  ,■..•;:  ■■^.^.:  .;:.;:  .  ^-  •■.;■ 

P.  o51.  Si  15  ouvriers  font  37  toises  d'ouvrage  en  527 
jours :  quel  temps  mettront  20  ouvriers  pour  en  faire  48 
toises  ?  ,  ,        .  >  y 


# 


p.  852.  On  sait  que ,21  hommes  ont  fauch6  72  arpents 
d*herbeen  60  jours :  combien  doit-on  employer  d'hommes 
pour  en  faacher  460  arpents  83  perches  en  72  jours  t 


ri7 


■-'--^^ 
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jp.  853.  Si  12  onces  de  laine  sont  suffisantes  pour  faire 
efges  de  drap  de  6.  quarts  de  large:  combieh  en 

tdra-t-il  pour  en  faire  150  verges  de  4  quarts  de 
large  t  .    ■'■-•*"      ^  '  "     . /■■■    ■'  "'->\  * 

p.  854.  Si  10  onces  de  laine  font  5  verges  de  drap  de 
3  quarts  de  large :  combien  fera-t-on  de  drap  de  5  quarts 
de  large  avec  259  ballots-delaine  de  chatlunTl  lb.  V 

P^  8^5.  On  a empl^d  66  ramertlepapier  pour  faire' 
30t)0  copies  d'un  Hvre  de  11  feuilles:  cbmbien  faudra-t^ 
il  de  papier  pour  faire  5000  copies  d'un  livre  de  12^ 
ieuilleff?  ■ ,.  .    ^    /      . 

P.  856.  Combiem  faudra-t-il  4  4  copistes  pour  ^copier 
un  ouvrage  de  12  feuilles,  sachaht  que  6  en  ont  6crit  im 
de  6  feuilles  en  10  jours  ?  ,- 

p.  854.  Si  J^lOO  gagnent  £o  dans  un  an :  combien 
£630  gagneront-ils  dans  219  jours  ? 
p.  858,  Si  £600donri^ntJe45dansJ8moi8:  combfe 
£lOO  donneront-ils  dans  1  an  ?  /  ■  ■ , 

P*  859.  Combien  £375  gagner6nt-ils  .duns  39  s6mai- 
nes,  si  £  100  gagnent  £4  dans  52  semaines  ?     ,. 

P.  860.  Combien  faut-il  mettre  en  interSt  pour  gagner 
£83  2ii.  fid.  en  5ans,quand£165  donnent£5  l8s.  l^d* 
dans  39  semtTlnes  ?  -      ,/ 

P.  861.  Si  jei75  gagnent  £5  18s.lfd.  dans  398emat- 
nes  :  cumbien  c'est  pour  100  par^  an  1  J    \ 

P.  862.  Quand  JClOO  donnent  M^  dans  un  an :  dani 
combien  de  tempa  JS975  gagneront-ils  jC191  2s.? 

P.  863.  Si  118  hommes  mangent  80  minots  de  ble  eii 
108  jours :  combiea  88  hommes  en  mangeront-ils  ea'107 
jours?     -•'  "-■.■  ■  ^    :  '■•■'•.•  ■  '^  '■■-w. 


K 


'n 


4^.  864.  Si  un  homme  faTt^SO^mTlIes  en  3  joiirs/  mar- 
chant  8  heures  par  jou^  ;j^a  combiea  de  temps  lera-t-U 
640miiles?   7^"^  f  ^-^^_^_.- 


A^'^^?\  SiSpersonnes  peuvent  paesw  i  semaines 
passer  14*  personnesavecJ£l  12?  -   / 

pour  ^6  83.  9d.:  4  quelle  distance  pc^urra-tron  porter  80 
»  quint,  pour  ;e2ftt    _  _ ^ A  '    ;ct.ov 


P.  8(>7.  Si  12  caissessont  transport's  J8  millea  pour 
^16  quand  le  transport  est  i  15d.  le  quintal  :   h  quelle 

^mes  pend#3  jo«m,,#d  le  ^6  est  i  54s.  :  con^ 
b,en  de  pa.n  feudra-t-iU  45  hommes  pendant  27  Iou« 
quand  lebI6  est  4  458.?;;  £<         "« -«'  joi^rs 

P.  869,  Combien  faudra-t-II  dHiknies  en  64  jours 
tmvaillanteheures  par  jour,  pour  creuser  un  fo8.6  de 

tj^Iant  3  heure^  en  creuserun  de  3(r 

^QA^'  ^'^^'  ^'  '^  ""^*'"'  ^"^  ^"'*  24  toises  d'ouvrage  en 
;  30  jours  travaillant  8  heu,^s>ar  jour :  combien  faudra. 
M  que  18  hommes  iravaillentd'heures  par  jour  pour  en 
faire72toi8esen40joiJ¥^? 

.  ^*  T^'  ^'  ^-^  hommes  xreusent  un  foss*  lone  de  64 
p.eds  W  16  de  Inrge  et^  .le  profonaeur  en  16  ou.  et  9 
heuresparjoutV  quelle  longueur  aura  un  autre  foss6  qui 
•  18  pi.  de  large  et^9  de  profondeur,  si  on  y  emploie  6 
hommes  travaillanf  72  jours  et  6  heures  par  joqr  ?  " 

P.  872    On  a  employ*  12   masons  pour  b4tir  une 
muraille  de  60  pi.  de  lonir.  unr  A    " 


d^^paisfieur  et  20  de 


laudra-t-il  d'hommes  pour  en  l^tir  une  da  IflO  pi.  de 
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long'  "sur  3  d'^paiaseur  ^  12  de  hauteur,  travai  llant  1 
joufs  et  8  heures  par  jour  ?  ;i< 

P.  873.  Si  248  hommes  en  11  jours  et  ll  heures  par 
jour  creusent  iin  roc  de  7  degr^s  de  density,  ayant  465 
pi.de  long,  sur  50  de  large  et  14  de  profondeur:  com- 
bien  faudra-t-ii  de  teinps  k  24  hdlnmes,  travaillant  9 
heures  par  jour  pour  eii'creuser  un  de  675  pi.  de  long  sur 
84  de  large  et21jie  profondeur  ayant  4  degr^s  de  density? 
^  P.  874.  Une  place  forte  est  gardee  de  13,500  hommes 
qui  ont  des  vivres  pour  8  moid  :  le  commandant  re9oit, 
Vomre  de  faire  sortir  un  nombre  d'hommes  tels  que  lea 
vivres  puissent  durer  4  mois  de  plus'en  faisant  la  m$me 
ration  :  ipinbien  dpk-il  faire  sbrtir  d'hommes  ?       — - 

P.  87^.  Si  8  quint.  3  qr.  sent  port^s  110  milles  pour 
ZOs,:  combien  de  miUes  por(era*t-on  3  quiiit.  3  qr.  pour 
1^  m^e^^bmme  1  ,  / 

P.  876.  Si  42  hommes  font  un  ouvrage  en  108  jours  : 
combien  faudra-t-il  de  temps  k  72  hommes  pour  faire  le 
ro^me  ouvrage  1        ;, 

P.  877.  Vingt-huit  personnes  peuvent  faire  une  mai- 
Bon  en  36  jours,  mais  le  mattre  desire  qu^elle  soil  faite 
en  9  jours:  combien  faut-il  d'ouvriers  |       ' 

P.  878.  Combien  faut-il  de  temps  &  36  masons  pour 
b&tir  une  maison,  sachant  que  67  mia^ons  peuvent  1a 
faire  en  156  jours?  -^ 

P.  S79.  Soixante-dix  hommes  avaient  108  caisses  de 
provisions  pour  12  mois ;  mais  comme  il  en  est  survehu ' 
102 :  combien  de  temps  dureront  les  provisions  I:-  ■■/i---^^ 


P.  820.  Si  2000  hommes  ont  des   provisions   pour   6 
ppois ;  combien  faudro't-^il  retirer  d*hommes  afin,  que  les 
^  provisions  durent  Smois  ?  ~  '    ~ 

P.  88 1.  Combien  faut-il  d^arpentf,  1279.    I'arpent, 


/ 


/■ 


afer.- 
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^-      ■  '  ,      .' 

pour  6tre  donnas  en  6phange  k  480  arpents  k  458.  6d 
pararpent? 

P.i82.  Si  un  pain  de  8d.  p^se  50  onces  quand  le  bl6 

est  i  £3  8s.:  combien  pfesera-t-il  quand  le  b]6  coAtcra 
*2  lis.  ?  i.  . 

P.  883.  Conobien  faut-il  de  moiisseline  a  2s.  8^d.  la 
„  verge  pour  6tre  ^chang6e  cdntre  169  verges  de  batiste  k 
7s  S^d.Ia  verge?  ^^ 

P.  884.  Une  personne  marchant  14  heuni^Ii«iSioiir 
a  fin.  son  voyage  en  9  jours  :  combien  mettm^^lle  de 
joura  potjr  pon  retour  si  elle  marche   10  heures  par 

P.$85..Unegarnison  ayant  fles  provisions  Uur  10 
mois  4  16  onces  par  personne  par.jour:  combien  fau- 
dra-t-d  donner  k  chacun  par  jour  afin  que  les  provisioni 
durent  un  an  ?  x 

P.  8S6.  Si  les  provisions  d'une  garnison  doivent  du^ 
m  8  mois,  a  16  onces  par  personne  par  jour :  combien 
dureront-elles  si  on  ne  donne  A  chacun  que  16  onces  ? 

P.  887.  Pai  donne  64  verges  de  batiste  k  8d.  la  ver 
pou^^l92  verges  de  coton:  k  combien  me  revient  la 

P.  888.  Combien  faut-il  de  drap  i  22s.  6d.  la  verge 

?::^errittt"e^\-^, 

p.  889.  Pour  12  habits  complets,  on  a  emplov6  140 

ISiffT'^t ';^"'^  ''  l-rgeur:coE„  ea 
aurait-il  fallu  si  I'^toffe  avait  eu  3  quarts*^  de  large  ? 

P.  890.  Un  6crivain  a  fait  100  pieces  d'ecriiure  en 

Jf^r'-fr'"'"?  l^  heures  par  jour:  on  demande 
comb,en  ,1  lu.  aurart  fallu  de  jours  de  plus  pour  faire  le 

mAme  nombw  de  pieces,  s'il  n'avail  travaiU6  que  9 
heures  par  jour  ?  ^ 


.f 
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RfiGLE  D'lNTfiRfiT.  (16.) 

123,  La  rfegle  d'inter6t  est  une  operation  par  laquello 

on  trouve  le  profit  dW  somme  plac6e  i  lant  pour  cent 


^^.  Placer  4  4,  ou  4  5,  efc^  pour  c^t,  cVst  exiger 
X*,  5,  etc.  par  chaque  cent  louis  que  Ton  place. 

Lecapttai  est  I'argent  plac6,  le  taux  est  le  profit  que 
1  vn,  tire  du  cent  par  an,  et  la  rente  est  le  profit  total. 

125.  Les  regies  d'interfit  par  cent  s'op^feni  en   sui- 
vant  cette  formule  generale:  Cent  est  a  tant  pour  cent 
mU^pUeparle  te.ps:  cSm^  U  capital  est  d  l,  Zt. 

RXEMni.E. 

^sto't'r  Z'^'^'^^'^'  ''^  ^-^'  de  3  ana,  la  rente  de 
*»nOO,  places  &  5  pour  cent. 

..    Solution,     100:5x3::8500:*. 

jfilOO  donnant  5  d'im^r^  par  an,  ila.  en  produirt,nt 
tro..fo.sautantentroi8  ana,  c'est-i-dire  Jei5  et£8500 
prodmront  autant  de  fois  £16  que  cette  somme  ..nferme 
de  foia  £100,  c'egt  A-dire  «5  fois  £15  ou  £1275  H 
fautdonc  multiplier  le  taux  par  le  temps  du  pai.ment. 
et  le  produii  par  le  quotient  du  capital  div.i6  par  100. 
Un  aurait  pu  egalement  multiplier  par  5  x  3  et  diviser 
ensuite  par  100,  ce  qui  revient  i  la  formule  pr^c^^nte. 

oomme  la  division  par  ce.it  se  fait  en  s^parant  deux  chiffr*.  k 
drone  par  une  virgule.  reparation  se  rdduit  a  m.hipHer  le  capital    ' 
par  le  temps  et  le  tani  pour  cent,  et  4  edpar^  par  une  virgale 
deux  chifires  au  produit.  '"««ie 

BIEMPLK. 

Un  commit   vnyage..r  pl.,ce  A  inl6r6rf,  *avant    un 
voyage  dedans,  une  aomme  deje3850i  6  pour  cent, 


'.    J':' 


.> 


-:"::•' :■  :-,v.".:  ■.;■■■■■/ -m  •/■■■■■         'y-  -:r-' 

■     ■  ■■    ■■  -sv        -^  ;  ,  ■  - 

on^deroande  icmhbien  s'eldvera  rint6r6t  decettesommo 
d  son  retour.  ., 

3860x5x5=^96250,  ,et  en    s^parant  d^eux  chiflie?, 
on  a  pour  r,(&punse  JS96^,50  ou  10  8ch. 

136.  Pour  connaitre  ajquelle  somme  s'el^ve  Tinter^t 
d'un  capital  plac6  pour  un  certain  noinhre  de  niois  on 
■  dejodrs,  on  consid^re  lea  mois  com  me  des  douzidmesde 
I'ann^b)  ^t  les  jours  comme  des  irois  cent  soixanti^mes. 
Ainsi,  pour  trouver  I'int6r6t  de  £500  a  5  pour  cent  pen- 
dant 9  mois,  on  dirait  100:  5  x A:  :500  :  x]  etc. 

Questions  8ur  la  Rigle  d^Interet. 

««  ■  ■  ■      ." 

123.  Qu'pst-ce  que  la  rfegle  d'intdrdt  ?— 124-  Qu'est-ce  que 
placer  it  4  ou  5,  etc.  poar  cent? — 125.  Comment  op6re-t-on  les 
regies  d'ini^rdt  par  cent  ?— 126.  Que  faut-il  faire  pour  coniiaitre 
ii  quelle  somme  s'dlfeve  I'lntdrdt  d'un  capital  placd  pour  un  ceriala 
nombre  de  mois  ou  de  jours  1 

Exercices  sur  la  RtgU  d*  Inter  it  par  cent.    ' 

P.  891.  Un  jeune  hommequi  ava,it  quelques  ^pargnes 
■'dst  engag6  :  il  voudrait  se  faire  une  rente  annuelle  de 
£650 ;  tjuel  capital  lui  faut-il,  s'il  le  place  k  cinq  pour 
ccnti  ^ 

P.  892.  Une  personne  a  plac6  une  certaine  somme  i 
4  pour  cent,  qui  lui  a  produit,  en  3  ans,  j£8550 :  quelle 

est  cette'^omnie  1 

P.  893.  Quel  est  Tint^r^t  de  £9000  pour  5  ans,  k  10 
pour  cent  par  an  1     *  . 

P.  894.  La  somme  de  £8680  plac^  k  I'int^rllt,  a  rap- 
port6  £1171  168.  Od.  en  3  ans;  A  quel  taux  6tait-elle 


plac6e? 
P.  895.  On  a  donn^  £1910  a  inter^tf  sur  le  pied  de  6 
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^^  pour  cent :  on  deinande  .dana  combien  de  temps  rem- 
'" '  prunteur  devra  jE2826  8  srh.  en  tout  t 

P.  896.  On  a  plWe  £25000  k  intfer^t :  au  bout  de  8 
ans  onre^oit  £37000  tant  pour  capitalque  pour  int6- 
rdts  :  quer  6tait  le  taux  du  cent  1  4 

^  P.  897.  On  a  plac6  une  soinme  i  raison  de  4  et  demi 
pour  cent,  et,  en  10  ans,  elle  a  donn6  £4500  d'int6r6td : 
qu'elle  fetait  cette  somme  U  ' 

P.  898.  Un  gar^on  de  boutique  ayant  fait  quelquea 
^pargne:*,  veut  se  faire  une  rente  annuelle  deJS350: 
quel  principal  lui  faut-il,  s^il  le  place  a  5  pour  cent' 

P.  899,    Un  eldve,  avant  d'entrer  au  college,  place  un 
capital  de  £3600,  a  4  pour  cent,  chez  un  de  ses  amiti ; 
^on  demande  quelle  somme  il  doit  toucher   apr^s  ses 
etudes,  s'il  y  \5mploie  12  ans  et  demi. 

P.  900.  Un  marchand  a  place  0^18000  d  5  pour  cent-: 
il  demande  pendant  combien   de  tem|t8  il  doit  laisser  c^^^ 
capital  pour  recevoir  un  inl6rfet  de  £2240  ? 

P.  901.  Un  marchand  de  bois  elant  sur  le  point  de 

faire  une  bonne  emplette,  emprunle   d'uns  fernjier  la 

somme  de  £720  a  5  pour  cent :  s'il  ne  pliie  1«8  int£- 

r^ts  de  cette  somme  qu'au'  bout  de  4  ans  :  combien  \e 

.  ferniier  recevra*l-il  en  tout  ?  . 

P.  902.  Un  officier  desirant  se  faire  une  rente  annuelle 

de  £3400,  demande  quel  capital  il  doit  placer  k  5  nour 
cent.?  /  * 

P.  903.  Un  n6gociant  dit  que  le  gain  qu'il  a  fait  pen- 
dant lea  neuf  annees  de  son  n6goce  egale  le  prix  de  459 
verges  de  drap  e8tim6  a  80  sch.  4d.  la  verge:  on  de- 
naande  quelle  rente  annuelle  il  s*est  procur^e,  sachani 
^u'il  a  place  son  capital  a  5  pour  c^nt  ?  \  T,  ~1 
»     P.  904.  Un  comoiia  voyageur  ayant  gagn6  pendant 


V'    ,.v-,s 
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■te»  15  anntoi  de  u  profeision  jei834  10,.  les  a  plac«. 
■  i^)e^{  eo-bieo  »..e„dr....i,  <,e  ,e„p.  p,„ 

P^905.  Uiie  personne  charitable  ajant  \>\ack  Je9i7 
10a.  &  6  pour  100,  vcut  employeria  inoiti6  de  la 
rehteau  aoulagement  des  pa,.vre8,et  le  reste  pQUf  sa 
d6pense  pereonnelle  :  combien  leur  donnera-t-elle  annu- 
ellemeAi,  et  que  lul  res.era-t-il  si  elle  est  trois  ans  sans 
toucher  les  intdr^ts  qu'elle  se  reserve  1 

P.  906.  J'ai  prAie  £58*  4  5  pour  100:  combien 
dois-je  recevoir  au  bout  de  55  jours  ?  • 

P.  907.  DVux  matires-mayoijs,  aprfes  25  ans  d'exer- 
cice,  veulent  se  faire  une,  rente  annuelle  Ue'je  164  «ha- 
cuu :  quel  ^capital  d^vent-.ls  placer  d  constitution  a 
4  pour  100?  } 

P.  908.  Uncapitaine  de  vaisseau  dit  (^u'apr^s  5  anr 
de  navigation,  il  s'es^  pracure,  par  se.  ^pargnes,  un  b6- 
n^fice  annuel  de  ^192  10s.:  quel  gain  a-t-il  fait  pen- 
dantles  Sann^es  desa  navigation,  en  siipposant  qu'il 
rait  plac6  4  5  pour  100  ? 

P.  909.  Quatre  n^gocians  disent  qu'ayaht  piac6  un    • 
capital  de  ^15276  Us.:  &  5  pour  100,  il  leur  a  procure 
line  so/nme  de  ;e229i  lOs.:  combien  leur  capital  a-t-il 
dA  rester  de  temps  a  int^rilts  f 

..^\1^^'  ^"®*  '*""'  '®'  ''"*^'"^*«   ^'"ne    somme  de 
.  £60,000  plac6e  A  ^  pour  100  pendant  25  ans  I 


KEGLE  DE  L'INTfiRfiT  D£S  INTfiRliT^S. 

127*  La  rigle  de  Pintewi  d6s  intfirdts  est  une  op^ra- 
tion<^ui  8  pour  but  detrquver  I'int6r6t  d'une  wmme 


>.\. 


_J.  ■ 

fs. 

■  a:^^ 

\ 

pr6t6e  pour  un  certain  nombre^  d*ann6e  avcc  celui  des 
int^r^ts  de  cette  m^me  somme  ? 

Le  moyeu  le  plus  simple  pour  op^rer  ces  fortes  de 
r^glesc'est  de  cheruher  par  la  mfelhode  du  num^ro  125 
d'abord  I'inter^t  d'un  arC^et  I'ajouter  avec  le  capital  pour 
en  chercher  Pin6r6t  dela  2e  ann^e;  ajouter  ensuite 
rinl6r^t  de  cette  2e  ann6e  au  capital  pour  trouver  ^<;elui 
de  la  troisidme,  etc.  .  \ 

:  '  ■  p       /  EXEMPLEi 

Vn  mineur  qui  c'est  fait  emanciper  exige  que  son 
tuteur  lui  fasse  le  rembourspment  de  jBeOOO^de  capital, 
avec  les  interfits  des  iiil6r6is,  a  raison  de  4  pnuf  cent 
p6ur3ans:  conilwen  recevra-t-il  ?  JE6749  3s.  7jd.  ^|. 

OPfiRATlON. 


100 : 4 : :  6000  x=£240  pour  la  le.  annee. 

+  240  '         ^ 


% 


100 :  4  : :  6240  :a:=£249  12s.  pour  la  2e.  ann6e 
-f  JE249  12S. 


'% 


100 : 4 : :  6489,  €0 :  a?=£259  1  Is.  T^d.  ii  pour  la  3e 
ann6e-f-259,  58  cent. 


Total,  £6749,  3s.  7fd.J|. 


128.  La  R^glo  d*Escompte  est  une  operation  qui  a 
pour  but  de  determiner  la  remise  que  fait  un  creancier, 
ou  la  perte  i  laquelle  il  se  soumet^  ea  favour  du  paie- 


iS6 


*\ 


ment  qii'on  lui  fait  d'une  Boinme  avaiit  T^ch^ance  du 
•    terme.       . 

Par  exemple,  un  particulier  me  demande  de  TargeQl 
comptant  pour  un  billet  de  JS205,  qui  ne  devait  dtre 
soId6  que  dans  6  mois  ;  il  e«t  clair  que  je  ne  dois  lui 
donner  que  j£205,  moins  les  int6r6ta  de  cette  somme 
pour  6  mois  J  car  c'estcomme  si  je  lui  prfitaiq  la  somme 
de£20d  pource  temps;  c'est  cet  int^rdt  qu'on  appelie 
escompte.  L'escompte  se  prend  it  4,  4  5,  4  6,  etc.  pour 
100  par  an. 

12$.  II  y  a  deu3^  sortes  d'escpmpte :  I'escompte  dit  en 
dedans,  qui  consiste  k  ne  prendre  que  I'intfer^t  de  la 
somme  plac6e,  comme  dans  I'exemple  [ir^cddent,  et  I'es- 
compte dit  en  dehors,  qui  exige  I'int6rfei  de  tout  une 
Bomjpe  port6e  sur  un  billet,  et  Tint^rdt  des  int6r6i9. 
Par  exemple,  ia  somme  de  ^loO  ^tant  esrompt^e  en 
dehors  4  5  pour  ^,  r^duit  4  je95,  au  lieu  qu'en  dedans 
elle  ne  r6duit  qu'i  95,  23  centidmes  ^. 

')v       Maniire  d*opirerr Escompte  en  dedani, 

130.  On  calcule  I'escompte  en  dedans  en  suivant  celte 
formule  :10(H-Ve8compte  nour  cent  est  d  Pegcompte  :  : 
.  la  somme  d  escompter  ewd  x.  ^-^ 

Suit  4  trouver  i'ejfcompte  'd'une  somme  de  J5577, 
escompt^e  un  an  ayant  l'6ch6ance,  k  5  pour  cent  ? 
£      Solution  100+5 : 6 : :  £577  ;* 

•  »  OPfiRATIOW.  * 


Je577x5 


-=-£27^    A  ' 


100+6 


,  ;  '•■•?'* 


127 


c^  I  us  » 


L*e8Compte  de  J£105°pour  un  ana>£5  ;   celui  de  Xt 
est  done  de  jf^  j  celui  de  £577  sera  done  de  577  X  to 
ou  ce  qui  revient  au  inStne  de       - 

577X5       ^^^ 
— _^  _.  .  (joncj  etc,     „:   _  _: — ^ 


105 


Si  on  voulait  Pe-icompte  en  dedans  pour  uncertain 
non\bre  d'ann^es,  on  suivrait  la  forrhule  suivante :  100  X 
Vescompte  pour  cent  Xpar  h  temps:  Pescompte  pour 
Cent  Xpar  le  temps :  :  la  sommed  escpmpter :  x» 


\  EXEMPLE. 

Quel  sera  I'escompte  k  5  pour  cent,  d'un  capital  de 
JS84U0,  8old6  4  ans  avant  T^cheance  du  terme  ? 

Solution.  100-1-5  en  uii  an  escoinptera  JS5  ;  done 
100+  (5  X  4f  euA)  and  escomptura  4>  X.6  ;  I'e^icouipte 
pour  un  £  sera  par  consequent, 

5X4» 


V  1^0-{-(5 X4),  et  pour  £8400 

•         ,       8400X5X*  ?  ' 

'=saR.  1400  ;  iTiais  ceite  operation 

100+(5x4)  se  d6compo»e  en  cette 

proportion :  lOO+(5 X4) :  6X4  : :  «400  :  x. 

De  ce  qui  pr6c6de  on  a  deduit  cette  furmule  g6n^ral6  • 
cent,  plus  Pescompte  multiplie  par  le  iempst  est  d  Pes' 
comptepour  cent  multiplie.  par  le  temps,  comme  lasomme 
d  escompter est  d  Pescompte cette\somtne. 


...:?- 
'^w- 


Si  on  demaodait  la  somme 
tain  nombre  de  mois  ou  de 
•uivante:  • 


escompt^e  pour  un  cer- 
jouni,  on  suivrait  la  formule 


'X 


H'-Wyr"-  f^ 


Si 

12& 

•  ■.•-•. 

100-\.Pescompi€  pour  cenf  muWplii  par  U  nombre  de 
mois  oil  de  jours,  exprimis  en  fractions  U'annie:  KO;; 
/ia  s^me  d  encompter :  la  sommeescompite, 

Exercicessur  la  Rdghd*EiComph  en  dedans, 
:^4l»  9^11.  Quelle  doit  6tre  la  dioiln^ifepn  sur  jElSes/ 
P^y6*  onze  mois  avant  le  terme  coBvemi :  si  I'on  obtient 
^  poiip  cent  dVscomple  par  an  ? 

P.  912.  La  sonime  de  £975  est  payable  dans  treize 

moia :  quelle,  sera  a  diminulion  si  Ton  oblient   4  pour 

cent  d'escompte  en  payaot-c^mptafit  ?  * 

P.  913.  Lorsque  pour'^/achat  de  drap,  4  vingt-un 

"inois  de  credit,  on  est  debit6de '£2860 :  combienfaudm- 

t-il   payer  comptant,  si  I'on  obtepait  f  j)our  cent  d'es- 

compte  par  mois  ? 

P.  914.  Lo-uis  a  achei6  pour  £1640  ^  20  mois  de 
credit,  i  quelle  6poque  a-t-il  pay6,  sachant  quM  a  obtenu 
f  d  escompt?  par  mois,  ei  qu'il  n'a  d6bours6  que  £1519? 

\^t*An^^'     ^"^  '^''*'°"™«<^«^^200,je  n'aipayeque 
£1 140  r  de  combien  pour  cent  6taii  I'escomp'e  ?        , 

P.  916.  Je  dois  £1500  payables  dans  un  an  ;  mais 
pouvant  payer  comptant,  j'objiiens  5  pour  cent  d'es- 
compte  :  combien  paierai-je  ?  * 

P.  917.  Jepaie  £1850  pour  unesomme^uejedevais: 
quelle  6tait  cette  somme,  sachant  qu'on  m'a  accord6  5  et 
demi  pour  100  dWompte  ? 

P.  m.  Pai  achel6  136  verges  de  drap,  k  raison  de 
15  sch.  bi  verge :  combien  paierai^e  si  j'obtiens  4  pour 
cent  d'escompte  ? 

':       Maniire  d'opirer  PEscompie  en  dehors. 

'  ■■'         ■■'.■  ,,  .      ' '  ■-<  '  ■'---  '■- 
Uh  ye^xompto  en  debon  se  calcule  cdmme  VlntetH 


m 


f^/;-.«jK.*^/'* 


pour  cent;  aiosi  toutes  les  questions  qui  y  aiiront  i^p. 
port  se  r^soudront  en   suivant  cette   forniule   ge«6rale  : 
100  ..  feacompte  pour  ^  x  par  U  temps ::  la  somme 
i  (sscompler  :x. 

•  :  "  ■      EZEMPLE.    "-:  ,x      ■ 

^  Un  commer^ant  devait  payer  une  somnie  de  ^3645 
dan3  un  an  j  niais  il  veut  pay^r  9  mois  avant  le  ternie: 
onlalui  escomptei  ray  de  5  pour  i:  i  combien 
•eleveraaon  escompt^ 

Solution.  £100  en  un  an  escompterait  yC5,  done  en  9 
moH  ou  -iV  d'un  an /esconipte  sera  5+  -JV;  I'escomple 
poor  £1  sera  done  de  bx^U  >  100 ; et  celuide  £3645 
sera  de  3645x5  X  A  >  100=R.  jei35*'38.  7d.i  ;  mais 
cette  operation  revient  k  cette  propqrtibn  100  :  6  x 
-,V::3646:a?. 
C'est-A-dire  C:  ExT::  S:a?.  .      ^ 

V  ■ 

Questions  sur  la  R^gle  (TEscompie, 

128.  Qu'est-ce  que  la  rtgle  d'e«;oinpte?-129.  Coiiibien  y  a-t-il 
de  sortes  dVscomptes  ?_130.  Comment  opfere-t-on  I'escompte  en 
dedans  ?-131.  Comment  se  calcule  I'e|B^pte  en  dehom? 

Exercices  sur  la  RSgle  (TEscomph  en  dehors. 

P.  919.  £8600  !.ont  payables  dans  un  an,  £54500  le 
8ont  dans  dix-huit  mois:  mais  en  payant  comptant,  ont 
pent  obtenir  5  pour  cent  par  an  pour  la  Ire  soninie,  et 
4i  pour  la  seconde :  quelle  est  la  diminution  ! 

P.  920.  Quel  uera  I'escompte  de  £1766  k  6  pour  cent 
pour  9  ans? 


P.  921.  On  demande  Tescompte  pendant  6  mois  de 
^10000  158.  Il  b  pour  ^? 


''''>VSV'^^T"^'V(i 


\  •  . 


'■^- 


M,\ 
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Pj^^2.  Une  factiire  se  monfe  i  X(fe007  j  et  on  accorde 
2i^  ll^iifr  ^  (1  esconi|)te  au  compiaitt ;  a  quelle  Bomine 
8?  r6  luit  le  muntant  de  cette  faclure? 

P*  923.  Une  persoiine  doit  J645000  48.  payables 
dans  6  mois^  si  elle  paie  comptant  avec  2  pour  ^  d'eg- 
Compte,  Gombien  paiera-t-elle?  -.     ■  - 

A  P.  924.  Si  j'avaisi  achet6  pour  JG875  de  marchap-. 
dises^  j'^aurais  gago^  JC 120  par  les  escomjptes  qu'on 
m'aurait  accordes ;  mais  commeje  nVi  achet6  de  mar- 
chandises  que  pour  JC620,  lea  escomptes  ne  se  muntent 
qu'a  X93:,je  demande  si  j'ai  obtenii  jdus  de  diminution 
k  proportion  de  raes  achat."!,  et  k  combien  pour  cient  ce 
surplus  s'elevel 


RfiGLE  DE  SOCIElTfi.  (18.) 

132.  La  Rdgle  de  societ6  est  une  operation  qui  sert 
k  pSiiftager  entre  'plusieurs  associds  1q  profit  ou  la  perte 
qui  resulte  d^  leur  couniierce.^  . 

I.  EXEM7LE. 

Trois  marchaqds  ont  k  se  partager  la  somm^  de  JSlSOO; 
combien  auront-ils  chacun  :  la  mise  du  ler  ^tant  -de 
je2000,  <*elle  du  second  de  4000,  et  celle  du  3e  de  6000? 

133.  Pour  effectuer  ce  propbldme  et  les  autres  du  mdme 
genre,  on  partage  le  profit  ou  la  perte  en  parties  propor- 
tionnelles  aux  mises  des  associes  etau  temps  que  leur 
argent  est  rest^  dans  la  soci6te:  ce  qui  se  fait  fait  par 
plusieurs  rdgles  de  trois  directes  simples. 

Le  premier  terme  e^t  la  60tAM^  dds  mises,  le  second '' 
la  somine  qua  Ton  veut  partager ;  les  troisidm^s  termei 


t  on  accorde 
lelle  Bomme 

Is.  payables 
pour  ^  d*eB- 


Je  marchsip-. 
nptes  qu'on 
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i  diminution 
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) 
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»m6s  termei 
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sont  les  mises  parliculi^s,  et  les  quatri^mes  (ermes 
donnent  la  part  de  chaque  assori^. 

^     ^Solution  du  probUme pricidenU 

des  tiPsoci^s.  .         "  *  / 

du  1*^2000  ■ 

du  2«  4000     -  r-^- — _    —    ,^ 

du38  6U0O 


12000  :  1800 


2000  ) 
40opJ 
60OO  ) 


:x 


l*==iE300 
2e=je600 
3e=j690Q 


134.  Pour  faire  la  preuve  de  la  r^gle  de  8oci6t6,  il  - 
»iut  additionner  les  pertes  ou  les  pro04s  particulieis  ;  si 
■I'-op^xation  est  bien  faite,  le  total  sera  egal  i  la  somine 
que  I'on  a  partag6e  j  s'il  y  avait  un  reste  il  faudrait^ 
I'ajoutef.   '  ?  ^^ 

Ainsi  pour  la  preuve  de  l'op6ration  ci-dessus,  il  faot 
done  faire  te  total  des  spmmes  300+600+900.  Le 
total  1800,  6gale  4  la  ^mine  a  partager,  prouve  que 
l*op6ration  est  bien  faite.       '      ^--^^  ' 

/  ;''j-  II.   EXEMPLE."  .■ 

Trois  marchands  ont  achet6  une  petite  coupe  de  bois  : 

le  premier  y  a  contribu6  pour  £275,  le  second  poiir 

^475,  le  troisidme  pcwir  JC500  ;  ace  inacche  lis  ont 

gagn6  j£l50 1  on  demafiiide  quel  sera  le  gain  de  chacun 

i  proportion  de  sa  mise* 

Solution  ler  275.  ■ 


2e  475. 
3e550. 


(  275 1 


Toial des misee  1250:  150  ::  ^  475,J  :  ar==-^jE57  gain  du  2e 


(5001 


-1 


£33  gain  dn  ler. 


X60  gain  du  3e. 


V- 


Tonirjei55  6gaU  k 
•ommc  Ik  partager,  ea  qui  proave  qaa  I'opdration  «tt  bien  iait«. 


.  ^ 


■:r;- JS. 
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m.  On  peut  encore  r^soudre  les  regies  de  eoci^l*,  en 
divisant  legain  ou  la   perte  par  la  somme  des  mises,  et 
en  multipliant  cheque  mise  particuliere  par  le  quoileot 
soit  le  1«  exemple  cf-dessus. 
Je  divise  1800  par  12000,  et  j'ai  3  sch. 
_    Je  multiplie  chaque  mii;e  par  3  sgh. 
Etj'ai  pour  le  1"  300  ) 

pourIe2''  600  C  jClSOO 
pour  fe  3«  900)         ,    > 

On  concevra  facilement  la  taisoii  de  cetfe  opdraticn  si  I'on  fait 
attention  que  si  avec  X 12000  on  a  gagnfi  JEISOO,  on  gagnera  la 
douze  railii^me  partie  de  jCieOO  avec  nn  JC.  cW-ft-dire  3  sch  • 
ch^ue  associd  aura  done  amant  de  fois  3  sch;  qu'il  a  mis  de  louii 

Uem  dii  gam  divis^  par  la  somme  des  mises.  ,  **  '  «  4«o 

*-,  ■  ■    ■  ■       .     I  -       .  - 

•       Qutslions  mr  la  Reggie  de  SociHL 

132.  Qu'estHje  que  la  rftgle  de  8oci6t6  ?-^3.  Comment  se  fait 
ce  partage  ?-134.  Comment  fait-on  la  preuve  de  la  r^gle  de  so* 
c\6i€  ?-135.  Ne  peut-on  pas  encore  r^soudre  les  regies  de  soci^t^ 
d  une  manidre  plus  abr^g^e  ? 

.'      Exerdces  sur  la  Ri^le  de  SociiU,  X      $'  j 
^'  ®25.  Avec  £800  deux  hommes  ont  ^agn^  £200  j 
le  premier  avait  mis  £500,  et  te  second  i^300 :  combien 
chacun  doit-il  avoir  en  proportion  de  sa  misel        •* 

Solution  800:  200::   j  ^^g  |^:  la  part  de  chacun. . 

II  y  a  deux  regies  de  trois  it  faire,  ayant  cbacune  800  et  200 
pOur  les  deux  premiers  termes,  la  premiere  500  pour  troisifeme  ; 
et  !a  seconde  300  j  le  quatritoe  terme  donnera  la  part  de  chaqus 

T.  926.  Trois  particuliere  8^6«£nt  aggociAg,  nnt  pgnA 


£360  ;  le  W  avait  mis  £500,  le  secon.l  £600,  et  le  S" 
x700  }  combien  chacun  doit-il  avoir  de  profit  t 
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Solution  II  faut  additionner  leMrois  misc..  et  dire  ;  la  aomml^ 
des  miscs  se  montant  €.jei800  est  aii  ,r„,n   1  , 

chaque  associd  est  .  s.part  du  gl       '     '      """'  ''*"'"''  '^ 

\pMr;f^*  '^'''''  ^^™'"««  »'^^a"t  associ6s.  ont  gagn6 
£1150;  le  ler  avait  mis  400  verges  de  toile  k  4  sch.  la 
verge,  le  secpnd:350  verges  de  drap  a  8  sch.,.et  le  3e 
*50  verges  de  casimir  a  3  sch./ combien  chacua  doil-il 
avoir  sur  legain?  '  ' 

■^Solution.  II  fhutmuhipliorles  verges  par  leur  pri£  le  produit 
sera  la  m.se  de  chaque  nssoci^.  ensuiteop^Jrer  comme  ci-dessfe. 

P.  928.  Trois  hommes  ont  gagn6  la  somme  de  Je2l025r 
le  ler  a  mis  en  societe  £1200,  le  secqnd  £1500,  la 
ni.se  du  3e  est  6gale  a  la  moti6  de  la  mise  totale  des 
deux  aufres:  combien  chacun  aura-t-il  sur  legain? 

II  est  ais^  de  voir  que,   pour  connai.re   la  .nise   du  troisifeme 
tZoul        "''''^'•°"""  *'^"*'  ^''  ^^-^  P'-^'niers  et  en  prendre 

P.  929.  Quatre  personnes  ayant  fait  un  traits  d'asso- 
cialion,  conviennent  que  la  premidie  meltra  £5000,  la 
2e  un  quart  dfe  plus  que  la  Ire,  la  3e  autant  que  les  deux 
autres  ensemble,  et  la  4e  son  Industrie  pendant  I'ann^e 
quelle  estime  £8000:  combien  chacune  aura-t-elle sur 
le  profit,  s'il  s'eleve  a£6100?  ^ 

P.930.  Louis,  Pierre  el  Andre,  s^^tant  ass.ci*s  ont 
perdu  £600;  Louis  avait  mis  £600,  Pierre  860  et 
Andre  1000:  combien  chacun  doit-il  supporter  de 
cette  perte?  i  h    'cr    ae 

Que  Ijs  aasocids  aient  perdu  ou  gagnd,  I'oieration  se  fait  de  la  . 
n.«meftani6re:  on  regarde  toujoursle  gain  ou  la  pene  ^omme  ' 
une^somme  qu'il  s'agit  de  partager  en  parties  proportionnelles  aux 

^,^r^'*  ^"'*'*  'na'-chan*l8  ayant  ftit  un   Cor^h  de     ^ 
•«15000,  retireot  £24000  i  la  fin  deja  apciit6:  comi^ 
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chacun  doit-il  avoir  sur  le  profit  sachant  que  le  premier 
avail  mis  £2800,  le  se«on(i  £2900,  le  troisifime  £3000, 

et  le  quatrieme  le  reste  1 

Remarquez  qu'il  ne  s'agit  pas  de  pnrtager  JCI^OOO/mais  le 
surplus  de  cetfe  soinine  suK>ceIle  qui  avail  6i6m\ae  en  soci6x6fet 
dont  chacun  doit  retirer  sa  part  avant  le  pariage  du  gain.  Quant 
"'  la  part  du  4e,  on  la  trouvera  en  retranchant  de  la  mlse  toiale  le 
montant  de  celle  des  trois  premiers. 

P.  932.  Quatre  associes  ont  gagn6  £1500;  le  pre- 
mier doit  avoir  3  parts,  le  2e  4.,  le  3e  5,  et  le  4e  6  : 

combien  chacun  aura-t-il? 
Les  pans  que  chacun  doit  avoir  repr<5sentent  les   tnises. 

P.  933.  Oil  veut  partager  £600  entre  troi«  personnes, 
proportionnellemeiit  a  la  pait  qu'elles  orit  mise  ^n  soci- 
6te;  celle  de  la  premiere  s>e  montant  k  £1200,  clfte  de  la 
seconds  k  £1500,  et  celle  de  k  troisidme  k  £1800  quel 
est  le  b^n^fice  de  chacun.  i 

P.  934i.  Quatre  marchands  s'^tant  associes,  ODt  fait 
un  fonds  de  £4500  ;  le  premier  a  mis  £1500,  le  second 
£1100,  fe  troisi^me  £1000,  et  le  quatrieme  le  reste; 
leuir  gain  consiste  en  36^  verges  de  drap  estime  1^  sch. 
la  XCge  :  a  combien  se  monte  le  benefice  de  chacun? 

P.  935.  Quatre  hommes  ont  fait  un  fonds  de  JCSOOOO, 
le  premier  a  re^ij  pour  son  gain  la  somme  de  J6S00,  le 
second  £700,  le  froivi^me  £600,  et  le  quatri^i^e  £500: 
combien  chacun  avalt-il  mis  1         "^  i 

P.' 936. 'Cinq  homme  s^etnnt  a.ssoci^s,  le  premiers 
mis  £800^i4r8^cond  £400  de  plus  que  le  premier,  le  troi- 
si^me  £400  de  plus  que  le  second,  et  ainsi  des  autres, 
tJlijonrs  en  augmentant  de  £400:  le  gain  a  ^16  de 
jEISOO  t  quelle  doit  ^tre  la  part  de  chacun  ? 

P.  937.  Trois  hotnmes  sc  sorit  ar^sociQs  pour  faire  un 
ouvrage  ;  ill  qnt   gagnd  jSlOOO  :  combien  chacun  doit- 
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il  avoir,  le  premier  eatimant  sa  joiirn6e  6  sch.,  le  second 
4«.  OJ.,  el  le  troisi^me  se  contentant  de  gagner  2  sch. 
par  jour J  * 

P.  938.  Trois  particuliers   se  «ont  .associes  ;'  le  ibr  a>" 
mis  £350,  le  2e  £405,  et  le  3e  jEnOO  ;   ijs  ont  g;rgn6 
£301/:  savoir  ce  que  chaciin  doit  avoir  a  proportion  de  * 
sa  mise,,  apres  avoir  pre!ey6  du  gain  total/£50  qu'ils 
destinent  auA.  pauvres  ? 

P.  939.  Deux   maitres-ma^jons  ont  entrepri*  ^cona- 
Vuclion  d'un  mur ;  le  premier  y  a  depense  £1158,  et  le 

second   £912 :  on  demande  quelle  somme  chacun  doit 
recevoir  dugain,  moniant  a£l200. "  - 


REGLE  DP.  SOCIETE  COMPOSfiE.  (19.) 

136.  P(jur  op6ier  ces  sortes  de  regie?,  il  faut  multiplier 
Ja  mise  de  chaque  $issoci6  par  le  temps  qu'il  I'a  Iniss^e 
dani  la  soci6t6:,  ^a  somme  de  toules  les  niises  ainsj 
multipliees  representera  les  fonds  de  la  soei6t6,  et  le 
reste  s'opdrecomme  lardgle  de  soci6t<6  simple. 

•  ,i.    EXEMPLE.  . 

Trois  n6gncians  ont  i  se  partag^r  le.gain  qu'ils  ont  fait 
dans  le  commerc^,  qui  est  de  6000  piastres.  Le  pre- 
mier a  mis  3000  piastres  pour  12  moi?,  le  second  750 
piastres  pour  10  mois,  et  le  troisidme  500  piastres  pou  dj6- 
mois :  comhieiy  revfent-il  a  <;liacun,  a  proportion  d^asi 
mise  et  du  te  nps  qu'elle  est  restee  dans  le  commerce  ? 
Solution.  3060x12  mois—  36000  ' 


/75UX10  mofs^ 
500X'6  mois= 


3000 


Sonime  dei  miaes,  46500 


r 


■'■^.' -T:--^.^^;-- :  .13$   ^' 

46506:  6000  ::  SeOOO  :a:=4645  $  Os.  9.1.  315 
::  7500  :a:=  967$  3s.  8(1.  240 
::  3000:0?:=  387  $  Os.  Sd.  3' 6 


1 


465 

I 


,  Preuve  600  $  Os.  OJ.  930 

p    ''       *       ,  -       V  ^_       OOO'r   *    „„ 

Pour  comprendre  la  roison  de  cette  operation,  il  faut  reinarquer 

qoe  la  mise  de  3000  piastres  pour  12  mois,  r^pond  ^  12  fois  3000 

piaslres  pour  1  mois,  ou  a  36000  piastres  ;   que  la  mise  de  750 

piastres  pcnic  10  mois.  rdpond  a  10  fois  750  piastres  pour  un  mois, 

*?f  *'*^in®n^  ^^^^  piaslres,  et  que  le3e.  5U0  pour  6  mois,  rdpond 
a  b  tois  500  piastres  pour  1  mois  ou  ^  3000.  On  conclura  done 
que  6000  piastres  est  le  gain  de  36Q00+7500+300O  ou  46500 
piastres  pour  un  mois.  J^ous  avons  done  par  ces  multipUcations 
rappeld  la  question  &  uno  r6gle  de  society  simple  que  nous  devons 
par  consdquent  operer  de  la  mome  maniere. 
^.  >••    '    ■  ■■•        ''     ■        II.  .EXAMPLE.  ■      ■  ■;■  :,/■ 

Deux  personnes  so  sont  associees  dans  le  commerce  ; 
ja  premiere  a  mis  d'abdrd  ^eiOO  pour  3  ans,  puis  J^250 
pour  2  ans,  et  enfin  .£125  poUr  un  an  j  la  deuxi^me  a 
mis  £350  pour  4.  ans,  et  £400  pour  3  ans.  Le  gain 
total  est  de  £4500  :  combien  chacune  doit-eile*  avoir,  i 
proportion  de  ses  raises  et  du  temps  que  Parent  a  resld 
dans  la  soci^le  ?,     .  '  "      .> 

Solution.  100  X  3  ans=£300  350  X  2  ang=£146o 
250x2ans=   600  400X3ans=    1200 
^  125x1   an=:   125    "  ^      ' 

_,.    \  ,   ,         Misedela2e  260O 

Miae  de  la  Fe  925 

__^_^ _  _      Mise  de  la  2«  2600     ^     ;;..  ,  '.  -..;.!.,  ^       __ 


Somme  des  mlses  3523k 
.3525:4500:;     925  :  .r       \  -^11  Ao 


2600 


^4%*= 


'  3319       38. 
^Preuve  £4600  0  0 


/ 
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.  Exercices  sur  la  Ri^eje  SocUU  Composie, 
P.  940.  Trois  negocians  ont  un  fonds  de*  JE665, 
le  ler  a  mis  £lf)0  pour  8  moi^,  le  second  £225  pour 
15  mois,  le  troisi^nfe  £200  poiir6  m/iis  :  el  le  reste  pour 
12  mois  :  on  ^emande  quelle  part  chacun.doit  avoir  au 
gain,  monfant  h  £7?  .       ■"   .     .; 

|*-^*^-.I^enx  personnes  o^t  contri'mi6  in^galement 
S  faire  un  fonds,  la  Ire  a  mis  £2300  pour  2  an*?,  etla 
seconde  £1500  pour  18  mois:  dites  quelle  part  chacun 
doit  avoir  au  gain  montant  ^  2a  somme  de  £1400. 

P.  942,  Deux  marchands  de  toile  ont  Ji  se  j^irtager 
le  gain  <]fu'i!s  ont  fait  dans  le  commerce,  qui  est  de 
£8544:  on  demande  combien  chacun  doii  avoir  de  ce 
gain,  sachant  que  le  1«t  a  mis  £1500  pour  18  mois  dans 
la  societe,  et  le  second  £1800.  pour  2  ans. 
'  P.  943.  Trois  indivi.lus  out  fait  un  funds  avec  lequel 
ils  ont  gngn6  £1550  ;  le  premier  a  mis  £800  pour  2 
ans  et  demi :  le  second  £500  pour  25  mciis  et  le  troi- 
8i^me£995  pour35  mois:  on  demande  quelle  somme 
chacun  doit  avoir  sur  le  gain.  V 

P.  944.  Trbia-^marchands  ont  gagn6  1508  paislres* 
le  premier  avait  mis  1200  piast.  pour  18  moi?,  le  second- 
IbOO  piast.  pour  la  mois,  et  le  troisidme  200  piast.  pour 
14  mois;  combien  chacun  doit-il  avoir  du  gaitil    . 

P.  945.  Un  gar^on  de-boulique  s'etant  ^8soci6  avec 
un  colporteur,  firent  un  fonds  de  £800  ;  au  bout' de 
2  6ns  I's  se  partag^rent  le  guin,  et  le  colporteur  qui  avail 
m^is  £45  re9ut  £90  ;  dites  ce  que  recut  son  r.nmpi^. 
g«on,  sachanfquM  ne  lais6»  ses  fonds  en  9^ci6t6  gue  ' 
pend-int  20  mois  1         ;  "^        :'  -T 

P.  946.  Trois  particulierf  vpulant  fnire  le  commerce 
des  toiles,  firent  un  fonds  commua :  le  premier  qui  eut 


4 


\  t 


|00  piastres  pour  b^n^fice  avalt  mis  1200  piastres  pour 
8  mois,  le  second  avoit  iiiis  1200  piastiTS  pour  10  riiois,  ■ 
ei  le  troisidme  1800  piastres  pqur  6  moi?  :  on  deniande 
quel  fill  le  gain  total  de  Itf  s^cietdet  celui  deV  deux  der- 
niers  associes.      '  *,  ■         ^ 


\         KEGLE   DU  TEMPS  POUR  LES 

^^         ^'PAIEMENTS.  (20.)  * 

.     137.  L^  rdgle  du  temps  pour  les  *paienients  est  une  . 
operation  qui  seit  a  decoiivrir  les  femps  auxquels   lea 
paiements  doivent  6tre  fails,  selon  les  conventions  des 
cr6a1iciers  et  des  d^biteurs. 

138.  On  peut  proposer  «ur  cette  r^gle  deux  cas  diffe- 
renta. 


,> 


K    CAS. 


.  139.  Dans  le  pi^mier  cas,  on  cherchei  quelle  epoqii6 
on  devra  faire  un  seul  paiement  pour. en  remplacer 
plusieura  qui  devraient  avoir  lieu  a  des  ^poques  diff6- 
rentes,  afi*f  qu'il  y  ait  compensation  dans  les  int^r^ts 
r6ciproques,  comme  dans  I'exemple  suivant : 
•  Un  ouviier  doit  24  schellings,  payables  comme  il  suit, 
8avoi^:  4  sch,  dans  de:  x  mois^  dans  6  mois,  et  12  dans 
8  mois.  Fl  convient  avec  soncr^ancier  de  ne  faire  qu'un 
.  seul  paiement:  en  quel  temps  doIPil  le  faire  pourqu'il  y 
..ait  compensation  ?  '      *    .  '.  ,  * 

Pour  rdsoudra  ce  probl^me,  il  fai^t  HiuUipiier  chaque 

'somme  par  le  temps  de  son  credit,  faire  le  total  des  pro- 

duits,  et  ie  divii«r'  par  celui  de  la  delte  j   le  quotient 

donneia  le  temp/'du  paiement. 

'    ■  ^        ■,  » 


J. 


»  *'»1"*S;j7"V, 


^39 

-        OPERATION. 

isch.  x2  mois=  S  s\:h. 
8  x5         ^40 

12        X8         =96 


24 


144 
00 


24 


6  niois; 

La  raison  de  cette  operation,  c'est  que  Ton  suppose 
q^e  I'argentprofite  entrfe  les  mains  du  possesseur  pro- 
poitioonellement  au  temps 'qu'il  I'a  a  sa  dis|>osilion.r    Or, 
on  gagne  autant,  par  exemple,   avec  2  schellings   en '3 
mois,  qu'avec  6  en  1  mo'ia,  '' 

,  Ainsj.  dans  cet  exempleyje  multiplied  4  par  2,  etj'ai  8  sch. 
qui  par  la  nieme  raison,  produiront  pemd/nf  un  niois  autant  que  4 
pendants^  Je  inultipiie  dgalement  ^s  aulres  som.nes  par  le^ir 
lemps.et  j;ai  pour'le  total- des  produiis  144,  qui  produiraient 
'autant  pendant  un  mois  queries  soihines  particuliferes  durant  le 
temps  expriin^i  dans  le  probl6me  ;  */br,  comme  la  soinme  dea  pro- 
duits  est  form<?e  de  la  muitiplicatibn  de  toutes  les  sommes  par  le's 
^  temps  divers,  11  est  dvidcnt  qu-'eh  la  divisant  'par  la  somme  pay- 
able, |1  doit  venir  Te  temps  movten  du  paienient. 

CAS. 


/140.  Dans  le  deu»i6me  cas  de  la  •r^gle  du  temps 
pour  les  paiements,  oi/cKerche  combien  de  temps  un  doit 
differer  un  paiewieni;  pour  compenser  le3  avances  qu'on 
a  iaites.  '  ''^^'-  ■       /    .  ;  .,-;• 

/  •  ■.    fc     ^ 

141.  Pour  tlgcfiuvrir  1  'epoqne  chetch^e,  if  Swrmnlti" 
plier  la  somme^/due  par  le  lempa  de  son  credit :  multi* 
plier^parflillen/entles  feommes  avancees  par  la  temps 
qu  oh  les  a  gai^ea  ;  faire  la  somme  des  produits,  et  la 
retrancher  d6  la  somme  due,  multipliee  par  sOn  temps  J 
diviser  le  j^bstant  par  ee  qui  restp*  4  payer  ;  le  quotien' 
**®"nera  J^ltemps  du  paiement  du  leste  de  la  deite. 
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EXEMPLE. 


■- .  -  ■  '- 

J*ai  achet<^  pour  £180  de   marchandises  h  8  mo'is  de 
credit ;  au  bout  de  4  mois,  je  paie  JE30,  et  2  nriois  apr^s 
£40:  combien  de  temps  dois-je>garder  le  reste  pour  . 
compenser  les  avances   que  j'ai   faifes  1  R.  Dans  9 
mois-^f.  V  *  - 


OF^RATION. 


Sommes  dii^^ : 
l.S0x8«:14f40 
—70  360  I  110 

I  — 


Sommes  avanc6es : 
30  x4^i20 
40xt>=240 


110 


lD80  i  9j«i- 
?090 


70 


360 


•  142.  On  fiiit  la  preuve  de  ceite  op^ratiori^en,  exaini- 
nam  si  le  profit  qu'on   fait  en*'p4lafilant  le  paiement* 
de  certaines  sdfiifnes,  balance  h  perte  qu'oji  ^prouve  en 
avan^ ant  le  paiement  des  autres.  •    ,  ,    .. 

Questions,  sur  la  Regie  da  Temp's  pour  les  paiements, 

137.  Qu'est-ce  que  la  rfegle.du  temps  pour  les  paiements? — 138. 
Combien  peut-on  proposer  de  cas  difF^rents  sur  ces  sortes  de  rfe- 
glea  ?— 139.  Quel  estle  premier  cas  ?— 14(>.  Quel  est  le  deuxiiime 
cas  ?-rl41 .  Que  faut>il  faire  pour  I'op^rer  dans  ce  cas  ? — 142. 
Comment  fait-on  la  preave  de  ceite  rdgle  1 

Exercices  sur  la  Rigle  du  Temps  pour  les  Paiements, 

P.  947.  Un  marchand  de  drapetn'aachetb  pour 
95000  piastres,  il  doit  en  payer  -^  chaque  mois :  de 
combien  sera  chnquc  p^icment  7  ^  - 

P.  9ia  Un  particulier  doit  JB15960  payables,  ^ 
conaptaHt,  f  dans  6  mois,  et  le  reste  a4  bout  de  1  un 
de  combien  sera  chaque  paiement  /       ^ 


^''  '  \         ^    ■ -^■•■"-  ^--^ 

.-P.  949.  Je  dois  £848,ai,  .payableJB  comrae  il  suit:  | 
y\i^  comptaiit,  le  4  du  reste  d^s  6  mo  s,  les  |  de  ce  qui  ' 

restera  i  payer  dans  8  mdis,^  bolder  it  reste  de  la  dette 
.^  au  boutde  1  an :  quel^eera  le  njoiitant  de.chaque  paic- 

inent?<         ■  ■'  »  ;.  v'V;;. 

I».  950.  Pai  qchet6  pour  une  iisertaine  somme  dtf 
niarchaiidises  que  je  dois  acquitter  par  J,  de  mois  en 
mois:  dites  quelle  est  cette  somme  etV(e  combien  sera 
chatjue  paieoient,  sachani  que  je340  qud  j'ai  donn6s  k 
compte,  sont  a  la  somme  totale: :  6-:  350.  \ 

P.  951.  J'ai  acqulite  une  deite  en  quaire  paiements : 
le  premier  a  6t6  de  £1800;  pour  le  second  j'aidonn6 
deux  fois,_fi!t  un  tiers  de  plus  que  pour  le  premier  j 
pourletroisidmej'ai  donne  aulant  que  pour  lea  deux 
premiers,  moins  £1359,  et  pour  le  <juatri^me  Ja 
moitie  di^cond  el  les  trois  quarts  du  troisi^me :  com- 
bien devais-je,  et  quel  est  le  montiinl  de  chaque  paie- 
ment?  >        ^      ^ 

P.  952.  Louis  a  fait  le  rem|)dursem*ent  de  £5850  en 
trots  foirtjle  premier  paiement  a  ete  du  cinqmdme  de 
la  dette  J  plus  £25 ;  le  second  6galait  le  premier,  plus  le 
tiers  d^  la  dette  •  le  troisidme  6tait  le  reste :  on  demande 
la  valeur  de  chaque  paiement.  *  , 

P.  953.  En  irois  paiements  on  acquilte  une  dette  ; 
le  premier  est  quatre  fois  plus  grand  que  le  second,  et 
le  second  trois  fois  moindre  que  le  Iroisieme  qui  ^st  de 
£506  1  Ip. :  quelle  itajt  cette  detle  ? 

P.  P54>,  La  somme  de  £8560  doit  6tre  payee  en  deux 
fois,  la  moiti6  dans  6  raois^  et  le  reste  dans^lQ:  aiPon 
ne  voulait 


isLe 


fajife  qu'uB  8eulin»ipmnntj  ijirnnd  dcvrait.oo 


lefaireT 

P.  956.  Vingt-cinq  pieces  de  vin  ont  cout6  £ll2  10«. 
payables  k  deux  termes,  aavoir;  £62108.  dans  6  mois,  et 
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Ic  reste  3  mois  aj^rds;  Tachefeur  ne  pouvant  faire  le 

premier  priiement  desire  n'en  faire  qu'un  seul  ;  le  ven- 

deur  y  consent,  &  condition  de  ne  rien  prendre  :    quand 

devra  se  faire  cet  unique  paiement  ? 

"     P.  956.  Ua   marchand  de  drap  en  a  achetfe  pour 

-£36i^4  IS^mois  de  credit ;  mais  ayani  pay6  une  partie 

de  ia  s^mme,  i I  garde  £1200  pendant  3  ans  9  mois  pour 

compenser  I'avence  qu'il   avail  faite :  on  demande  ii 

"quelle  6poqueil  avait  dc^nn6  lea  £2400. 

•P.  957.  Un  marchand  fait  un  achat  de  drap  pou' 
8000  piastres,  dont  it  devrait  payer  i  dans  6  mois,  } 
dans  8,  et  le  reste  dans  10  ;  mais  il  d^wre  nn  faire  qu'un 
Seul  paiement^  quand  doit-il  le  faire  ? 

P.  958.   Dans  combien  de   temps  faudraitril    payer 
£1560  pourne   perdre  ni  gagner,  sachant  que  d'aprds 
les  premieres   convention  on  aurait  du    payer    ^a    8  • 
mois,  J  ^  10,  et  le  reste  au  bout  de  I'an  1  , 

P.  959.  Btienne  ayant  irendii  pour  £8400 ^e  drap  i 
124noi8  de  credit,  n'a  re^u  le  J  de  cette  somme  qu'au 
bout  0^.15  mois:  A  quelle  epoque  avait-il  re^u  Ics  f  de 
cette  solnmel 


tfii  1^ ., 


.       '  ;rUGLE  de  melange.  ♦  (21.)         *' 

143.  La  r^gle  de  melange  est  une  operation  par  laquelle 
on  cherche  le  prix  moyen  Je  plusieui-s  objets  differents, 
qui  ont  et6  m^lang^s,  par  |a  connaissance  du  nombre  et 
de  la  valeur  respective  des  objets  avont  le  melange. 

*  Qiiplqiics  niiteurg  nnnrunpnt  cette  rtgle  Re  fie  d'AUiagnf  mui» 


il  est  k  ^emarquer  que  ee  mot  alliage  ne  e'emploie  que  pour  ex- 
primer  runion  dea  nit^taux. 


3?5P^wrr-,M?-2 
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C'est  aussi  une  operation  por  laq«ell«>  on  <j6couvro 
combien  ou  doit  premire  de  parlies  de  differentes  CHpeces 
de  marchandises  dont  on  c^ait  la  vuleur  pour  former 
un  melange  k  un  prix  moyen  ,d6ternnn6  par  I'^nonc^de 
la  question. 


I.  CAS. 


m.  Pour  operer  les  regies  de  mdlange  densle  pre. 
miercas,  il  faut  snivre  Ln  marche  suivante :  1?  si  leg 
quantites  dea  marchandises  a  m^lanper  son!  exprim^es 
pa^l^l^Init6,  il  faut  addiiionner  les  diflerents  prix  et  les 
diviser  par  le  total  des  tnesur^p. 

EXEMPLE.  -'  :.'r-'' 

Un  mai-chand  de  vin  en  a  a  5,  k  9  et  a  10  sch.  le 
gallon  :  s'il  les  melnngeait,  k  combien  reviendrait  I9 
gallon  du  melange?  R.  8  schellings.  - 

•  ,.  OPfiRATlON.  ^      , 

^  '  1  gal.  a  5  8ch. 

.^    .      1.-.'/,     4   9  ..  ■    /•        r         .       -* 

t        ilOr  3  'J  ■ 


-»** 


i    — 


8sch. 


20  S'll  y  a  plusieurs  mesures  de  chaque  marchandise, 
ilfaut  les  multiplier  par  le  prix  d'une  seule-^  faire  le 
total  des  divers  produits  et  le  diViser  par  la  totality 
des  mesures  qui  doivent  entrer  dans  le  melange. 


I        \^ 


/*-  .:-  :EXEMPLE*^  •■^;- 

Un  marchand  .  de  grains  en  a  6  minots  k  4  sch.,  $  4 
58.,  12  k  78.,  et  14  aa€ih.;  ^'jj  Iph  m^|neg^nit|  A  rnm..° 
bien  Ifii  reviendrait  leminot  t  R.  68.  lO^d. 


X 


r. 


.r 


J- 


OPERATION. 

6x4=^  24» 

8x5=  40 
22x7=  84. 
14X9=126  I  40 

40         274  I  6sch.  lOid. 

~^^     34  I 

*.'  T  ■.;  Xl2  '^^^^ 

.;    ■". .  ■-^■-,  ■  ■..    .■'.■.! 

408 

Cos 


30.  Eiifin,  si  I'on  voulait  faire  enlrer  dans  le  melange 
une  qualite  en  ralson  double,  triple,  &c.,  il  faudrait  pren- 
dre deux,  trois  fo^s  le  prix  et  les  unites  du  dit  objet. 

.  '    ■:■  •-(    ^  ■  ■  ■..  ,  «  ■     ". 

•^.r^  '  ■    EXEMPLB. 

"On  a  in61ang6  quatre  sortes  de  vlns,  savoir  A  3  sch., 
psch.,  i  6,  et  4  8  sch.  le  gallon:  acombien  revient 
le  gallon  du  melange,  sachant  qu'on  en  a  mis  deux  fois 
autant  de  la  premiere  et  de  la  derniere  sorte  que  de 
chacuae  des  autres  ?  R6p.  6  sch.  6d. 

OPERATION. 

2  gallons  i  3sch. —  6  •  i^ 

1  4  5      ^5    9  ■  ;;    - 

a  4  8     -16^^      '  - 


6 


33 
•  3 
X12 


5  scb;  6d. 


M. 


.  V 


id. 


le  melange 
idrait  pren- 

objet, 

«  ■ 

k  3  sch., 
en  revient 
i  deux  fois 
te  que  de 


>--' 


W  i^^ 


*"  .'i'"SJt^'*'^^ 


145 


-nit;  ?  P^-ve  de  cett,  rtgle  en  maliipli.n.  u, 

no,„b«de  m<«u»s'q„i  en.ren.  d.,.  le  m*Cp„te 
pr.x  d  ane  me^ure  du  m«a„ge,  et  on  doit  avoir  le  m«™e 

particulier.  ^  ^       ^  * 

^^ermcea  sur  la  Rigle  du  MSl^^^^^   ^        \^^ 
■^  ■■■''  I.'  CAS.  ■■.■/.  ' '    .    ''^:'.:. 

p.  960.  UnmarchaSa  devinen.deuxpiWl'une 
qnel  seraitle  ^x  du  in«range?  •      ;        ' 

ae^;^^'^  1^"  "»"''«'"« ■<''">l6^n  a  80  minotsduprix" 

de  1 1  sch. :  i  combien  poBn^-il  rfder  le  minot  du  m6. 

p.  962.  Cinq  ouvriera  ont  5fe8ktpise8  d'ouvraee  i 
.^^-;leprem^e^e^afait  8  toises;^our,  ^^ 

,,  ^„^^^'  ?"  ^  ^'^  ^«  «««P8  pour  ess^yei^^une  pi^ce 
d  artillene  jlesj^  premiers  ont  port6  4  560  toiws,  5  A 
590  tcses,  6  A/OO  toisee,  et  4  A  550  toises :  o„  deman- 
de  quelle  est  sa  port6e  moyeiine  ? 

P.  96*'  UncoiBmi8re5oit582  8ch.par8emaiDeppur 
Bolder  la  ouvners,  dont  il  a  la  miryeillanre :  combien      . 


aura-t-il  de  reste  s'il  en  pale  5  i  8  sch.  parjour,  4 16, 6  i 
"-'  ®*  ^  ^,  ^ '.  *^**?^^®"  gagneraiWI  sur  cbaqae  ouvrire 


N 


146    '-*    . 

s'il  recevait  le  rente  pour  sea  henoraires,  et  quel  seAiit 
800 traitement  anouell 

P.  965,  On  a  fail  d^fricHer  4  aiqpens  de  terrain ;  I'ou- 
vrage  n'^tant  pas  partout  ^galement  difficile,  ie  prix  a 
jjAk  difii§rent ;  pour  le  premier  on  dbnnait  250  piastre?, 
pour  le  second  175,  pour letroisidme  163,. et  pourle 
quatridme  156 :  quel  est  le  prix  moyen,  et  combicn  a-t- 
on  d^pense? 

P.  966.  Un  fondeur  doit  faire  une  cloche  de  9030 
livres,  il  y  met  2  fois  autant  de  cuivre  que  d'^tain :  k 
Gombien  reviendra  cette  clocbe,  sacbant  que  le  cuiviJB 
Taut  2  sch.  8d.  la  lb.  et  I'^tain  Ss.  1  ^d  %  \ 

P.  967^  Un  marchand  de  bl6  en  a  60  minQt|hli  8  sch., 
70  i  9  sch.,  80  ^  10  sch.  et  90  ji  11  sch, ;  il  veut  mSler 
€68  diff6rentes  qualit^s,  et  gagner  160  schellings  sur  le 
tout :  combien  doit-il  vendre  la  nunot  1 

P.  968.  Un  aubergiste  a  146  gallons  de  vin  k  30  sch., 
et  250  &  40  sch. ;  il  voudrait  m^ler  ces  vins  et  gagner  5 
8ch.  par  gallon:  combien  doit-il  le  vendre  % 

':■■.,    ■      ■■*/■  ■'.  H.  CAS..  ;■     -  i'     ■'';■.. 

146.  Pour  d6couvrir  quelle  quantite  de  marchandises, 
il  faut  faire  entrer  danii  4^n  melange  afin  qu'il  y  ait 
compensation  entre  leurs  prix  respectiis;  les  uns  6tant 
sqp^irieura  et  les  autres 'inf6rieur8  ii  celui  qu'on  veut 
affecter  au  dit  melange,  il  faut  d'abord  remarquer  qu'on 
perd  8ur  les  marchandises  dont  le  prii  surpasse  celui  du 
melange,  et  qu'on  gagne  sur  cellos  dont  le  prix  est 
inferieur,  et  l'op6ration  cousiste  &  ^galiser  le  gain  i  la 

Par  ezemple,  on  veut,  avec  duVm  i  40  sous,  et  k  60 
80U9  le  nUonf  comfNOfor  un4a6l«0|8  qn'ooi  puisse 


-,;L*i^".-- 


■  \ 
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Un  aubergirte  adu  »i„  4  lU  et  d'autre,  4  16,,  to 
pllon  ;  ,1  .roave  que  ce.  d*a\ sortes de  nn  feraient  ui 
ton  mAlange :  combien  en  doit-il  prendre  de  chaque 
quaht*  pour  qu'il  pui«e  donner  le  gallon  i  14  echeliaj  t 

OPERATION. 


11 

16 


Aprts  avoir^cnt  I«prix  de.  objetsda  mdl.„^e  dan.  una 
colonne  article,  ct  le  prix  moyen  an  nea  de  c6t/entre7e  nrix 
^P^near  et  l'in«rie„r.  je  di. :   1.  dlfKrli  de  U  k  TJl  Z 


J^kMk 


r 


donner  4  45  ««,,.  II  e««vide»t  que  .il'on  met  une 
«pJe  quantitf  de  chaque  prix,  on  pe^:  ..r  JS  v" 
4  40  sous,  on  ne  pgne  qu,  5  sonsftandU  qu'oS  Mri  w 
soussurcelui4  60sou9.  quoopeniie 

pandeur.  lea  p„x  dea  objet,  k.,i^la«ger,  ainri  ,„,  celui 

desautreaj  pmaicrire  devani  chaque  prii  leur  d^e. 
rence  au  prix  moyen  ;  la  somttie  dea  diflSrences  dea  prix 
mftneurau  prix  moyen  tepiiaenter.  la  quantit*  Lfl 
&«am  prendre  de  chaque  unite  de.  prix  »ip«rieu™ei 
rtcproquement,  et  le  tou.1  de.  deux  «.mme.  reVr6«nte« 
le.  unilia  du  mflange. 


:<■ 


"^ 
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Le  raisonndment  suivant  fera  comprendre  Ja  raison 
de  cette  operation;  En  mfelangeant  un  gall^h  Alls, 
avec  uq  gallon  i  I6f ,  on  gagne  38.  sur  la  pffemi^re,  et 
I'on  ne  perd  qye  29.  sur  le  aecond ;  le  gain  njiegale  done 
pas  la  perte.  Maia'ai  I'on  avail  deux  nombres  par  I'un 
desquels  muUipliant  la  perte  et  par  l'autr0  le^gain  on 
obtient  deux  produits  6gaux,  il  est  6vident/que  ces  deux 
multiplicateurs  pourraienj  repr^senter  la  quantity  qu'il 
fkudrait  prendre  de  chaque  marchandise  pour  composer 
le  melange  dan»le  rappbrtdemand6.  Mais  en  multi- 
pliant  le  gain  3  par  ia  perte  2,  et  la  p6rte  2  par  le  gain 
3,  lea  deux  produits  seront  6gaux  ;  done  la  difference  du 
prix  inf^rieur  ao^prix  rooyen  represente  la  quantit6  de 
marchandise  qu'il  faut  prendre  du  prix  superieur,  et 
r6ciproquement.       '         .#    ; 


.*. 


II.  EXEMPLE. 


Avec  du  vin  a  8  sch.,  k  10s.,  k  I4s.  et  k  16s.  le  gallon^ 
on'veut  faire  un  melange  qu'on  puisse  donner  ^  lis.  le 


gallon  f 


I 


•      "V.V,   ' 

OPfiRAiTION. 

8    3/'     7 

10  n  4    / 
11        /  , 

14    3  (        / 
16    5)8    / 

' 

12  gallons.*    - 
Dans  cet  exemple,  la  perte  8  nous  repr^sente  com- 
^mettre  de^in  i  9s.  et  i  40s4-ctle-t 


combien  il  faut  en  mettre  k  14s.  et  k  16s.    £n  effet|  3 


4-]  ou  4XS^34-5  ou  8X4. 


^^^^MSHPfJ" 


\ 


149  ;   ^ 
in.  EXEMPLS. 


Un  6picier  a  du  sucre  k  24r4  27,  i  34  et  k  35  sous 
laiivrej  U  se  propose  de  fay-e  un  melange  de  896 
Jivres,  qa'il  puisse  donner  k  298.  la  livre :  combien  doit- 
"  I"  na^re  do  chaque  espdce  1  . 

J^Rv  I        OPERATION. 

*  27    2}    7x2=14  :      *  ' 

29  ^ 

34  6(  ;  * 

35    6  J  11x2=22  V  '   • 


36  ,         . 

Aprds  avoir  fait  rop6ration  comme  i  I'onJinaire,  on  a 
trouv6  que  sur  36  iivres,  il  en  faiit  7  4  3*8.  et  i  35s.;  puis 
11  livres  i  24  et  i  27s.,  ensuite  oiha  dit :  si  8ur36iivre8 
il  en  faut  1 1 4  24  et  a  27s.  pour  uno  livre,  il  en  faudm  ix. 
et  pour  396  liv.,  396x^=121.  Puis  si  sur  36  liv.il  en 
faut  7  4  34s.  et  4  36s.,  pour  une  liwe  il  en  faudra  ■^~  et 
pour  396  livres,  396 X-3V==77. 
'  Ces  dernidres  operations  reviennent  ^  ces  proportions 
36  :  11 : :  396  :x,  et  36 :  7  : :  396  :  x.    C'est.4-dire  la 
Bomnie  des  produita  de  la  diflerenco  en  plusXIe  nombre 
de  prix  sup6rieurs  au  pri^  moyen,  et  de  la  difference  en 
moinsXle  nombre  de  prix  infferieurs  :  la  difference  en 
plus,  si  I'on  veut  avoir  la  quantity  du  melange  de  chacuii* 
des  prix  inferieurs,  ou  i  la  difference  pi.   »,.;».  ,;  p^^ 


veut  avoir  le  contraire, : :  h  quantite  du  melange :  x. 
148.  Si  Ton  d6termiuait  la  quantite  qu'on  veut 
tre  de  I'une  des  parties  du  melange, 
pie,  dans  ce  probieme: 

13, 


m 


met- 
comme,  par  ezem- 


■<■  \- 


150 


On  veut  faille  un  melange -cle  600  mesures  d^une- ' 
certliine  marchandise  qu'(?n.  puis  donner  kU  sch.  la' 
mesqre^  avec   5  sortes  de 'macchandise  que  I'on  vend  . 
s6par6ment,  suivantleurs  qualit^Sj  68ch.,  6s.,  8s.,  I3s. 
et  15s.;  maisltn  yeut  ^u'il  entre  dans  ce  m6taiige  150 
,    mesures  &  5  schillings. 

.11  faudrait  m61ang^r  cette  mairchandise,  qui  est  d'un 
prix  inf^rieur    au  ,pirix   meyen,    avec    telle'  du,  pirix 
sup^rieur,  dont  la  di0%rerice  est  la  plus  rapprochee  de 
^k  11,  (c'est  ):5)  ;  composer  ce  melange  de  mani^re^ 
cj^'il  en  entr&t ,  150  mesures.  k  5  ;  soustraire  le  total  du 
nombre   qifon    yeut   livbir    d'unit^s,  (ici   c'est   600)." 
Op6rer  s\ir^le  reste  avec  les  prix  dont  la  quanth6  i 
prendre  n'a  pas  6te  d6t^rmin6e,  commepour  lepro.bldme  ( 
pr6c6dent.  .        j|.      •'   ,  '  ,. 


160XJ=225 
*       '    •  -M50 


'\': 

^   .     6 

.  n 

15        4 

10 


375  6t6s  de  600^=225. 
Sur  10  mesures  il  en  faudra  4  i  5  sch.  et  6  k5  ; 
('est-i-dire  qu'avec  4  mesures  k  5  sch.  il  faut  eh  niettre 
^G  kl5*j  avec  une  mesure  k  5  sch.  il  erf  faudra  done f, 
416  etavec  I50ine8ure8, 1«0X^=225  4  15  8ch. 

-*-^--^^-.^-^--^-_^,^-    II.  OPERATION. 

6  /    5 

3  •     3  5-8x2«;(J 


-"i 


-,.> 


■      ^   .  rfSi,   ■■      ..■:.  T,  ,  ,.• 

.■i'.'J"""''*"*^  "'  ^  P"  2'  P^rce  qu''.n  'veut  mett» 
»ut,«t  de  mesufes  4  6qu'4  8,  et  aWaVt  J,  13  ™»il  15; 

^       tVx225=R.  64^i  13^ch.et^S^       ,    '  , 

---,.VrXa25*=R.48^4    6         Ais:^^*'- v^ 


■  m 


'  i^Rtv^, 


-$'■ 


'>^-«. 


;;•»;*     ..#.  ■.^"•^*  •»••>•"•  i^riA"- -6"""''----- 

',\  -,  ■     '■*  '?^P,.» ••'«•* v*....,i  -6   ■ 


.^*"\./- 

-v:^: 

llr^lt  T  ~^^':;  ^''  ^'"^^^  ^^^  P«.r  ,rouv«Ja  quan.it/des 

la  quantity  qu'on  yeut  mettre  de  Tune  dea  pities  d»  m'^iaijie  T     \ 
' .. ..  Exercices  sur  la  EifhtuMelangeJ        >  ^ 

^        '     ;.    .'  *■      II.  CAS.-   v.-..^r:^.'^.       ^'.>   -.    .■    ' 

'V,  969   Un  marchand  de  bI6  (en'Vil^hrfsC  k  ' 
12.,  4  158.  et  k  18  8ch.;  il  veut  fairevn  tfi'6Iange  da 

11  ne  perde  ni  n6  gagne :  coii,bien  doit-il  metlw*  de 
chaque  esp^ce  ?  ,  '  'A 

..  f;^^\^">P|«ier  a  de  I'hbile  i  igsi^A  ITsi,  ilSs- 
ei  4 13  scb.  U  pinfe^  jl  ^oudrait  les  m^langer  de  mapi^ro 


% 


•  152 

*    &  pouVibir  vendee  la  pinte  .J4s.:    coml&fen  doit-il  en 
mettre  de  chaque  sorte.pour  jremplif  u^e  pi^ce  conte*^ 
nant  24P  p'mtes  ? 
_„  1  P»  971.  Un  d^taillsMit  .demande  quelle  quantity  d'eau 
,  ^  il  cioit  mettre  dans  un  gallon  de  vin  ae  l5s.  pour  qu'elle 
ne  lui  revienrie  qu'a  12s, 

P.  972.  On  a  du  vin  k  6s.,  i  7^.^a  9i.,  &  12s.  et  k  158. 
le  gallon  :  combien  en  fraudra^t-il  mettre  de  chaqufe  soYte* 
avec  40  gallons  de  16s.  pour  ffiire  un  m6Iange  de  800 
gallons  qu'on  puisse  vendre  id^.?        y  ;       , 

P.  973.  Un  aubergiste  a  450  pintes  de  vin  k  8s. 
combien  doit-il  en  ajoute'r  de  143.1  pour  que  le  melange 
vaille  13s.1  7  , 

P.  974.  Dans  quelle  proportion  faut-il  mMer  vnt 
liquide  de  25s.  et  19s. /le  gallon,  pour  aV'oir  un  m^langei 
de  21  schellings? 

P.  975.  Quelquyn  voudrait  emplir  un  pidte  de  450 
pintes  avec  du  vin   a  7^d;  la  pinte  :  combien  doit-il  j  * 
mettre  d'eau  et/de  vin  pour  que  le  melange  ne  lui 
revienne  qu'a  6«l.  I  • 

P.  976.  On  k  150  minots  de  bl6  k  30s.  et  140  k  4^ 
8ch.:  combien  faut-il  en  mettre  de  chacun  pour  en  faire 
250  minots  de  43s.?    .  ^  .>      . 

.  P.  977.  J*ai  adhet6  2  pieces  de  vin  qui   content  fen- 
flemble  1£^  sch.;  la  premiere  co&te  308.  de  plus  que  la ' 
seconde  /  elles    contiennent    chacune  240  pintes  ;  je 
trbuve  a  en    vendre   350    pintes  k  raison    de  4^d.: 


P.  978.  On  a  150  pintes  de  vin  qu*m»  vend  9d.:  corii- 
l)ien  faut-il  y  mettre  de  pintes  d'eau  pour  qu'on  puisse 
liVreir  la  pinte  du  melange  A7id.,  et  qu'elle  sera  la 
.qu^Dtit6  du  melange  1 


153 


P.  979.  Vh  aubergiste  a  achet6  450  pinteg  de  vin 
qu'il  a  payee*  a  raison  de  T^d.  la  pinte  ;  il  ne  peut  le 
vendre  que  7d.j  dites  combien  il  y  mettra  d'eau  pour  ne 
Tien  perdrej  sachant  qu'il  a  depens6  16  sch.  pour  le 
port,  etc.  >  .  .      _  ^ 

P.  980.  ,Combieh.faut-il  melanger  de  pintes  de  vin 
45d.  aved  20a  pintes  ^  G^d,  si  on  veut  revendre  le 
mfelange  5jd.? 


4 


TROTSIEME  PARTIE.    * 

1  '  '  m-  '  ■■.■  ■  ^  "'  li*- 

t  ■■.•.-.  ■        ■■■■'-■■  • 

FRACTIONS  DES  FRACTIONS.  (22) 

•149.  On  appelle  fractions  des  fractions^  une  suite  de 
fractions  d^pendantes  les  unes  des  autres,  telles,  par 
exemple,  que  les  f  de  %,  etc.,  c'est-a-iKre  qu'il  s'agit 
de  prendre  les  §  des  %  de  I'unit^w 

150.  On  r6dui I  les  fractions  des  fractions  en  une 
simple  fraction  en  multipliant  le  num^rateur  par  Nr.  et 
Dr.  parDr:  !        : 

Ainsi,  dans  I'exemple  pr6c6dent,  apr^s  avoir  0p6r6 
comme  il  vient  d'etre  dit,  on  a  ^.  En  effet,  en  multi- 
pliam  3  par  4,  j'ai  eu  ^,  fraption  4  fois  plus  petite  que 
f,  (No.  85.)  j'en  ai  done  pris  le  quart;  et  en  multipliant 
2par3,j'aipri6  ce  quart  3  fois,  done  j'ai  pris  les  f  de 
}    4  ' '■., 


TT- 


/      .■':''^«*'.,    Exercicea, 
P.  981.  Quels  sont  Igs  ^  des  j  de  5. 


unites? 


V-*- 


1.:    . 


P.  982.  Quel  sont  les  |  des  |  des  ^  des 


t  de  751 


'  Py  993'  Un  milprd  ainglais  a  ddpens^  dan?  un  voyage  i^ 


^'v': 

"■■V' 


IH 


'.m. 


in  f  des  I  de  son  argent,  8k  loii  retdur  il  ayait  encore 
130  £  :  combien  avait-il  avant  son  vojage'l  / 

Pi  984.  Huit  ouvriers,  ont  fait  une  excavation  de  54 
toises  cubes ;'  il  ^ste  encore  k  faire  les  f  des  t  de  I'ou- 
vrage  :  on  demande  combien  il  y  a  de  toises  cubes  en 
.tout,    :.  •-  .:.\,. .  •--  ■■-  -^  •••.°-    y:^-'  •-'■:  ;:.    v--^- ..--.:  ..■■-  v--: 

P.  985.. Uft  rentier  a  d6pens6  les  f  de- son  revenu 
annuel  daps  6  mois  j  les  2  mois  suivans  il  a  d^pensd  lesf 
de  ce  qui  lui  restait ;  el  les  4  derniers  niois  il  a  d6(>en86 
les  f  de  ce  qui  lui  restait  encore,  de  sorte  qu'il  ne  lui , 
reste  qu^  j€90  :  on  d6sire  savoir  quel  est  son  revenu 
anntiiel. 

P.  986.  Quelqu?uft  s'informant  de  rheure  qu'll  6tai{, 
on  lui  r6pondit :  il  est  les  f  des  f  des  JL  de  llj  heures  ; 
quel  heure  etait-il  ? 


Fractions  Dicimales.    (N®.  79.)         : 

P.  151.  Nous  avons  dit,  N^.  79,  que  les  fractions 
dicimales  sont  des  fractions  de  dix  en  dix  fois  plus 
petites  que  celles  qui  les  pr6c6dent  iram^diatement. 

P.  152.  Les  parties  contcnues  dix  fois  dans  l'uqit6  se 
nomment  dixtimes  ;  les  dixidmes  de  dixidmes,  centidmesj 
les  dixiemes  de  centidmes,  mtV/i^me*,  etc. 
^^^153.  Pour  6criJe  les  nombres  ddcimaux  on  6crit 
d'abord  le  nombre  dntier,  i  it  droite  duquel  on  met  une 
Virgule ;  puis  allant  \de  gauche  k  droite  on  6crit  succes- 
sivement  les  dixidmesV  les  centidmes,  etc.;  s'il  n'y  a  pas 
d^entiers  on  le  remplaW  par  un  26ro,  apr^a  Iftgn^  nn 
mfet  une  Vii^gule.  Ainki  pour  6crirele  nombre  4  en- 
tiers  25  centidmes,  on  ihet  4,25  ;   15  centidmeff  s'^crlt 


■  :■    ■"■      ■.-,"■  ■■■*..  .    -*■    ■  ' 

:'i-'-^-  ■  ^vALUATioirs   '■  . ..  ■ " 

Dea  fractions  dicimalea  en  fractions  ahaoluea  et  reh^ 

'  154.  Pour  r^duire  une  fraction  absque  en  frac^n^ 
dicimale  il  faut  diviser  le  Nr.  par  leDr.    Quandle 
Nr.  est  plus  petit  que  le  Dr.  on  ajoute  un  z6roftli 


droite  du  num^rateurpour  avoir  des  dixi^me^,  un  autre 


pour  avoir  dM^niidmes,  etc 


EXEMPLE. 


duisezf  en  fractioti  d6cimale. 


op£hation. 


0,5714 


155,  Pour  r^duire  des  d6cimales  en  fraction  absolue 
il  n'y  a  qu»4  6ter  le  zdro  ou  la  virgule,  et  donner  pour 
d^noijdinateur  au  nombre  decimal  l'unit6  suivie  d»au- 
tantdez6rosqu'ily>dechiflGne8  d^cimauxj  ain8i,0,47 
Vt  1^5  14,75  ^galent  VVV- 

^^  156.  Pour  rWuire  des  fractions  relatives  en  d^ci- 
males  il  faut  les  r6duire  en  fractions  absolues  (N®.  100), 
ensuite  les  r6duire  en  d^cimales  commes  ci-dessus. 

157.  Pour  r6duire  des  fractions  d^cimales  en  rela- 
tives, il  faut  les  r6duire  en  fractions  ahsolues  (N©.  155), 
ensuite  les  rMuire  en  fractions  Vulgaires  comme  au 
N«.  100."  — ~^^^^    -^^^^^^^ 


'L:-i~. 


Eaiercices, 


P.    987.    B6duisez  Ifls  fractioni  auivantes  en  d«ci- *  ^^ 


■m:' 
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.  P.' 989.    R^duisez  les  nombres  suivants  en  fractions 

absolues  :  1^.  0,45;  Z°.  4,766j  3''  6,005)  4«'i  0,007;  S®. 

0j047j  60.81,6741,^  #         .  ^ 

P,  990.  R^duisez  en  d^cimales  du  louis  les  nombres 

suivants  :  lo.  j!S4  178.j  2o.  £0  Hs.;  3o.  £51 15s.7d. 

.  P,  991.  Oombien  y  a-t-il  de  louis,  de  sch.j  etc.  dans' 
ies  nombres  d^cimaux  suivants:  lo.  £4  756.;  2o.  JS3 
45.;  3o.  jeO  176.;  4o.  de75    125.;  60.  £  IS  455.;  60. 
jeO*  29?-    '-3>v   ■,.  ■      '/''':,:  /■;■■..  \-  ■---....    -■ 

P.  992.,  Mettez  en  fractions  d^cimales  les  nombres 
suivants  :  lo.  ^3;  2o.  £4  lOs.  l^d.;  3o.  4^^^;  4o.  6  td.  I 
pi.  9  po.;   5q.  3  verges  2  pieds  6  ponces 


ADDITION  DESN0;^BRE8  DfiCIMAUX. 

'.  ,  ■  '  \  ,  /  "'if 

_..  153.  L'addition^es  nombres  idecimaux  se  faitcomme 
celles  des  nombres  entiers,  ayant  soin  de  poser  tes  uni- 
tes de  m6me  espdce  les  unei.sous  les  autres.  ( 


-  =  '■■■•■•. 
;.t   *                « 

47,        ■■^     25     '       -t    ^  ■ 

-    ■           .                                                                                                            ■■#-■.;■ 

.  \  .    ■  >tnK     \-T*~K- •■  (.*  '  ■      '  "j'-                     05 

'  ■■    -^^-^  ■        28,,      \  :   475      ^'v, 
■            '^     169,               45 

tranc 
yen 

• 

-1 

254    eniiera  225  millidmes. 

v*         ■-■.-- .  .■ 
V       ■■' "  ■  - 

Paites  les  additions  suivantes  : 

P.  993.  478,63  f  89,005+0,001254-5437,25. 

"■     ' 

P.  994.  7,548+0,0009+6,76+0,502+89,5. 
P.  995.  0,04+0,614+4,21+73,6+0,00047. 

* 

* 

t 
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P.r996.  7:40,86+3,74.009+68474-0,004862+ 
7465,384+6i76+3,874+74863.  \ 

P.  997.  ^22  178.  ^d. +je0,525 +je8  88.  6d.;  + 
^4§,875+je0,0095+jei6  5s.3d.+je93, 4028. 

P.  998.  ;e475  128.  6d. +£786  198.  9d.+je7,00475 
*54,7>57+£45  9s.  6d.+,£3275  178.  3d.+ieX),00074 
+;e472,07386+jeo  3s.  6d.        ^ 

W  sduSTRACTION.  U 

159.  Mettez  les  unites  de  mdme  espdce  les  une'a 
sous  lesautreset  fai^s  commedans  les  nombres  en- 
tiera*. 

P.    999.  De  83,25    dtez  7,4825.  ^ 

.    1000.    ««    9,342     *^'    0,00375.       "     ^ . 
1001.    «    0,0098   *<    0,000071. 
«     18i       «    7,854. 
"  £346,892 ««    dB  108,90754. 
<«  £507  188. 9d.  6iez  je2l9  7s.  6d. 


1002. 
1003. 
1004. 


MULTIPLICATll 


160.  ^a  multiplication  des  nombres  detimaux  se 
faitcomme  celle  des  nombres  entiers,  maisil  Tautrft- 
trancher  au  produit  autant  de  chiffres  decimaux  qu'il 
y  en  a  dans  les  deux  facteursJF'  -     m 


.*■ 


_? , 


EXEMPLE. 
4i'  35 

8,  26 

2610 
870 
3480 


'•/ 


14 


'# 


158 


■^ 


Je  s^pare  4,  fehiffres  d6cimaux  au  produit  parco  qu^il 
y  en  •  deux  dahs  chaque  facteur.  -^.. 


JBxercices, 


P.  1005. 
1006. 
JO07. 
1008. 


J,45X  6,27 
45,6X22,155 

Q,987x0,642 
$914,714X6,7 


'^Ir 


1009.  0/0714X0,013 


DIVISION. 


P.-  1010.      74,58x0,083 

1011.  0,078x0,004 

1012.  478,X0,038 

1013.  71,807x0,0009 

1014.  78,54x1000 


161.  L^  djvi«iorv  des  nombres  decimaux  s'effectue 
eomme  mle  des  nombres  entiers,  mais  il  faut  que  le 
dividende  ait  le  m^me  nombre  de  chiflVes  d^cimaux  ;  si 
Tun  en  a  moins  que  I'kutre,  il  faut  le  cbmpl^ter  en  y 
ajoutant  autant  de"  zeros  pour  qu'il  renferrae  autant  de 
d6cimales  qne  I'autre.  Soitidiviser  32,75  par  5  ;  il 
faot  ajout&r  deux  z6ros  auv5^puisqu'il  n'a  point  de  d6- 
cimales  et  que  le  dividende  f n  a  2.  ,  ' 

~  ^  *     OPfiRATION.  * 


N. 


■     3275 


^ 


Aprds  avoir  divis6  32^5  par  500,  j'ai   niultipli6  le 
reste  par  10  en  y  ajoutant  un  z6ro  (N*».  37,)  pour  avoir 
des  dixidmea  j  ensuite  uri  autre  pour  avuir  dea  clip" 
tidmes,  et  j'aieu  pour  repon%  6  entiers  65  centidraes. 


-    .  ■     .■      ■  "  ■ 

~ 

'.   ■--  :.-       .'  ■:' 

1 

■■"■■>--''"' 

ipli6  le 

.   .    . 

ur  avoir 

B8  cen* 

-•»"\ 
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Exefcices. 


P.iaiS.   9,4 
/T  1016.   19,8 
1017.   16,6 
1018.50,420>^ 
1019.  76,123*^ 
1020. 59,2687>'l 


>7,4, 


P.  1021.    0,1206  >0,15 

1022.  0,504020944.^0,8204 
1023.87486,125    >0,75 
024*      0,1728      >I2 
025.      153,2        >0,64 
1026. 0,0486241      >17,9 


Questi(m§, 


■  rJuf  on  «^T  "''■'""  ^''  fractions,;7-150.  Comment 

^«-on  ces  fi-acnon^  en  une  seole  ?4l51/  Qu'es^ce  qu'une 

.  fraction  d^cmale  ?-ra2.  Comment  nomme-t-on  ces  p.rtl  ?- 

^;r^!3"'  ^"^-"^^^  "'""b'^"  ^^inlaux  ?~1 54.  Comment, 
r^i^mr^^pcuon^  «b^lues  en  d^cimales  ?-lift.  Comment 
r^uit-on  les  ddcimales  en   fractions  absolues  ?-156.  Que^S 
feiro^our^rdduire   des  fractions  relatiros  en  d^cimales  ?- J57. 
Qoe  fout-il  faire  pour  convertir  les  d^cimalcs  en  fraction  rela-   ' 
tivea  ?-158.  Consent  fait-on  I'addition  dcgg|bres  ddcimaux  ? 

--159.-La  sousfraciion  ?-160.~La  multfSlion  ?~l6l^La 
division?  .  .       *       * 

•»     "■■  ■'■^'■'-       '      .^*'''-.      ■■      ■■■".-  ■    -■■  ■        ."-■'■  ■    . 


/  RACINE  CARRIE.  (23.) 

V  :■■,'■■ 


->, 


162.  On  appelle  carr6   d'un   nonibre  le  produitqui 
result©  de  la  multiplicafion  de  ce  nombre  ^ar  Iui-m6me. 
Aiiisi  les  carr6s  de    1, '^2,    3,    4,  5.   6,  7,  8,  9 
^^h^*  ^'   16,  25,  36,  49,  64^81.; 

Ilr68uHedeIi  que,  pour  carrerr  un.  nombre,  il  i^t 
le  multiplier  par  lul-m6me.  '    T  "  i 

163.  Le  carre  d*un  nombre  est  composdSt ;  lo/dw  rarrA 


^es^i^saines  ;  2^  du  produit  du  double  des  dizainespar 
les  JinU68 ;  3^  du  carr6  des  unit68. 


Fl 

•    Y 


,  160 

,  Soit,  par  exemple,  le    noifibre  12  k  Clever  &  son 

Carre  J  ce  nombre  est  compost  d'une  dizaine  etde  2 
unites.   :             .  .  .  /.       r- 

^  Dlsposons  le  calcul  tomme  il  suit : 

:\;.^  - 10-1-2  \  .  /■-.;  '  . 


*  ■ 

'  100  carr6  des  dizaines  '  « 

20  prod,  des  diz.  par  les  unites 

20  id. 

4  carrd  des  unites  . 

,         ■■•^  -.  ,ft  .  ♦.       ■ 

Commen^ons  la  multiplication  par  les  dizainps,  ce  qisi  est  indif- 
/drem,  et  disvns :  10  fois  lO^^lOO,  carrd  des  dizaines  ;  lOfois^ 
2=20,  produit  des  dizaines  par  les  unites  ;  puis  3  fois  10=20 
encore  line  fois  les  dizaines  par  le^  unites  ;  enfin  2  fois  2=4 
carriS  des  unites :  total  144  ;  done  le  carrd  d'lm  nombre  est  com- 
post du  carrd  des  dizaines,  etc. 

IS*.  On  appelle  racine  carrifee  d'jin  nombre,  le  nom- 
bre qui,  6tant  m^ltipli^  par  lui-jn6me,  reproduit  ce 
m^me  nombre. 

.    Ainsi  les  nombr^s   1,  4',  9,  16,  25,  36t  49,  64,  &1, 
ont  pour  racine  carr6e  1,  2,  3,  4,     5,    6,     7,   8,  9. 

165.  Pour  extraire  la  racine  cari^e  d'un  nombre,  il  . 
faut  d'abord  le  partager  en  tranches  dedeux  chifTres 
chaciine,  en  allant  de  droite  i  gauche ;  la  derni^re  at 
gauche  pourra  n'en  contenir  qu'un  ;  on  examinera 
ensuite  quel  est  le  plus  grand  ^rr6  contenu  dans  cette 
tranche  k  gauche,  dont  on  posera  lajracine  k  droite ; 
puis  ayant  soustrait  son  carr6  de  cette  mdme  tranche, 


16«ntiSeUrarTe"1reste^dc5S80u^^^ 
cendra  la  tranche  suivante,  et,  de  c^  nombre,  on  s^pa- 
Tcra  par  un  point  la  figure  &  droite.  ~^    -/'  ., ,-.  ■  -"^ 


jUfi- 


r;^**t' 


;-»«,? 


!ver  k  son 
ne  etde  3 


l^s 


]i:i  est  indif- 
ines  ;  10  fois* 
Jfoi8lO=20 
1 2  fois  2=4 
ibre  est  com- 

rci  le  nom- 
produit  ce 

49,  64,  &1, 

7,   8,  9. 

nomt>re,  il  . 

inx  chifTres 

derni^re  at 

examinera 

dans  cette 

le  k  droite ; 

fie  tranche, 

ste,  on  dea- 

6}  on  B^pa- 
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\ 


\ 


166.  Pour  fvoirle  second  diviseur,  on  dmible  la  racine 

trouv^,  ce  qui  est  le  double  des  di2ainel[on  cherche* 

combien  ce  d«uble  est  contenu  de.  fois  dans  les  chiffres 

qui  precedent  celui  de  la  droite;  on  6crit  le  quotient  A 

_  droite  de  la  racine  j  on  6crit  aussi  ce  in^me  quotient 

ic6t6  du  double  des  dizaines ;  on  multiplie  chaque  ' 

chiffre  de  ce  diviseur  par  le  quotient,  et  le  produit  se 

sousirait  du  membre  dont  on  a  pris  la  racine,  de  la  iiia.'\ 

ni^re  qu'on  le   fait  dans  la  division  :   on  fait  aulaut 

d  operations  semblables  qu'il  y  a  de  tranches  d^s  le 

norabre  dont  on  veut  avoir  la  racine.  \ 

•  V  nll'iL^u^-^A  ^''^^  *  Ja  racine  autant  de  chiffrea  qu^ 
y  a  de  tranches  dans  le  nombre  donn6.  ^ 

^oit  &  extraire  la  racine  carree  de  4096. 

-  ■•..'■  ,  ■ 

^,     OPfiRATlON. 

•  .40.96^    64 
.  ,     49.6     -^-  > ' 

000  I  124 

II  est  Evident  oufr  le  carr6  ies  dizaines  ne  pent  se 
trouver  que  ddnf  les  ceiitaines :  car  10x10=100- 
c'est  pourquoi  on  a  86par6  40  de,  96  pour  extraire  la 
racine  carr6e  de  quarante  {)ui  est  6.  Je  carre  6  et  j'ai 
36  que  je  retranche  de'40  ;  il  reste  4  k  c6t6  duquel 
j  ecris  I'autre  tranche  96,,et  j'ai  496 ;  or  ce neste  con- 
tient2  fois  les  dizaines  multipli^es  par  les  unites,  plus 
le  carr6  des  ^nit6s  (N©  163)  j  mais  le  double  des  di- 
zaines multipli6  par  les  unit6.»,^ne  pent  donnet  moins 
que  des  dizaififta  i  r.ff  produit  Cht  done  contenu  Jans  49 
on  en  s^pare  la  dernidre  figure  6  par  un  point.  Mainte- 
nant  done,  pour  avoir  les  unites,  il  ne  s'agit  plus  que  de 
diviser  49  par  le  double  des  dizain^j,  lequel  6gale  12  ;  le 

14*     ^' 
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quotient  6gale  4.  Si  ce  nombre  egale  efiectivement  les 
unU^s,  il  fa  at  qu'on  puisse  retrancher  le  produit  du 
double  de3  dizaines  par  '4!,  piui^  le  carrd  de  4,  de  496. 
Comme  cette  operation  s^effectue  ^actement,  on  en 
cpnclut  que  64  est  la  racine  carr6  exacte  de  4096, 
,  Si  le  nombre, dont  on  veut  avoir  la  racine  avait  trois 
tranches,  le  carr6  des  dizaines  se  trouverait  6vi4einment 
dans  les  centaines.  Pour  avoir  la  racine  carr^e  de  cea 
cehtaines,  on^  calcule  comme  dans  un  nombre  de  deux 
tranches,  et  pour  avoir  1^9  uni|6s  on  raispnnerait  comme 
dans  I'exemple  pr6c6dent 

On  demande  4a  racine  carr6e  de  459643.  R.  677,  et 
il  reste  1314.  '  . 


OPERATION. 


I* 


# 


45.96.43 
,  99.6 
J  0.74.3 
1.31.4 


677  racine. 

div^e 
1«  dili 


127  I«  div^eur. 

1347  2«  diliseur.  . 

I'  Poor  fiiire  cette  operation,  aprfts  avoir  edpar^  les  chiiTres  par 
tralnches ;  je  cherche  quel  est  le  plus  grand  carrd  contfenu  dans  la 
premiere  tranche  ii  gauche,  c'est  36,  dont  la  racine  est  6,  que 
j'^cris  h,  droite  du  nombre,  en  le  sdparant  par  un  trait ;  j'dte  36 

)  de  45,  reste  9,  it  c6td  duquel  je  descends  U  tranche  suivunte,  et 
j'ai  996,  dont  je  si^pare  6  par  un  point.      _^  \ 

PoYir  avoir  le  diviseur,  je  double  Id  racine  tfouvde,  11  vient  l2  ;  je 
dis  done  eti  99  combien  de  fois  12  ;  je  vois  qu'il  ne  peut  y  6tre  que 
7  que  j'^crJB  Ala  racine  :  a  droite  du  6  ;  je  mets  auasi  ce  7  &  c6t6 


da  divisen^  12,  et  j'ai  127,  que  je  mu'tiplie  par  7  ;  6tant  le  produit 
de  996,  il  ne  resle  que  107  ;  jd  descends  la  tranche  43,  et  j'ai  pour 
troisi^me  membre  10743,  dont  je  s^pare  la  figure  h,  droite  ;  je 
forme  le  second  diviseur  en  doublant  la  racine  67,  et  j'&i  134  par 
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# 


ement  les 
)roduit  du 
!•,  de  496. 
fit,  on  en 
)96, 

avait  trois 
i^emment 
'fee  de  cea 
i  de  deux 

lit  comme 


L  677,  et 


chiiTres  par 
Bnu  dans  la 
est  6,  que 
t  ;  j'dte  36 
uivunte,  et 

rient  12  ;je 
t  y  6tre  que 
ce  7  &  c6t6 
It  ie  produit 
et  j'ai  pour 
droite  ;  je  -  '^ 
'&i  134  par 


lequel  je  divise  les  qnatre  bhiffres  1074  ;  iW^ient  7  ponr  qnotient ; 
•'gens  7  &  la  raciae,  el^  la  cnuite  da  djviseur  134,  ce  qui  donne 
1347.  Muliipliant  par  ^7f  je  retranche  le  produit  de  10743  ;  il 
reste  1314  ;  de  sorte  que  la  racine  carr^   de  459643  est  677,  avec  t] 

1314  de  reste,  parce  que  le  nombri^donnd  n'est  pas  un  carrd  paf- 
.^.feit.        '  '    ^' 

^i,  apr^s  avoir  fait  la  division,  il  restait  un  nombre  qui  dgal&t 
deux  fois  plus  )  celui  qui  est  la  racine,  ce  serait  une  preuve  que 
le  dernier  chifTre  (](((*oA  y  a  mis  est  trop  faible. 

168.  La  preuve  de  cette  regie  se  fait  en  multipliaiit 
la  racine  trouvfee  pif  elle-in6me  et  ajoutant  le  reste  au 
produit.  Le  total  doit  l^ler  le  nonibre  dont  on  extrait^ 
la  racine.  , 

Ainsi  pour  rexeraple^prfecfedent,  en  multipliant  677 
^ar  lui-mdinft  et  ajoutant  le  reste  1314  au  r6sultat,on 
reproduit  le  ndmbre  45964<3. 

169.  Si  du  reste  on   voulait  tirer  cl(§s  d6ciinales,  il  . 
faudrait  ^jouter  k  ce  reste  Mutant  de  fois  deux  zferos 
qu^oil  voiidrait  avoir  de  chiffres  dfe|limaux  i  la  racine. 

En  efTet,  le  ndmbre  dont  on  extrait  la  racine  pent  * 
6tre  consider6  conjme  le** produit  d'i||i  nombre  decimal 
d'autant  de  chiftret  qu'on  en*veut  avoir  h  la  racine  ;  or, 
lorsque  les  deu^^  facteurs  d'un  u-oduit  cohtiennent 
chacun  deux  chifTres  d6cimau3C,  il  y  en  a  4  au  produit  ; 
done,  etc.  '^ 

170;  Ponrextraire  la*  racine.  d'une  fraction  ab^olue 
il  faut  extraire  la  racine  des  deux  termes,  si  cela  se  pent, 
^i  non  il  faut  la  r6duireen    fraction   dfeciniales  et  opferer  * 
ensuitd  comme  il  est  dit  au  N^.  169. 

I ■        . 

~~  ^uesWons  nu^^^lacine  Carrie, 

162.    Qu'appelle-on  carrd  d'un  nbmbre  ?:— 163.  De  quo!  est 
eomposd  le  carr6  d'on  norobre  1^— 164/  Q'appeUe^t-^  raciifccarrde 


^ 


■^Ifff  fUff*"*-  *" 


Ih 


IJ 


164, 


/►, 


tfun  nombre  ?-,.i65..Qeie  faqt-il  faire  pour  extraira  la  racine.dW 
nombre  ?~166.  Que  faut-it  faire  pour  trouver  le  secondl  diviaeur  ? 
-t167.  Combieri  do^ilil  y  avoir  de  chiffres  h  la  racine  carrle  d'uii 
nombre'?--l68.  Cement  fait-on la  preu^edf  cetterfegle?  —169; 
Si  du  reste  d'une  operation  on  voulait  tiref  id*s  ddcimales,  que 
faudrait-il  faire  f-l  70.  Que  ,faut-il  iaire  p6iir^extiaire  la  racine 
■d^ne  fraction ybsoluet '  >. ^■'"'  "'^^'^-T''"  -  ^'/T^ -—-ry:—..^-^---_ 

,':*'    V  ■■^■'      ^    /     '        '^'       *         '■■•■'     I^V  ■'>   ■■■"•^-   ■■■^ 

:^      '  /Exercices  sur  la  Racine  Carrie,^  ;       :' 

'  Trouve^  la  racine  des  nombressuivants  :  ' 

1028.  95023504    i^  •   '*^  ,        ^     • 

1029.  6,5329. 

1030.  5013,914481.  *  ; 

1031.  17,3056.*  i  "  '  - 


20  ~  '«78 
•    T5ff»«  ♦"^ 


:  ,^^ ' 


6  0*^ 


i' 


.p. 

^  P. 

P. 

P. 

r  '  p.   1032*  1«.  ftf. 

P.   1033.  0,000729. 
-      P.   1034.  0,6002S9- 
P.  1035.  161,5441. • 
.P.   1036.  72,0S0l.  ' 
P.    1037.  l«>»/gT^.  2'       _ 

P.  1038.  Soit  propp86  de  trouver  U  racine  carr6e  M 
1368,  4  moin»  d'un  centidme  prds,  c'eat-a-diri  avec  deui 
d^cimlales?  '    "'  _^ 

P.    1039.  Qn  vfiut  pntourer  ^de  mursr  un  terrain  carr6 
qui  contient  3600  toise?  de  superficie :  pnderaande  quelle/ 
sera  1&  longueur  des  murs.  '.  .  / 

P.  1040.  Unjardiniera3969chouxqu'ilvlStplan/ 
ter  en  carr6,  de  raanidre  qu'ila  forment  des  lignes  droites 
et  paralleles,  en  long  et  en  large  :  on  deman^e  combien 
il '-    '       '    *         ^ 


3  aum  d»  uUoux  Jjjns  <!hlpeTan]^ 


faces. 


P.  1041.  U'n  terrain  defornjo  carr^e  est  plant*  d'ai^ 


'* 


i^  ^  ,  ,\    ■ 
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^  tffistes  k  1  toise^e  distance :  combien  y  en  a-t-il  itir 
^  ichaque  face^  sachkit  que  le  terrain  en  contient  94864  ?  i 
P.  1042.  Combien  faut-il  placer  d'arbre?  sur  chitque 
.  c6t6  d'unk  terrain  carr6  qui  doit  en  contenbr  1512^  e1 


totality  r 


i 


iW 


P.*W)43.  On  veut  rendre  carr6  un  tenqain  qui%  625 
toises  de  longueur  sur  400  de  largeur :  on  demande  Ae 
Ijonibien  o»  doit  diminuer  Ta  longueur  etfbgraenter  la 
largeur  pour  que  lelerr^a-ait  la  m^me  superficie. 

K  1044*  Une  cour  a  432  perches  de  superficie,  la 
la>g;eur«n'e8t^ue  les  |,  de  la  longueur:  ^  demande 
quelles  on^sont  les  dimedsions.  A 

P.  1045.  Un  6colie/ dehiandait,  par  plaisanterie,  Jl 
iin  laboureur,  quelles  6taient  lea  dimensions  de  sa  terre  : 
Monsieur,  dit  le  laboureur,  la  longueur  surpasse  de  deux 
percheala  largeur,  et  elle  a  20163  per.  de  supei^ficie  5 
cherchez  maintenan>  ce  que  vous  demandez  f  * 

P.  1046.  Une  pidce  de  terre  coniient  48020perche8 
carries,  lalongueur,  contient  49  perches  plus  Mia  lar- 
gear,  qu(01es  en  staStfej  dimensions  ?      - 

P.  1047,  Un  maltre  jssure  que  le  nombre  de  ses 
Y  '  ^coliers  multipli6  par  je  J^u^d'me  nombre,  fait  2523  : 
I      combien  a  t-il  df^coliers  t^T  ^  .^    *  - 


=F^ 


jT 


RACINE  CUBICIUE.  (24.)  C     ' 

171.  On  appelle  cufcte  d'un  nombre  Ic  produit  de  ce* 
nombre  mulfipte  deux  fois  pas  Iui-m6me ;  1i|,insi  les 
cubeB  des  nombres 


f' 


•1,2,    3;    4,      6, 

^,  \  r,      8       9,  sent:                     . 

1,8,  27,  64,  125, 
',*  respondent. 

yib,  34,3,  512,  729,  qui  leur  cor-       '. 

■       A 

lib...        ^a&^. 

-    %    17Sj.  ]||'cube 
dizain^s 


h  uhi 


du  cube 


^etgS 


''■  •  "/^ 


gwon  p^eut  represent 

Hl^nant  que  a  marque W divines  et  Ales 

f  t»^  «^  m^que  la  troj^pae  puissancei  lu  le 

^r^ri         "•'  '  "^  J-  ^-e  puissani  ou  le- 

Po*  que  le  cube  de,  dizaines  don%nt  de,  mille.ilfau, 
ta,e«re  tr«2  .«ra,  4  sa  droite  ;.  quef  carrt  des  dizaines 
donn»r>i.dBacentain«,il  faut  mette  deux  z^ros  4  sa 

br«  "  ^"^l  •''"P-  «^'a.«  I'Pn  veu.  tuber  le  „„m! 
.    ore  ^4,  oo  aura  : 

ze^"'"'  ^'  ''"^'^''  ^'"'^"'^  ^+2+0/:  siivi  de  trois' 

2     2a  b.    Tro.s  fb,s  le' carr6  del  dizaines,      ,.  / 
"imilui^.^  par  les  unites  3X4.XVsuivi  de  deux         V 

.  3  .  3aA^  Trois  fo,8,  les  dizaines  multipllees  \ 
par -ler carr.6    des  unites,  3x2Xl^ipivi   d'u„    '     ^ 

'zero.... _  /■■iSSyp?  ■- 

.  v.^  i .  1=  960 

•  ^      --'/■.   ■'  '' ' 

>  •  •  •  ...a  a=       64" 

I^^^Cfit  de,    i3S2^jJfi 
nbmbre  le  nom- 


^/zerd,. , , 


••••«!(< 


*°rj^-  I^e  cube  des  'unites  4X^ 


_.  Le 

-.Jv  Qn  aWpelle  racine  cuo 
bre  qui,  ^ta/t  multiplie  deux  .. 
duit  celuid^nt  il  e«t  la  ra^#i 


nombresJ,'8,  27,  64.,  126,  216, 
^.-:;.-,br>:  3,   4,     c,     6, 


3^ 


fli-meme,  repro- 
les  racirterdeS" 


:>%' 


12,  729,  sont 


■•f" 


-4^ 
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des^ 

^ffi^^ 

)ar 

^^ik' 

< 

-  % 

<Jiii  leur  feorrfesportdent,  car  tius  ces  nombr^s  6tant^ui.  ^ 
,tipli63  deux  fois'par  eux-m6mes,  les  refyroduisent.        ■ 
,.Pourextraire  la  racine  bubique  d'«n  nombre  quel- 
conquej  il  faul  suivre  la  m6thode  suivunte.         - f^  <  • 
Si  le  flombre  propose  n'a  pas  plus  de  trois  9hlflres,.sa 
racne  se-^trouve  dans  les  unites  ;  car  10,  qui  est  Je  p»«8 

?f  in'^In.  "^^  ''""'^   '^•'^•''^'  ^"  ^  ^  ^  «0""<-"be  /OX 
iaxlO=1000.)    Si  le-nombre    en    contient    plus  de 
trois,  on    e  pariage  en   tranches  de  trois   chiffres  en  '' 
allant,  de  dfoite  a  gauche  j  la  derni^re  peut  en  avoir  ' 
moms  de  trois.    On  cherche  ensufte  la  racine  cubique 
de  Ja  dern.ere  tranche,  on  l%it  au-dessu.  du  trait  ho-  * 
rizontal,  et  on  retranche  16  eti^e  de  cette  racine  du  riom- 
bresurlequel  on  op^re  ;    i  cdte  du  reste  on  6crit  la 
tranche  su'ivante,  on  en  s6pare  deui  chlfTres  par  un 
point,  puis  on  divise   cette   tranche  par  le  triple  carre 
des  d.zam|s  :,^n^crit  le  quotient  a  la  racine,  apr^s  quoi    ' 
onsoustra.idela  tranche  que  I'on  vient  d^  divider  Ja 
^Bommeduproduitdu  triple  caiTe  des dizaines  multiplj6 
.  pares  dernier  chiffre,  ^   celui    du  triple  desdizaines 
murltiphe  par  le  carf6  des  unit6s,+le  cubetles  unites.    ' 
lm.S9iLr>t^mi^^^    trouver  k  ;acine  cubique 


d(. 


^1 


wA 


.;.^. 


^"#' 
'■%,. 


23 


+^ 


'X:'  h. 


:  4i.6t 
9p- 


')!k«!. 


,^^dis<^:c,  nature   c^t^p^  X^uat,^a«ie^kt  ,ii^ 
plasgranae.est  le  cube  des'  dizain^Ko  fT^^T   ;  !.r"V'*^ 


plus  grandg.est  le  cube  des  dizainmNo.S? 


i-<>r..,Jjj^^u'hedea 


J  en  6) 
con  ten 


racins 
trouve  que^,c'e8t2,^l'domdan8lapartie     ' 


.^ 


1     1 

J 


M 


1 


g;ois  chiflres  et  je  _  ctierche,  la%1ul^hde  racine        ' 
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/. 


^-^^  ~r 


1^^ 


\  :.  \ 


^■}A    ... 


■    V:    i' 


,  ■■■ 

;  ;. 

i';l 

-^i 

^;l  ^^ 

"^ 

'  ■/ 

^  iuperieare  de  I'accolade,  je  cube  cette  racine,  je  1«  retranche  du 
nombre  sur  lequel  j'op6re,  je  descends  h  e6t6  dn  rcFie  I'autro 
tranche  et  j'ai  4167  ;  ce  nombre  contient  encore  trois  pairties  dont 
ia  plus  grande  est  le  produit  de  trois  fois  le  carr^  des  dizaines  par 
les  Anitas  ;  mais  ce  produit  ne  peut  6tre  que  dans  les  centaipes : 
c'est  pour  cela  que  j'en  si^pare  deux  chiffres  h  dr'oite  par  un  point, 

<  et  je  dis  :  puisque  41  contient  le  produit  de  trois  fois  le  carr^  des 
dizaines  par  les  unitds,  si  je  le  divise  par  trois  fois  le  carrd  des 
dizaines»  il  viendra  les  unitds  an  quotient ;  je  carre  done  2,  puis 

,  je  triple  ce  carrd  etj'ai  pour  diviseur  12,  je  divise  41   par  ce  nom- 

Vbre,  etil  vien|t3  queje  pose  h  la  racine  ;  pour  m'assurer  que  3 
(§gale  les  uniids^^J'essaie  si  je  puis  retrancher  de  4167  les  trois 
nombres  qui  y  loMlsbntenus,  c'est-a-dire;~Tr0iribi84«^ean^de8^ 
dizaines  X  les  nnitds-f  trois  fois  les  dizaines  x  le  carr^  des 
iinitds  -|-  le  cube  des  unites ;  et  comme  je  vois  qu'il  nerdste  ridn, 
j'en  conclus  q4e  23  est  la  racine  cubique  de  12167. 

^  On  pourrait  jau^si,  ce  qui  est  plus  exp^ditif,  ouber 
les  chiffres  qui  sont  k  }a  racine  et  seayrancher  ce  cube  de 

.  toutes  led  tranches  d6ji  employees.    On  renouvelle  les 

1  illumes  operations  totites  les  fois  qu'on  6crit  une  nou- 

velle  tranche  k  c6t6  du  reste.'    Le  nombre  qui  se  trouve 

..ft  la  racine  exprime  alors  la  racine  cubique  du  nombre 
t  propose.  , 

:■;  '  *  ;-:■"*■  ■'--  ■";-;■-:  EXEMPLC. 

llCrouver  la  racine  cubique  de  14766125. 
•      ^  OFtRATioN.  vi 

14..706.126 
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\xv' 


Cenombre  ayant  trois  tranches  doi*  .voir  tro«chiffi.B  Ua 

e  "'-uB,   II  reste  «b2,  auqael  nombre   ie  ioins  la  ♦,«: 

je  cherche  Ie  troisiftme  chiffre  qui  rat  5  ,'.  1.  n^  °'f"'"':  "28. 
,.i  do„„.  245..  ..r^..  .^^'  '^J:  ZL"^"-  " 


-entifrtf  extramr,-tlTie"rMte  rJpn  "Sv^TTT" P""'' —- -^3BP^ 

«.oi„e.,,.o.e  .1.  ,4,  -JoZm  ^  ~"''"'  ""I"*'  5* 

i,  l?f  ''""""■''""  '■«  •'■ '«'"« <f«  '•  d^mi^re  tn.Iche. 
•1  jestait  un  nombre  qui  conljnt  tro«  fois  Ie  carrt  de 
eela.  qui  est  la  racine,+(rois  fois  ce  »omb:e,+l'„„i,# 
ce  «r.,.„„e  map>,ae  que  Ie  dernier 'chiffie  ^ritil, 
racine  eerait  Irop  faible.  '        ' 

175^  ?^°"^Wrocherdelav6rhable^wcineaumdMll' 
4en  d^ci^ales,  .1  faut  ajouter,  a  ce  qui  reste  aprfe.-iP^ 
Ration   autantde  fois  trcU  ^ros  qi.'on   veut  avoir.de ^ 
:  ch  ffres  dec.manx  i  la  racine,  et  on  opdre  ensuite  comme 
ft  1  ordinaire,  ayant  soin  de  s^parer  A,  la  racine  autant 
d.  ch.ffres  qu'on  a  njoute  de  foi*  troi^  z6ros  au  reste. 

Ja'^  Evident,  si  la  i^cijie  doit  avoit  un  wrta'ii 
nom|Wiff.chiffiek  d^cimaiix,  Ie  cube  ^n  9ura  trojs  foi. 


d6^|L^~ '^^^'^^'"°  "®"*'""?  «cco»iipagn6  d6ja  de  chiffrea 


lux. 


QB  lea  CQinplerait  avefe  Ipg  g^foj  qu'urt  >j jutg, 


>  *■ 


#*% 


^ 


X*  * 


'ITU 


l.K 


9 


Soit  a  extraire  la  racine  cubique  du  nombre  36,20^  ^ 
moins  d*un  millH 


36,200000006 
9,200 
263000000 
1005888 


M. 


3,30SI^    • 


in 


326^ 
326700 


'I   ^1 


Comme  H  y  a.  deaxchifTres  ddcimanx.  aa  nombrr  dont  on 
^demande  la  raciBe,je  n'en   ajoute  qae  7  bsk:  avoir  les.troiaiUsin. 


ches  qai   doi|jBnt  d^nn  lea  trois  chifirdnfccimaiix  ii'la  rai 
aDttoqooTl'opIre  comme  a I'ordinaire. 


^-       Queiiyhis  aur  la  Racine  Cubique. 

'     Vht.  Qa*Mwelle-t-on  cube  d'un  nombre  ?— 1^.-  De  quoi  est  comP 
poB^.le  aM)>eni|un  nombre  ?^-l 73  •  .Qu'appdleT>x)n  racihe  cubique 
d'un  niopibre'7a|^174.  Qnfe  ntiit-il  faire  pour  es||i»ire  la  racihe  cubi- 
^toed'i^^ombfe^elcoiiquJi?— 175.  Que  faut-il  faire  pour  appro- 
§'       fror  d»  U  Y^ritaWe  racine  aamoyen  des  d^cimales  ?  "         y 

'X       ¥rouve2  la'^^racjne  CMt)iqq0  de||K>ml|^a>iiivants ; 

E  i04|||273437d/ 
^P.  "10^1841466780)6, 
P^.  IO5IJ  11390,625. 
"    P.  1052.  0,041063625/ 
».  P.  1063*.  i«.  i^ff  ^"'%l\t\ 

~-  \P.  1054.  3,  -^  ^  ^ 

P.  ^10560^,000117649.  .  #4 

'"     jp"  1056.486687656.      - 
Pj,1057.  48,627125. 
P.\1058.  Quelle  est  la  racino  cubique  de  35937 1 


371 


bre  36,20^  ^ 


P.  1059.  On  desire  savoir  quelle  est  la  racine  cubimi^ 
de  123456789.  V^ 

'P.  1060.  Quelle  doit  6tre  la  hauteur  d'un  bloc  de 
marbre  fortnant  un  cube  parfait  j  sachant  qu'il  6gale  uu 
autre  bloc  del  toise  35  centieme  de  l6ngueur,  une  toise 
^Ocent.  dejargeurelgi  toise  d^epaisseiirf         / 
07^1  ^^^^•^"^c'ternede  forme  cubique  doit  con'enir 
*.7**pi.  cubeadVau:  quelle  en  seront  les  dimensions.    ^ 
P.  1062., Un  reservoir  d'eau  en  contient  6144  toises 
cubes  ;  la  largeur  n'est  que  les  f  de  la  longueur,  et  la 
.profoni|arn'estque  4a  hJitidme  partiede  la'largeur: 
!quelles  m  sont  les  dimensions  ? 

f .  1063.;  Un  raagasin  d'une  ville  contient  3697f 
toises  cube^j  la  Iq^gueur  est  k  la  largeur,  comme  13  :  5 
et^la  hauteur  comme  13:  3:  quelles  SDnt  les  dimen- 
IH|de^e  raagasin  ?  "^ 


'     DES  PROGRESSIONS.  (25.) 
76.  Onappello   progression^  lo.  une  6ui||^us  ou 
moins  nombreuse  de  termes  dont  la  <l>ffere^^dM  pre- 
mier au  deuxidme  est  la  mdme  que  celle  diill^idine 
au  troisiAme,  que  celle  du  troisidme  au  quatri^me,  eta 
Welles  sont  les  suivantes  : 

4^    2.    4.     6.     8.  .  10.     12. 
»        ^  15.  12.     9.    6.      3. 

Dans  le  premier  exemple,  la  progression  est  croissante, 
ct  dans  le  deuxi^rte  elle  est  decroissante.  La  difference, 
quiesdamfeme  entre  tods  les  termes  cons^cutifs,  est 
appGl6e  r#ison  del  a  progression.        * 

2rt.  C^gst  auBgJ  une  Ruite  de  term ea  dont  loinpport 
py  quotient  est  le  ni6rae  entre  Idus  leg  termes  consecu- 
/    ..-^      ■./'■■.  .,     .    '  .    ■  ■  . 


■■.4f 
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lifa  -ii-  3  ;  6  :  12  :  24 :  48 ;  96  est  une  progression  paf 
quotient  crohsante ;  41^  128  :  64  :  32 :  16  :  8:4:  est  une 
progression  par  quotient  decroissantc.  Le  quotient 
d'un  terme  queiconque,  divi36  par  celul  qui  le  pr6c6de, 
est  appel6  raison  de  la  progression.  ~  '' 
.  Dans  le  premier  de  cea  exemple.^,  la  raison  est  2;  car 
f=2  et°VT=2,  etc.  :  et  dans    la  dcuxidme  la  raison  est 

t    •    f*ni.    '6/4=*.  At  3?__l  ■«♦,. 

Tf  ,  car  X38    3^^  F4     a>  cii .  ,  * 

'  177.  lies  progregsions  par  dificrence  ^enomment  pro- 
gressions arithm^tiques;  on  les  fait  pr6cederd'un  trait 
liorizontal  pkc6  entre  deux  points  (-*-)  et  on  place  un 
point  entro  chaque  terme  de  la  progression  j  les.  pro- 
gressions par  quotient  se  nomment  progressions  gconnc- 
triques  :  on  les  fait  prdci&der  d'un  trait  horizontnl  placS 
entre  quatre  points  (-H^,  on  ert'  sepure  par  deux  poims 
chaque  terme  de  cette  esp^ce  de  progression.    _  '  : 

t>cs  Progressions  JJriihmtii^ue   ,  ^' 

178.  Chaque  terme  d'une  progression  arithui^tique 
est  compost  du  premier  plus  auiant  de  fois  la  raison  quMl 
y  a  de  tcrmes  avant  lui,  si  la  progression  est  croissante, 
et  moina  autant  de  fois  la  raison,  si  iu  progression  ci^t 
tlecroissante.  Arnsi  dans  la  progression  -*-  2.  4.  Q.  8. 
10.  12.  14.  16.,  le  deuxi^me  terme  4  est  cbmpos6  du 
premier  terme,-}-  la  raison  qui  est  2 ;  le  troisidme  6  eet 
compos^j^u  premier  terme  2,4-2  fois  la  raison,. parce 
qu'il  y  a  deux  termes  avant  lui.  En  effef,  2-|-2+2=6  ; 
}e  8e  terme^6  est  compus^  du  premier  .terme  2,jf  7  fois 
la  raison  2-hC7x2)=16.  ^ 

De  m6me  dans  la  progre^-sion  d^oroissanfe  -*- 15,  12. 
9.  6.  3.  le  2e  terme  est  compost  dit  ler-— la  raison,  qui 


est  3.    En  eflet,  15 — 3=12  j  le  troisi^mc  est  compos6 


■?ig^'^*»'«^i®|^si 


J73 

du  i;r— 2  fui:,  la  raison  ;  15^(34.3)-9  j  le  6,  (erme^ 
est  coiTipas6  du  ler_4  foja  ja  raison :  15— (3x4)=2U 
179.  Dtf  ce  qui  |)r6c6de  on  doit  conclure:  !<>.  que 
poui  avoir  un  lermo  quelconque  d'une  progression  orith- 
ni6iique  dont  on  connait  le  premier  terrae,  il  feat  mul- 
tiplier la  raiaon  par  le  nooibre  egal  i  celui  des  termea 
qui  doiveni  pr^c6der  celui  quVn  clierche,  «i  ajouter  le 
produ.t  au  premier  terme  de  la  progression  si  elle  est 
croi^sante,  et  aucontraire  i'en  mtrauiher,  «  elle  est 
d^eroissante.  | 

Ainsi  soit  propose  Je  probl^me  suivknt. 
Un  escalier  a  24  marches:  la   premiere  a  6  pouces 
de  hauteur,  ct  lea  autres?  poucea  chacmie:'  quelle  e«t 

r6!6vatioa  de  la  dernijere  au-dessiis  du  siil  t 

Solution:  J.aderni6ro  raarche  est  ^levde  au  deasua  dti  sol  d«'  • 
23  few  7  pouces+6  pouces  ou  de  23  fois  la  raison  de  la  progres- 
wonqui  est  7  pouces+lo  premier  tenne  qui  4ale  6  pouces.  En 
operant  nous  avons  (23x7)-{-6=R.  13.  pi.  jl   po.  ^ 

Exemples  pour  une  progresbion  d6H-oiss;inte  :  - 

Un  cacaliera  24  marches  de  cliacune  7  pouces;  la 
dernidre  est  a  13  pi.  11  po.  au-deWus  du  sol:  on'de-  • 
mande  quelle  est  I'elefration  de  la  premidre  marchc. 

Solution:  La  2^Wrche  est  61ev6oau.dessusdu 'sol 
d3  23  f«t>is  7  pA^Miison  de   I^  ^  jj 

hauteur  de  la  urUaMe  marche  j  done  en  retranchant  23 
fois  7  pouces,  dyi3.  pi.  II  pouces,  le  reste  6galera 
l?e\6vatian  de  Id  premidre  marche.  p 

Operation  ;3pi.  11  po.-^(7x23)=6  pouces/         "^ 
?e.  Que  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progres- 
sictn  dont^y  connait  ie  dernier  terme  et  la  raison,  si  la  ^ 
pfugt\;3gi^mat  crolssanie^  il  faut  soiistraTi^"ile~^  der« 
nier  t^ne  le  prodult  de  la   raison  pair  le  nombre  de 

/  •  r-  s        Ift*  "'  3: 

.       /  ^._; ^        _     — »       , :_      _    *-S*Ji ^    ^ ^_  _ \Mttu 


/. 


/ 
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/ 
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termejrqui  precede  le  dernier,  le  restfeegalera  le  pre- 
mier:  si  ta  progressiort  est  d^croissante,  it^'fuudia  ajcni- 
ter  le  procluit  au ,  dernier  terme.      ^ 

-  3<*v  Que  pour  avoir  la  rai.son  d'jine  progression  il  faut 
so|(i9|raire  le  plus  pejfi^  des  deux  j^rrnes  connus  ^e  Tau-* 
trp,^et  diyiser  le  teste  par  le  nombre  de  termes  compris 
enli;e  ces  deux  termes., connus,  14-*  .*'^~a-^~^'-^--^----^:^---'-  ---■■--- 1-^ 

.'    18p.  L'uno  des  i)ropri(fel6s  principiles^de^  progressForrs 

anthhietiimes  est^^ue  la  somme  du  pte«nier  ct  du  der* 

«ier  ternfje  est  6gale^  4  celle  du  deuxi^fci.avec  I'avant- 


S.  ^r 


derniei",    etc.     En  eflet,"  soit  la  progression  sulvante  Jet 
BiX;  t&rmes':    .  i     -  -         j      i-  ^ 

^;^3.4.'9.  12.  15.18.    %        -  V    ; 

.  j^'  Le  deroier  terme  IS  se  eompose  du  premier  teitS%h»^ 
et^e  5' fuis  Ja  raison  quj  est  aussi  3,  c'esl-a-dire  de  jj 
^5'  fois  3  ;^  mais  le  de,u:^iSme  terme  est  compo;?e  dU^ 
[>ffiniier  tferme  3  i^t  d'une  fois  la  raisoti,  c'est-ii.dire  de 

3ff3  etle  cinquidmedu  piemier-f4>  fois  la  rbison,  c'est- 
I  •  V    ^  "         '  J—       ■ '  ■ 

Alire  de^-f4  fois  3.  En  ruWrochantces  termes  nous 

allrbns  i^our  Ia,8omnnre  du  premier  et  du  dfefnier- 3*4-3 
4-&  feis  3=(5X3)46^2.1  j  et  pottr  celle  M  dtuxid- 
l-mo  ^ivec^jVant-derrtier  S+34-3rf3  fg|s  4  ou  3-j-34- 
^5^fbil'^3  oii  64.(5x3)==^!  ;  done,  eti^,   V; ,  ,  ''    '. 

^ilgk  »  Po'qV  fac^ter  ces  sortes  d*op6(^ations,  nous  represen- 
terons  le  premjefr  terme  par  j^  ,lei  dt'rni^r  par  'D,  la 
raispn  par  R^  16  noipbre  de  termes'  pjir  N  j^"—!  repri- 
se nfter»  Iq  ^ombre  de  lerines  ^^ji^^^dent  >  le  dernier, 
^t  la  sofnme  sera  repi-^srenlee  p.^f^SIwi  nous  servant  des 
stgnesr  usites  dan»  c^tte  ouvraig^' ;G.e  qui  sera  mi« 
^eatre  deux  crochet-i -d^it  ^(re  hpm<j  QA^ant  dp'  fuiyc-le- 


l^StCi^ 
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'     Formuhs   Genirahs,   ' 
Pour  le  1":  ,e™e,  :P=^_rx(N-i:v 

-Pour   q  dermer  lerme,       D-f +Rx  (N_S        f 
Po«r  I,  r,Uon,  K=(R-P)>(N- n         * 

Pour  le  nombrsBes  termes,      N-D-P^R+V 
Rn.r!as,„,.«(     .  S=(P+D)x;42:    '    'r 

_  S  ■  m,„q„e  un   tefnoe  pour  une  formule  on  fe  cher  " 
chera'parlcinoyend'une  aiiirp      t,        "  °" '«  <-"er- 

*".  106*.  On  «cmanJe  !e   IS'termn  ,l',-«  „ 
^Pn  ,rim..th,ue  don.  ,e  1..  es,  4  :',rn,t:ra/"'*'"  •,, 

P.  1065  Connaissant  que  le'  ISwern.e  d'une  pro! 
gression  anlhm4liq„e  eU  89  el.que  la  raison  ej,  5  on 
demaiiUe  l«  1"  terme.  • ,.     ;^^        ,  ' '"' 

.  1066..  Und^hilcura  ISWancieranidoitePBch 

nu\^l%'  'V"""^  ""'"  '"'  "•?"  ""'"^^  ^»  -  <««"- 

iwT  iter  'if'  °"  .''?"?.'"*'  '"""^'^»  "  '•''"  ""'P'*"'!". 
».  P.  1^7.  Uo  partmuher  a  acquilte   une  detle  en  nk- 

™u«,pAmen.Si.Ie  premier  a  e.6  de  4lfch.  elle  T-     ' 
n«>r  de  89  «,h.i  chaque  'paiement  »„g^„,ai.  de  5  .c":  ^ 
on  demande  cotobien  H^  fai,  de  pa<e,nen.».  v 

Zl5wT  eoS^^  «fec«n*25  :  en  au^meman.  alrt,t  -' 
.  e«3  i,o«s  .  eombien   u(.%na.t.clle  le  dernier  jouif       .  ; 


.   ,\        <' 


:i- 


■¥«(•*• 


l«a 
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dit  pas  combien  il  lui  donna  les  aulres  jours,  mais  on  sait 
que  l©don  du  derhier  jour  «monlait  k  54?  scli.j  combien 
le  ieune  homftie  a-t-il  lecu  en  tout  ?  & 


T 


DES    PROGRESSIONS    GfiOMETRIQUES.   (26 ) 

181.  Un  terme  quelcooque  d'une  progression  g6or 
m6trique  est  compose  du  premier  terjiie  multipli6  par  la 
raison,  6lev6e  h.  un^  puissance  marquee  par  le  nombre 
de  termes  qui  doit  ppifeceder  celui-  qu'on  cherche. 

.\  Par  example  :  soit  Ja  progression  -f^3  :  6  :  12  :  24  : 
48 :  96,  dont  la  raison  est  2  j  le  deuxi^uie  terme  est 
compos6  du  premier  3X2=6  ;  le  troisieme  est  compose 
de  deux  fois  3  multiplie  par-  la  raison  2  |\donc  3x2x 
2==][2,  c'esta-dire  du  premier  terme  3  niulti^li6  par  \e 
earre  (2X2)  ou   la  deuxieme  puissance   de  la  raison  ;  le 

'  quatridme*  est  compose  du  troisieme  (3x2x2)  multi- 
plie aussi  par  la  raison  2  ;  done  do  3x2x2x2,  c'e«J- 
a-diredu  premier  terme  3  multipli^  par  le  cube  oula 
troisidme  puissance  de  la  raison  ;  on  le  demqntrerait  do 
m^me  pour  les  autres  termes  ;  done,  etc.  . 

182.  'De  ce  qui  vjent  d'etre  dit  on  dpit  Qonclure  :  '* 

,.'-  i*.  Que  pou-r  avoir  un  terrtie  q\|elcoAque  d'une  pro- 
gi'ession  geomelrique  dont  ori  ^nff^it  \^  premier  terme 

'  etj^  raisoH)   il  faut  multipTier"  ce.  premier  terftie- par;  la* 
raison  61ev6e  h  une   puissance   rnarVju^e   par  le  nbmbiro 
-#des  le^^oicsqui  pr6cfeden|,  celui  qu'bft.  cherche.. 

Par  exQmpVe,  jgjj ^  tjengger  le  quairij&pne  lerme  d  uix 
'.  progreMpurf^^tomfilrique   dght  la^^temier  est  3.et  fi 
]fott\2\'  CotnmQ  le  quatri^me'  est  compos>6  du  premier 
ntjjlti  1)116. par  la  rai.^oa  ^^lev6e  k  latifQiai^me  pfliissanice* 


e 


ri''- 


A 


V 

1T7 


je  muLiplie  3  par  le  cube  do?  qui  e^i  8,  ,t  j'ai'^x 
24  pour  le  terme  demand^.      '  ■     '    ;         '^t 

et  a  ra,so..  .|  fau.  jk,,,,  ,,  ,^^^^         ,^      ^_^^       ^ 
4  una  pu,s«.„ce  marquee  par  le  «„™b!;  de  terme,  n^ 

Ain,i,  pour  avoir  le  premier  ,ern,e  ,k„'e  prog,«,sio; 

-*  par  fecube  de  2  qui  e.t  8,  e,  j'ai  ^^ .„„  3  efl.ier,.      •,. 
_?o.  Que  pour  avoir  la  raison  d'„„^  p^ogre^on  b«6- 

^^S  ;L;n  ;!::--"^  --".S 

';.«^o.e„.„„e^ei,^^.L/':;i^||,^";|^;^o 
i'ar  exeraple  :  on  Jemande  qualki^est  U  r.;       '»        ' 

«=8  i  j^^rai,  ,a  r,ci„e  "^"^'f  ^ "  J^  f^f 
l»J-on^elap™gre«ion  prop„s*e.  ■,      •:^-"  Jr'. 

183.  Poui-avdirla  som.-ne  de  tous  les  t,^rn.f  1. 
pro«re.io„  g.omaiHque,  i.  fa„,  mlptmtS  ' 

du,t  etd,v..er  le  res.e  par  la  rai^on  dimiiu^e  de  I'uni  I* 
le  quotient  sera  la  riponse..  .  =  '  unwe  ,  ^ 

■Ceci:*st  evi^enn^i,  1,  p^^^,;^-^^^^ 

.    Oh^qub  tprme  esf  compo.fe  de  celiil  n..!   i         .  i  / 


r^p6t6  uuUiU  Ue  foia 


W  la  raisott  cdntient  »J?nnii63. 


,*■•".■,%">• 


sit 


■      -"^i 


•^1- 


1 


*IRv 


':\- 


.-.-#. 


Iie2e  lerme  6=3x2    i 

ie3e        ^=^6x2 
/  'Le4.e.  .  /  -214:12x2' ' 

L(i5e/      ^8=24X2 

Le6e       /  96^48x2 
\    La  somme  des  teimes  primilifs  6+12-f24.-f-48-l-96 
^gaje  (3+6+l?4-24+48)X  2.  /  .  .     ,  . 

Oh yoit  que  le  ^reixiier  r^embre  de'l'equation  contient  * 
la  somme  de  tous^les  termes,  except6   le  premier  ;  et 
que  le  seco|id  cpntient  la   somme  de  tous  lea  terrges 
except6  le  dernier,  muUipli^  par  laraison. 

*;•      Formules  pour  les  pi'ogi-esjkons  geomilriquesij 
t*olir  le  ler  terr^e  :     P=DT 


1—1 


Lisez :  le  premiej^tcfme  egale  le  dernier  divise  par  lit, 
raison  6Iev^&Jhjne  puissance  marquee  par  le  nombre  de 
terme  mifim  »n,  ,        .         ^  ^     > 

Jurle;dfernier  terme :  D  =  PxRn—i«  '    ^^^^^     -    1^^ 

Pour  J&  ra««on  •  R=tD  >P).  V^-^  ou  bien  R= 
(S— P):ys— D). 

Pour  la  Bomme :  ,  S=(DxB)— P»R— !»'  .       - 

PoCir  le  nombre  des  termes  on  ne  peut  le  frouver 
qu'au  moyen  des  hgarifhmes.  Voici  la  formule :  L^lpga- 

rithme  de .»....; N.==(LD— LP)  >LR)4-i. 

C'eal-a-dire  qu'il  faut  retrancher  le  log.  du  ler  terrtie 
de  celui  du  dernier,  divis6  tf  reste  par/Celui  de  la  raison 
e,t  ajyuter  I  au  quotient.  ; 


^/uteS 


X't. 


V    ,     '^       Quesiions  sur  ies  progressions,  . 

.    '  ^       '   -■  ■  ^'  *  '    ■    '  -■'  ■^,  ..         ♦'     '  "^* 

176.  Q«'oppeU»-t-6n  progression/? — i|77K  Cowient  nomme-toa 

lea  deux  espbces  df»  jitogre^sionat-rl^S.  De  qaof/st  conipoa^e  une 

prpgrOssiQrt  arithm^Sdqu,©-- 179.  Que  conclurea^votfs  de  It  ?r— 18Q. 


-5 — rvr 


T— 


.(.. 


„/i'.  ';';■■  ^^V"*^■- 


;7_, 


■i"„ 


■9'. 


^; 


:B: 


: ;  "i-  pro  J^l-X^:^'"''  '»  -^".e .,,  u», ,« ,^„ 
^.^-^  1U70.  Quel   est  le   8«   tenMe    .!'.,««     *.       -. 

vie  5. et  dernier  lerme  324.  §     '»^"'»»»e8t  3,  et 

mirtt  m**?'"  '"me».d'„„e  progfe.^o„  '  g^o: 
■ne-nque  e»t  324,  |e  premier  Icririe  est  4  ..  i.         ,. 
do  .ermes  ea.  5 :  quelle  e.,  la  raison  J  '      '  """"" 

^."eneest,aj„™eTLt,:i':.i::r '""^  ''*•• 

4  s^h  '."u  H-.  ''"■"'""'"  ^  «<"»">ence  .a  fortune  avec 
*  ecu.,  la  dixiJme  annie  ellff  esl  de  787^9  .  i      j' 

.- ^™;.or^  s.o,^i,u,^.a^^^l:^- ^ 

demande  combien  iU  perdu  k  la  5^  ?  " 

>    P.  1076.  Un  partkulier  assure  aue  «!  i»^«  *  •  1  . 


'  r^: 


X  / 


180 


multipliee   par  \^  hotnbre  qii'on   voiidrait   cdnnaltre, 
'  Bachant  que  le  5«  jour  ils  ont  re§u  324  s^ helling-.  ,      , 


A.*  ■ 


■■',.1  ^ 

dtkit 


BfiGLE  Dl/  FAUSSE  l^OSITICp  SIMPLE.  (27;)  ^ 

184*  Lat  r^gle  de  faxisse  posit idn  simple  est  une  op^- 
-iJ^^  ration  par  lAquelle  on  pr6[|^re  la  solution  d'unprbbli^rne,, 
"^    'bo  operant  siir  le  nohibre  siijf>pos^.     -,:}l\  ''■,/■■:<-' y.[''-y:.'--f^ 

ExEMPLE.— Une  4?ersonne  a   yendu  le  ^J-f1d  i+le  ^ 

•  d'une  piece  de  drap  dont  il  lui  reste  encore  6  verges: 

on  demande^  quelle  6lail  la  longueur  de  cette  pi^ce  de 

:f •••<*4j^'P ? • 't  . .   "  \.     ■    ■■;/-  '' '  ;'v  ;    :..\°.-.r 

Operation,  npiftbre  su?ppos^,  12     >        ;         ^ 

,;,;■,  -     :  .^^:  I':      -     ,v  ■   '. .  je  J-^  4    '    '        '  - '"  '■'    '  'i':^-'---. 


lei-i-2 

'V"'V-''-''t: /-^ 

\1\ 

9. 

12~9-j-3. 

3T  iSviirt^ 

1 


€:  x+I^.  24. 

Pour  Tdaoiidre  ce  problfeme,  je  suppose  -e  nombre  12,  ear  l^quelj 
je  puis  faire  les  opdrations  exigdes  ;  je  trouve  3  de  resio  an  lieu 
de  t6  ;  maia  comme  il  doit  y  avoir  un  meme  rapport  entre  le  reel 
3etle  nombre  supposd  12  qu'entre  le  resie  de  la  question  etie 
nombre  vrrfl,|^en  conclus  la  proportion  qui  me  donne  24  poujf  le 
nombre  cbWcK.  fin  eflet,  en  retrancLant  de  24  le  i,  le  /^  et 
il  reste    6.  , 

On  pourrait:  aussi  r^soudre  ce  probUme  sans  Ibusse 
position,  en  addilionnaht  les  fractions  J,  J  et  j/aprds 
les  avoir  r6duites  au  m^me  d^notninateur;  et  ceAui  leur 
manquerait  pour  former  une  unit6  representeraU  le  reste 
6  indiqu6dans  le  probldme,  et  servirait  ^  d6|bo.uvrir  la 
longVieur  de  la  j/i^ce  au  moyen  d*une  r^^  4p  Uois. 


cdnnaitre, 

■,,i  — . 

?LB.  (27:) 

St  une  op^- 
n  probli^rne. 


op£raiiow 


'V 


jXi 


fid  i+le  j 
3  6  verges : 
B  pi^ce  de 


bsiuoh  et  sans  fausse  poaUion.  /         ^   '  «vec  fausse 

lent  4^  ?      y-;^  '  -  >  ^^  *   ^'  '^  =»' '®  ^  «'  ^es  ^  6ga,    ° 

Nombre  suppose.  42:v^S^i''!'^3fe-^ 


12,  Bur  lequel^ 
resie  an  liei 

;  entre  le  reel 
question  et/e 


me  24  pour  le 
ile/ietjli. 


Euns  Ibusse 
;  et  j/apr^s 
rt  ceJqui  leur 
^reilt  le  reste 

d^ouvrir  la 
tiois. 


V/ 


,  ^  Sans  Fauhe  Pdsiiion, 

f?-l-H+^,- V,  13  :  7 : :  468 :  >^R 
l^Tn  seigneur  6tant  interrog6    surle  >,o, 
qu'il  avait  dans  sa  cassette,  r^pondit  •     ' 
nom),re  qu'elle  contient  le  },  \e  \,  ^U, 
nombre,  il  y  en  aurait  879. 


p2. 

ibre  de  lou 
on 
de 


IIS 


ajoiitait  au 
mdme 


I 


i,    ' 


b^-vipiir  -i-T  *j|^i 


\,v4: 


A 


•t 


Nonibre  «uppos6, 140 

;ie^=28 
le4=20 
les|=105 


182 


t 


R.  420. 


153+140=2,93:  140: :  879  :  ir= 
Sans  Tuusse  Position, 


1+  ,  +  3^  i|3  +  i|«=:  !il,  293^.  140 : :  859 :  ar« 
R.  420. 


Cinq  joueuttll^  eu  dispute  se  sont  jetes  sur  I'ar- 
ge«£  du  jeu  ;  \e  ^emier  en  a  pris  \  le  deuxieme  »  Id 
troisi^me  jV  J«  q«atri6me  y%  et  le  dernier  aeulerestd 
quiegalait3  sch.  5d.}  coirfbi^  y  avail-il  d'argent  sut 
lejeu?  ,  J. 


jLi^  Nombre  suppos6,  60 


re  J=-12 
le  i=  10 

168^=25 


4 '' 


53  6t^s  de  60,  resfe  f.  ^t  3s.  5d. 
^0:ar=«R.  30.     ^v    ^    t-v"  -'"    -'J^i*.'i^*      * 

4_^+J^+xl  =*  ;SS  120— 106«  14:  3e.    6di  : :  MC 

.',.  ;  «v     R.  30.  .  ^i_i, .■■.,,,,  , \.,,..Ji,^. a L^!.\, ...,.,. J=^.»..u,.i.jj.»,.-..i^', ■-..,^i:-;„*»: -^ 
QueloBtle  nombre  dont  lei  l-fles  l+les  *  6gafcntj 


■<K   .it 


K. 


i , 


N 


'  \ 


es  8ur  I'ar- 


m 


Nonibre  suppose,  36 


o  V 


-.-^ 


les  1=27 
Jes  f =30 


les  1=28 

\      ?5:^::5lS§:a:«=R.  2^, 

lyflfns  Fausse  Position, '      ,  \. 


\ 


l+f tf— f f,  85  :  36  :':  56| :  o-^B:  ikl  ,         , 
Un  homme  qui  ne  connait  pas  le3  math^matiques,  Wnt 

a  1  article  de  la  mort,ordonne  par  spn  testament,  que  fe 
ideson  bien,  qui,  en  tout,  a  et6  evalu6    18753  sch  ' 

sera  pour  ses  h^ritiers,  les  |  pou^JMise,  la  moi.i^  poJ^ 
^pauv^s    et Je  I  ^our  la  rj^tion  des  capSft  V 
comment  dou-^n  faire  le  partnge.  p^r  .uivre  I'int^tioU  ' 
du  testateur^car  il  a  donhe  plus  qu'il  n'avait  %       \ 

Nombre  suppose.  12  .      .      «  •     \ 

•  ■•■■/■■...  .,  y    '  jf  '  ' .' 

V,        >       le«§^    8 
la  i= 

■^':iei=/2 


19:  ;2::  18753:0^.^11844,. 


*^^ 


/le  1=2961  sch.  pour  les  kritiera. 

•^esi|=,7896         pouMR^e. 
la  i=-5922  poucllKnyres:  ' 

'®  ir= 1 974    .      pour  lepSAVil^. 


18753  supcession  tfel^ 


.  K 


I 


^^ 


JVnlonn6  aux  pauvres  le^|4^1es  f-H^  i+io»rT  ^^® 
rn6n  argent,  et  il  me  reste  0pcore  60  sch.:  combien  en 
avais-je  d*abord  ?         .      '     .^  ^  \ 

Numbre  suppose,  6^3         ,  > 


le  I  =231 
re9T'i=i89 


^^'A:.: 


,     I  '     673  6t6s  de  693,  reste  20,  20  :  60 

'693  :  a?=R.  2709  sch.* 

On  propose  d»partager  £350,:entre  troi«  personnes, 

e  mani^re   que  la  seconde  ait  (rois  fois  aiitant  queia 

premiere — 7,  et  la  troi^idme  autant  que  les  deux  autres 


iNombre  suppos6  pour  la  1'^''  1     .•    • 
W-       ;       •      *p9urla2<'  3— 7   ^  L 
i-  •/^"  .      -^  pout  la  3«  4-^-f-3 

'  8—14^3 


3504-7-lf7— 3=361 

1  )  (le    45 ^J 

8 :  3^1';  :^B}  :  a?=R/<  28  135  1—7=128}  , 

3o  180  1—4=176^ 


4.K1  <     , 


£3b0  ■'■■' 


Bfxiercices  sur  Id  Rigle  de  Fausse  Position  Simj^le. 

p.  1078.  On  veut  partager  720en'troi3  parties,  de 
niere  que  la  plus  /rrande  surpasse  la  moyenne  de  80, 
et  la  moyenne  surpasse  la  plus  petite  de  40. ;  quelles 
aontcei  pRrties  ? 


;.-. 


:-l^,...„j._.^.: 


p.  1079.  On  propose  if^^^mo  en  trois  par- 
t.e8  qu^Botent  entre  elles  coj;M|||§,„Ve8  3,  5  et  11  "j 
c  est-4.dire  que  la  premidre  soitTirseconde  : :  3  :  5> 
et  14  premf^ro^k  trois^e  : :  3 :  II:  quellea  sont 
ces.parties?       ■  •    - 

^      P.  lOSO.  Un    bergef    inlerrogd    *ur  le     nombre  do 
mairtons  q»;iLgardair,  repondit :  si  j'en  avais  encore  le^ 

;  i:.iusi.  Ua  lapidaire  inierrog6  8ur  le  nombre  de 
Aes  diamans,  repond  que  s'il  en  aviili  et  7  de  plus, 
cela  /erait  i32  :  combien  en  a-4-il  ?^^  ,  ^~"~■^  . 
X  P.  1032.  Qii  ditque  le  noaibre-i^idves  d'une  6coIet 
c^tel  que  s'il  y  en  avait  %  et  15^de  plus,  il  6galerait 
ipo  :  quel  est  ce  nombre  ?  -        ' 

N^^1083.  Quel  est  le  nombre  qui,  augment^  de  sa 
^etdeson  4  plus  Ij.fasse  100. 

1M0S4.  Une  arm^  ayant  6le  delaite,  on  a  reconnu 
que  lei  dea  soldat^^^taitmorl,  que  lea  ^  avaieot  6te 
Iff  P'"'^,?»»5errm,ue  UQOa  hommea  qui  formaient  le 
r^te  de  1  armee  ava.ent  pi^is  ia  fuilftj  combien  y  avaien* 

,v#ite  soidats ?  -  "-•:  ■■■::/::,■■,■.,:  .' r^  ':■■■■:.':- ■■-^.^'     .. 

"—P.  1085.  Pierre,- Jacques  et  Jean  ont  ensemble  153 
pieces  d'or,  Pierre  en  a  18  de  plus  que  Jacques,  et  Cs- 
Jui-ci  en  a^cinq  de  plus  que  Jeau :  cpmbien  en  ont-ila 
chacun?  ^^  "  n-   .•;-;■.    .-~^..  ':■■:,■  .■r^:^.:-\-i_.,y;.,,j  .  • 

P.  1086.  Quatre  marohaWdes  d'ceufs  en  ont  achet6 
30  douzaines,  fa  premidre  en  a  uchetd  3  douzaines  de 
plus  que  la  secoade  j  ceMe^ci  3  Uouzaines  de  plus  que 
la  troisi^me,  et  la  troisidrao  3  Jouzaines  dte  plus  que  la 
4 :  corwbien  chacune  en  a  elle  achete  I 

P.lQ37rUn   joueur  ayant  pt^rd.i  h  jj  ,ie  won  nrgont, 
se  remi^  i  jouar  et  p^it  la  i  d<?  ce  qui  Jul  restauTu 


•.■"■/■ 


■:.r . 


'■'■■J-  inm*^*?*        .••- 


\^\ 


v<^  ■ 


'  gk.  : 


■'"     '         .    •     ■, 

H 
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%::]: 

HIHHil 
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:,                                                           /■ 

■.'■■".■         '.                                   c  -y- 

'  ■.  •'      ■     ■  .'■''-■'         '          ■   ■"      .•  ■■ 

:;^  v^^^^^  ■::.<-'' ^--.: 

.-              '             '            •  4_i\  '  ■ 

-(■  ■      ■''/ 

-  ■    ■                 '.n--?^/        "  '-■- 

.>::■■■■-:. I  ■•  -.-u^'  ^■'^^■ : 

•;■'■       ^^; 
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186 


fit  la  m6me  chose  une  traisidme  et  quatri^ine  fois,  apr^s 
<Iuoi  il  ne  lui  re.na  pKis  que  6  sch. :  combien  avail  il 
d'argent  avant  (te  commencer  d  joufr?     .  - 

P.  108S.  Trois  oncles  s'et||nt  r6unls  pour  favoriser 
une  pauvre  ni6ce,  lo  premier  lui  donna  la  sommequ'on 
ne  d.l  pas:  le  deuxieme  ie  triple,  etie  troisit^me  niitafit 
que  led  deux  pi'emier.s:  quel  fut  le  don  de  rhacun, 
sarhant  que  la  jeune  personne  re^ul-  IMOQ  gchellmgs  I 

P.  1089.  Urf  homme  veut- vendre  une  nuiison,  un 
jardin  et  une  petite  terre,  le  tout  ^CJOOO  ;  le  jaulin  vaut 
quatre  fois  autant  que  la  terre,  et  la  maison  cinq  foia 
outant  que  le  jarJin  :  quel  est  le  prix  de  chaque  ohjet? 

P.  1090.  Troia  person nes:  on t  ensemble  150  ans,  la 
premiere  a  le  double  do  Page  de  la  scconde,  et  la  seconde 
le  triple  de  I'age  de  la.  troi^idme:  qLel  ea  Tage  do 
chacune?  %& 


m 


RfiGLE  DE  FAUSSE  POSITION  DOUBLE.  (28.) 

185.  La  rc^gle  de  faussc  position  double  est  une  ope- 
ration par  laquelle  on  parvient  a  ^l^^couvrir  un  nonibre 
que  Ton  cherche,  en  remplissant  les  conditions  du  pro- 
bldme  sur  deux   nombres  supposes. 

186.  Pour  op6rer  ces  sorted  de  regies  on  emploie  la 
methode  suivante: 

19.  On  suppose,  d'abonl  un  nombfe  sur  lequel  on  sttit 
loutoaled  conditions  du  probldme  ;  si  le  resultat  amdne 
celui  qui  est  demandc,  roperation  se  termine  1^  parc^ 
que  le  nombre  8uppos6  se  trouve  fitre  lo  veritable;  oi 
a*!  contraire  co  r^sultat  est  different  de  celui  qui'esl 
^deniand^,  on  chercl.e  q»e!le  en  est  la  difference  so't  en 
plus  soit  en  moins 


.  ■  • 

- ,  ■ 

■^.-.  1 

\ 

1S7 


A 


,*?';   Pour  conn-'itif*  «m  r    .         J'P''se. 

;,•=  Je'-nier,  i,  ft.,,  o,,,,,^;^  """■''re  v,ai  pour  avoir 

'^•?  ncnbrea  supp„,i,  ,"'™'7,^'  """  vio„,  j^v,  J,       , 
e»J^n.u..e.parro„.6,„'"'o  ::,""  ""'^  "  IvL 

"jouier  cede  diflerenc,     e.  si  „„    °      "^  ""''  ''  '"""Jra        ' 
-f"ence.  on,  le^  ,„^„^,^  '  •  -»•  q"e   ^u,„d  lea  dif- 

or  .is  aeron.  ,„„,  ,„,.,  e'S     '    ;•"  f*"^  ^''  ^'=*»  J^ 
-  -.PPO.6  d„„„o  ,„  p,„3  'X''-;    '0  P'u.  «.,nd  „„^: 
''=>«^Ton,  .„ua  doux  en  e.cl      Mf     ,"""'  ""eon.rai,^ 
'onnelaplua  grande  diflirenco      n  ■"       S™""  ""mbw 
"ftudraajonterla  diderence  .    I,     I"'  ^  !«"■!"<".«, 
la  souatraire.  * '   *'•   <"»"»  te  second  ca», 

•"'""ngea.  i  condi,.„.,    ou-jr    "  """""'""»■'»"'''«» 
■^--nbien  il  en  vent  reco„l!„    '""!''"'>'"  *«m«a.e. 

'■"  'eur  en  donne  4  Ik'!  """•    i' '«"»'  -«'  l-e 


i-%' 


•■    ■■  ■  ^\  188     V  ■•  V  ,. 

que  s'il  en  veiit  donner  i  cl^acun  10,  il  lui  in  manquera  6. 
R.  5  ^coliers  et  44-  oranges. 

Si  8  (6tait  le  nombre  d'eldyes,  le  produit  de  8  par  7, 
augmentd  de  9,  aerait  celui  des  oranges  j  et  !e  produit 
de  8  par  IQ,  diminu6  de  6  devraitaussi  donner  la  r6pon- 
■fle.- 

.1  Sl^POSITION."*  II.  SUPPOSITION. 

8x7=56+9=65  11X7=  77+9=  86 

8x10=80—6=74.  11x10=110—6=104, 


le    difference   — 9  2e  diflerenco 


18 
11 
8 


^ifler.  des  differ.  =         9  Differ,  des  nomb.  supp;  3    - 
^ft!  3  •  ^''  a?=3,  difference  du  premier  nombre 
8uppos6  au  nombre  cherch^,  Jaquelle  ^djBRetranch^o 
de  ce  premier  nombre,  donne  5  pour  le  no*^^  vraj. 

PrauveJ^^  7=35+9=44  oranges.  J' 
^'^*"''®  J  6X10=50-6=44  ^ 

II  est  Evident"  que  chaque  !iHombre  jBupposil  produit 
une  difference  d'autant  plus  grande   qv/e  ce  nombre  lui- 
m6me  diff'dre  plus  du  nombre  vrai.     II  est  encore  Evi- 
dent qne  la  diff6rerice  qu'il  y  a  entre  !es  deux  differences 
ne  provient  que  de  la  difference  des  deux  nombres  sup- 
poses et  que  cette  difference  des  differences  est  d'autant 
plus  grande,,  que  les  nombres  suppos^M  different  plus 
entre  eux ;  Jl  y\a  done  mfime  rapport  entre  la  difference 
des  differences,  ^  la  difference  des  nombres  Buppo86», 
qu*entre  la  difference  qu*un  des  nombres  &  produit,  et 
la  difference  de  ce  m^me  nombre  au  nombre  vra|j  <lonc, 
la  difference  des  diffSrencea  est  d  la  difference  des  deiix 
wm^es supposiByWmm  la  premiere  ou  la  seiLde  dif- 


1«  supposition     7     sol(Jat3      2o  «  -  • 

7  X  I  l=:77^O7_50      n-     .  ^=200+45=245 

//_^7=^50    .^3x11=275-1-27=248     '"'^ 

i-**  difference's 


1"   iiiffercnce+51 


^'nombresupposd      7     U  A\(rk       "- 

Differ,  des  nombres  supp.^is  h:o-    i       ,.  —     ^ 

^-c  5*  :   18  : :  51 :  ^',Zj  J^'  ^^  f '«'e.-54 

'S  differ,  dulenombreau 

61'    IS..   Q  nombre  vrai. 

,e  „.    ,                        '            nonibre  vrai.  \ 

non,b.s„pp.     7xI7=2tnombrevrai  'I 

I'uomb.ttpp.  25_    ,=21         """'"•  ' 

Preuve.  24  x    8=192  +  iS'-in     '  .  \ 

P-a.^,c,..o.™e  pa, U  ,«.„„;  r^ 


V 


prennent\  les,  partageans,     11—8=3;  le  quotient  24 
indiquera  le  nombre  des  partagie'ans. 

Probldme.  Vn  particulier  a'est  arrang6  avec  un 
ouvrier,  d6  inani^re  qu'il  Im  paierait  12  sch.  pWr 
.chaque '  jour  qu'il  travaillerait^A  condition  que  cejui-ci 
lui  en  donnerait  15i.  ehaque  jdur  qu'il  ne  travaillerait 
>  pas,  k  cause  du  doinmage  qu'il  luiNiauserait  j  il  se  trouve 
qu^aii  bout  de  63f  joura  I'ouvrier  nVi'ien  4  recevoir,  et  • 
qu'il  nedoit  rien  won  plus:  on  demVnJe  combien  il  a 
travailld  dcjours.  R.  35  jours  ;  il  a  dotac  6t6  28  jours 
A  ne  rien^JSire. 


I.  8UPP0S1TI6N. 

23j.4  12s       =^2768. 
\600 


40     4  15 


1«  di^ierence       —324 

39  '      ; 

23      ■'■■  ■    \    ' 


II.  SUPPOSITION. 

39  j.  4  123  V=468s. 

24     4  15         360 

• — , — .\; 

2«  difference  . +^08 
—324. 
+  108 


16diff.  des  nomb.  8»!^ppos68  432  diff.  des  diff6renc\ 
432  :  16  : :  324  :  x=V2.    23  +  12=35  jours 
travail.  / 

PREU.VE. 

''    35  jours  4  12d|      .—420s 
28  4   16  '     =420 

Questions  sur  la  Rigle  de  Fawse  Position  Simpte  et 
'      N         '  Double, 

.184.  Qu'est-ce  que  la  rtglo  de  fausse  posiiion  simple  ?  —185. 
Qu'est-ce  que  la  rtgle  de  fausse  position  doubk  ?— 186.  Quelle  est 
lamdthode  g^ndrale  pour  rdsoudre  Ics  probliines  dom  la  solutiou* 
demande  deux  faueses  positions  1  ^*'^ 


lliMlltiNIMMIMIi|i||ltllillilfi«lllli>ili<lilBl^WlilWHMIMIiiWmiiilliili|iilMilliii|i^liliilii''ii 


,^  S   ^^ij^Msidi^  <!,' .  i^:-.  ■^^ 


mmmmsmnw 


19J 


-V 


fait  v;,„i/.",„ti?^Ci/I''' '•"■"'"'•'''' '« 

bien  en  .^^JSlte  ,  '  "T  '""'  ^  """f^' Jc^m- 


-""^"ir- 


ft." 


192 


pauvr^  il  iui  manque  10  sous  j  cllc  donne  15  sous  a  cha-; 

CUn    *t  -#»n   a     O*^  ,1a    .^^^^  . I  •  '    .      ••  ... 


-  cun  <?i-ena  25  de  reste :  combien   M-clle  assist^  de 
pauvrcs?        v( 

.    *      ^^^^^2.  Un    p^re.  partageaot    son  bien  enire  ses 

,      enfans  donne  £1000  au   premier,  plus  le'j  du  reste ; 

X2000  au  dcuxi^nie,  plus  le  i  du  resto  ;  JE3000  au 

troisidme,  plus  le  ;  ^u  reste  ;  et  ainsi/ile  suite  ;  jusqu'au 
dernier  qui  a  le  reste  ;  on  demande  combien  11  y  avait 

d'epfans,  ce  que  chacun  a  re^u  et  le  total  de  Pheritagff, 

sachant  que  toutesles  parts  ont  ei6  6gale8. 


MESURE  DES  SUJRFACES  ET  DES  CORPS.  (29.) 
'  l""  Difnitiona  des  Surfaces. 

189.  11  y  a  troid   sortes  d'^tendues : 

1  °  .  L*6tendue  en  longueur  seulement.  ' , 

2  P  .  L'^tendue  en  longueur  el  largeur. 

3  ®..  L'6tendue  en  longueur  et  dpaisseur. 

-  190.  Mesurer  une  6tendue  en  longueur,  c'J^chercher 
combien  de  fois  elle  contient  une  longueur  con»^ae. 

191.  L'6tenduel'.en  longueur  et  largeur  se  homme 
Burface  ou  superficie. 
.      ^^2-  Routes  les  surfaces  k4>  cdt^a  form^es  par  des 
lignes  droites  ct  paralldles  deux  &  deux,  portent  le  nom 
g6n6ral  de  paralldlograme.     - 

193.  Mesurer  une  surface,  c'est  chercher  combien 

elle  contient  une  surface  connue.  

1.^.  La  mesure  de  toutes  les  surfaces  se  r^duit  i 
X  celles  du  carr6,  du  rectangle,  du  triangle,du  Irapfeze, 
du  losange,  du  cercle  et  de  la  sphdre. 

■■     ■    .    ;  ■■;■■■  -'■  ■         :     '■    ':   ■      \:-:..^     ■     . 
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ftrence  AB,  fig.  p.  Chaqiie  diamdlre  ^gate  done  deux 
rayons,  et  partagej  le  cerele  en  deux  parties  ^gnler.    .   ; 

207.  Poiirineaurer  les  <^tenduer,  on  se  f(»i1,  Io.  p^iir 
let  longueurs :  de  Parpent,  delaperehe>  de  fa  tofse,  du 
piedetdtr{)ouce. 

8  ^  •  Pour  lea  flurraces :  dti^^pied  carr£,  de  la  toise  cari^ey 
de  la  porche  carr6e,  de  Tarpept  carr^,  etc. 
3  ®  .Pour  les  solides :  du  nie^  cube  et  de  la  toise  cube* 

2®  .  De  h  ^eswe  det  Surfaces,      j 

208.  On  obtient  la  superficie  d\in  carr^  en  niultipliant 
la  longueur  d'un  c6ttf  par  eJle-niAme.      — —    ,:       ^    ^ 

'  .  209.  On  oi)tient  la  surface  du  rectang?^  en  multi- 
pliant  la  longueur  de  I'un  des  deux  grands  c6tes  par 
celle  de  I'un  dea  deux  petits.  , r 

210.  On  obtient  la  sujrfQce  d'un  triangle  en  multi- 
pliant  8«  hauteur  par  sa  base,,  et  prenant  la>moiti6  du 
prodttit. 

211.  La  hauteur  d'un  triangle  est  une  ligne  qu'on 
imagine  partir  de  son  sommet,  c'est*i-dire  de  l!'un  de 

%  sea  angles,  et  tomber  perpendiculoirement  sur  le  c6t6 
oppoe^i  qui,  pour  lore,  est  consid£r6  coofinie  la  buse  4® 
ce  triangle ;  telle  est  AB,  fig.  4.  / 

2 12.  fom  obtenir  la  sifrfece  du  trapeze,  il  faut  addi- 
tionner  la  longueur  des  deux  cdt^s  parali^lcs  AB,  CD> 
fig,  5,  en  prendre  la  m<Mti6,  et  la  multiplier  par  la 
hauteur  £F,  c'est-i-dire,  par  la  longueur  de  la  distance 
perpendiculaire de ses de^x  cAt6«.^     V^     ^     ^         ^ 

213.  Pour  obtenir  la  surface  du  losange,  il  rautmui* 
liplier  la  base  CD  par  la  hauteur  AB,  figr  7,  o'est-l- 
dire  par  la  ligne  qui,  partanf  de  I'un  des  cfttes  pris  pour 
baae  t'^ldve  perpondiiMiUiireiueDt  vers  le  c6t^  opj^s^. 
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J822.  tea  flurfaces  des  Bgures  temblabteB  soivt  cnlre 
ellea/ comme  lea  carr^a  de  leurt  ligpes  homologue:'. 
Quealiona  tur  la  Mesurt  des  Surfaces, 

189.  Combien  y  a-t-il  de  sorte  d'df endues  ?— 100.  Qu'Vet-ce  qn* 
mesuror  l'«ie'ndoe  eji  longueur  1—191,  <^«'e8t-ce  qu'unc  snlffaco 
on  iiurperfitie ?— 192.-Qii*e8tc«  qu'ua  paralKjlpgrainjne  1—193. 
Qa'08t-ce  que  meaurer  wno  surface  ou  superficie  I— 194.  A  quoi 
H  nSduit  la  mesure  de  touies  les  surfaces  ?— 195;   Qu'est-ce  quua. 
wrrdl— 19?.  Qu'est-ce  qu'un  angle  1-197.  Qu'cst-ce  qu'un  ric- 
tanglil-:i98.  Qu'est-ce  /  qM'un  tri.angli  I— 199.  Qu'est-ce   qu'an 
trapeze  t— 200.  Qu'entendey-vous  par  des  lignes  parolltjles  ?— 201  • 
Qu'est-ce.  qu'uii  lOslmge  1-20.2  Qu'est-ce  qu'un  cercie  1—203. 
En  combien  de  partWf.ie  divise  la  clrconf<5rence1'S-204.  Quelle* 
sent  lee  principales    lignes  considirfies   dans   le    eerie  1—205. 
Qu'est-ce  que  le  rayon  1—2C6.  Qu'est-ce  qucle  dianittre  1—207. 
De'  quelle  mes'ure  se  sert-on  H>rdinairement  pour  comparer  le» 
^tondues  1—208.  Goniraent  se  trouve  la  superficie  d'wn  carr6  1^ 
209.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  surface  du  rectangle  1—210.  ' 
Que  faut-il  faire  poor  obtenir  la  surface  d'un  triangle  1—211/ 
Qu'est-ce  que  la  hauteur  jl'un  triangle  1—212.  Que  faut-il  fair^/ 
pour  obicrtir  la  surface  du  frnptefe  1—213.   Que  faut^l  faire  pout 
obtenir  la  surface  du  loimngc  1—214.  Que  faut-il  faire  pour  obte- 
nir la   Biirfiiqe  du  cercie  1—21 5.  Comment  trouve-t.on  la  longueur 
de  la  cinjonftrence  1—216.  El  si^l'on  ne  connalssait  qneja  circon- 
flSrence  comraeht  trpuveiait-on  le  diamfetrel— 217/ 0«e  faut-il 
faire  pour  ovoir  la  surfiice  de  la  couronne  ABC,  fig.  9 1—218.  Que 
'  faut-il  feire'pour  obtenir  la  superficie  de  hi  sphfere  1— 2l9.  Qaefaut. 
il  fairo  pour  ^valuer  la  surface  dea  nutree  polygones,  rdguliers  pa 
irr^guKera,  fig.    101-^220.  Que  ^ut-il  faire  pour  obtenir  la  sur 
face  di|  c6ne,  fig.  13 1-— 221.  Qun  faut-il  faire  pour  obtenir  la  sur- 
face dn  cylindre,  fig.  121—222.  Quel  est^e  rapport  des  surf  cea 
'^eafiJSuressiBmblabfeal   1     .        t^         /  / 

■'"'''■*,      ■.■■-'#         '  "  /  '   .    ■  ■  '    / 

'    Exercices  tur  lea  Surfaces,  \ 
^        1  ■         \» 
P^  1099.  Quelle-esija  superfine  d'un  terifain  de  forme 

caitibe  ayant  ao'toises  de  c6t6 1   /  *:  .\ 
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'P.  IIOJ.  (Quelle  »sili,;ff,cg  d'uniardin  «r 
<I3    osanze.  ari.r.1  liT  ,  .  ■  "  ""  J^rum  en  rurnie 

d.  pcrpen^iVu?;:  J  ""  '""'"  ''.'"'^'  ""  ^S^Vtoi.. 

P-  1105.  Quel  est  le  rayon  d'un   cercln  ,?.»  Q«;n    •  ^ 
de  circonference  ?      ^       •  ^^rcie  ue  350  pieds 

P.  nOik  Quelle  est  la  snrTi/.^    n      » 
corabien  faolil  payer  t  /'        J*  P'**" ' 
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bre  Je  30  pieda  Je  longueur  et  24  de  largeur,  si  la^boi- 
serie  doit  monler  &  6  pied«  7 

^P.  1113.  Oil  a  fait  peihdre  uAe  porle  de  6  pi.  de  haut 
lyr  4  pi.  de  large  &2  pch.  le  pi.  pour  le  dehors  et  1 
8ch,  3d.  potir  le  dedans :  combiei;i  faut-il  payer  ? 

P.  1114.  Que  faut-il  payer  pour  faire  cr^pir  une 
>yraniide  quadrangulaire,  dont  chaque  tiiangle  a  18 
^ieds  de  base  et  60  de  hauteur,  k  1  6ch.  3d.  le  pied  ? 

P.  1115.  Un  puita  ayant  45  piedsf  -de  profondeurct 
12  pi.  de  circonf^^renc^,  a'^t6  ciment^  pour  10  sch.:  i 

conpbien  revient  le  pied  / .     -  ,      -    J 

1116.  Les  4  c6t£8  d'une  citerne  ont  kxh  (iment^a  5 
poUr\  192  sch.:  quelle  est  sa  hauteur,  sachant  que  les  5 
quatre  cdt^s  parfbitement  ^gaux  orht  12  pieds  de  large,  c 
et  qu*bn  a  pay&  1  sch.  du  pied  cari^  f         '         .  ^^ 

•'     9*^PmUHorifiid  Svlides.  (SO J\  \     ,  $ 

223.  L'^tendiieen  longueur,?:  largeur  et  ^paisseur  se  - 
nomine  volume,  corps  ousolidei^.  ,"- 

224.  Pour  ^valuer  la  soliditS^  des  corps,  qp  cherche 
le  nombre'de  pieds  cubes  quMls  contiennent. 

225.  Lessolides  que  I'on  a  le  plus  ordinairement  i 
mesurer  aont  le  cube,  le  cylindre,  le  cdne,  la  pyramide, 
lA  sphere  et  le  prisme. 

V^  026.  he  cube  est  un  solide  dont  les  six  faces  sent  des 
carri6»«6gaux,fig.ll.  \ 

v^327.  Un  cylindre,  vulgairement  arppe16  rouleau,  est 
un  solide  dont  les  baiees  sent  deux  cercles  egaux  et 
parall^Ies,  fig.  12.     .  ^     ty       : 

228.  Un  c6ne,  dont  la  foinje  est  celle  d'un  pain  de 
»U<?re,^t  utf  Bolide  qui  a  un  ^  cercle  pour  base,  et  dont 

-.1     .  r  ■-:'  '  ■    '  ■  ■■.  ■  ^     .  •- , ,    ■■ 
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comme  enl^er.    II  en  seraU  de  m^roe  de  la  pyramide 
tronqu6e  parallclement  k  sa  base. 

237.  Pour  obienir  la  solid.t6  de  la  sphere,  il  faut 
multiplief  an  surface  par  le  iiera  du  rayon. 

238.  Pour  obtenir  la  solldile  .d*un  p'risnie,  il  fuut 
multiplier  la  8\iTlace  de  sa  base  par  sa  hauteur.     .^.  ,  ^, 

239.  Si  les  bWs  ou  extr<?mite3  du  prisme  fi^etaient 
pas  egale's,  on  \e?  dfecomposerait  en  prisme  et  en  pyra- 
mided, suivant  la  forme  de  Tobjet-,  et  les  ayant  calcules 
86par6ment,  on   jbindrait  Jous  hs  produits  partiels. 

-^      240.  Pour  oblehir  la  solid it6  des  corps  irr^guliers, 
.on  les  d6compose  ps^r  tranches  reprfeaentarit  des  prismea 
ou  autres  corp>i  regulters  fariles  a  evaluer. 

241.  Lessolides  se\nb!ables  soni  entre  eux  corame  le 

cube  de  leurs  lignes  hoVnologues. 

.  -        •       •  V  ,  „  •  ,  -     ,■ 

\    • 

Questions  sur  les  Solides,  "T 

■   .,  '  '  .  .        '      /    ' 

223.  Comment  nomme-t-on  retendne  en  longueur,  Ittrgcur  et 

-.^paisseur  ]— 224.  En  quoi  consiate  la  mesure  des  corps  ou  solides  1 
—.225.  Qiiels  sont  les^lides  que  I'on  a  le  plusordinairement&roe- 
turer  1—226.  QuWt^e  qu'un  cube  1—227.  Qu'est-ce  qu'un  cylin- 
dre  vulgairement  appeld  rouleau  ?— 228.  Qu'est-ce  qu'un  c6ne  1— 
229.  Qu^si-co  qu'une  pyramide  1—230.  Qu'est-ce  que  la  ephfere  1— 
231.  Qu'est-ce  qu'un  prisme  1—232.  Que  faut-il  faire  pour  cbte- 
nir  la  soliditd  4u  cube  1—233.  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la 
Bolidii^  du  cylindre  1—234.  Que  faut-il  faire  pour  obienir  la  soli- 
dity d'une  pyramide  1—235.   Que  faut-il  faire  pour  obiehir  h  soli- 
dity du  c6ne  1—236.  Si  le  c6ne  <Siait  tronque  en  DE,  fig.  13,  que 
faudraii-il  faire  It- 237.  Que  faut-il  faire  pour  avoir  la  soliditd  de 
la  sphere  1—238.    Que  faut-il  faire  pour  avoir  la  solid il6  d'ua« 
priame  1—239.  Si  les  bases  oil  exlrdmitiSs  n'^taient  pasdgales.com- 
nicnl  obtiendrail-on  la  solidit^  de  ce  prisme  ou  parallfelipipfede  1 — 
140.  Comment  obiiendraii-on  la  solid it6  des  cqrps  irrcguliersi— 
&41.  Quel  ostle  rapport  des  solides  sem^ablea  7 
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^xercice»9uria  SolidiU  de&  Corps,    ' 

P-  1II8.  Quelle  est  la  «oIidh6  d'un  ciil«.'  ^„n.  ,1, 
que  .urfaoe  a  16  pjei,  e.rris  J  *  '""" 

carrd,  J  '  ^'  ^  '='""I''«  «"<•>»  ".  de  20  pied.- 

2^  pied,  de  ci:m"l';  '"""'  1-  >''Me«.de  base  a 

'eS™.^::r^°:;rt""d'r"'^' 

hautenrdeU.  '^      '    '«  B'^"'' -lo  24,  et  la 

^8  pied,  detXIno  "ha'rr »"""'  '"'"«'* '^"" 
pie^:o"cL^Slr:''  ""''•'''*''•"''•'  ""'^"'•'^^e 

.  blen  en  eoa.ient-il  de  pieds  cube!  t        ^         '""  =  '"S- 

de^„r,^-  e'JTdrra'u'17  ^r^-'TV^""  '«  i""^' 
»yan.  4,  pied,  de  cft^tnt  iiSliau  '"™?  ""H- 
<iui  en  conrten, davantagel         •  W"" '  1"^'  «"  f '"« 
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P.  1 127.  Quel  est  le  cube  d'une  pi^ce  de  lipis  de  25 
pleda  de  longueur,  sur  |  pi.  de  large ur,  et  li\pi.  d'e- 
paisseur?  _^_ -^--__ 

P*  1 128.  Un  piiita  de  7  pieda  de  circonf6rence\con- 
tient  112  pieds  cubes  d'eau  :  k  queile  hauteur  esl-eHte  ? 

P,  1129.  Un  bassln  rood  ayant  12pi.de  hauteur, 
132  de  circonn&reiice,-  esl  plein  d'eau  :  comyen-en  c^- 
tient-il  de  pieds  cub^  ?  "  \ 

P.  1130.  Combien  faut-il  dct  pieda  cubes  d*eau  poui  ^ 
rempiir  un  bassin  cyhndrique  ayant  11  pieda  de  hauteur 
et  132  de  circonfUi-ence  ? 

/P.  1131.  Quel  est  le  cube  d'une  sphere  de  3i  pieda  de 
diam^trel 

P.  1132.  On  a  creuji6°  un  puita  de  3  pi.  2  pouces  de 
diam<itie,  fet  45  pieds  3  pouces  de  profondeur :  quelle 
^uantit^  de  deblnis  en  a-t-on  extrarl  ? 

P.  1133.  line  citernede  12  pieda  de  hauteur,  de  13 
pieda  de.  longueur  et  de  9  pieJs  de  lar^ur  est  pleine 
d'caii :  combien  en  contient-elle  de  pieda  cubes  ? 
■  J,  P.  1134..  Quelle  quantiie  d'eau  contient  un  fosa^  long 
de  120  pieds,  et  daiit  le  haut  a  6  pieda  4  pouces  de  lar- 
geur,  et  le  baa  3  pi.  10  pouces,  la  profondeur  6tatit  de 
6  pieds?  ,.-    /  '    .  ' 


PROBLEMES  de  RfiCAPITl^LATlON 
GfiNJ^RALE; 

P.  1 135.  Trois  personnea  se  aont  partag^  une  certairie' 
sommej  la  Ire  ayant  eu  4368  sch.;  la  2e  540  sch.  pluf 
que  la  Ire ;  et  la  3e  54  sch.  plus  que  lep  deux  aulrea  en- 
semble, il  restait  ^7  sch. :  quelle  6ta1t  cette  aomme  et 
'.combien  .aeuchaqne.perhonnet       .    ' 
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P- 1  '37.  Q„au^  a^^i^rr"'  f'  '""""«  ' 
premier  doit  av„iV425teih    /«**"*  ^'''"  ''*>H» 

''plus  que  lo  4.  .  quelle  8oml    .  *"*   ' ' '"  ">*'■  * 
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\    P.  1U4.  Quel  no:nbre  faut-il  joindre  k   1567  pour 
.avoir  9000  t 

P.  1145.  D^ux  morchonds  ont  fall  un  fonJs  de  £  1800; 
le  ler  a  mis  JP<750 :  combien  doit-il  ajouter  Asa  mise 
pour  qu^elle  6gJile  ceile  du  second  1  ^  [m>,- 

P.  1146.  La  longueur  d'une  tglise  6tant|le  90  toise?, 
la  traverse  qui  forme  la  croix  de  6S  toises  et  la  hauteur 
de  la  vo&te  de  24  toises :  quelfe  est  la  hauteur  clu  ddmei 
liachant  qu*il  eat  l^xc^dantdes  troiii  dimensions  ci-des. 
SU9  Rur  109^  toises  1 

P.  1 147.  iXa  marchand  de  drap  en  »achet6  80  verges, 
en  a  ensuite  vendu  140,  et  il  lui  en  reste  encore  la 
moiti^  de  la  quantity  qu'il  avait  au  mngasin  ^vaat^on 
dernier  achat :  quelle*  6tait  cette  quantite  ? 

P.  1148.  Un  jeune  homme  qui  doit  k  un  c^es  amist 
lasomme  de  1050-sch  a  cinq  billets  k  rec'evoir  d^S^i : 
le  ter  de  320  'sch. ;  le  2d  430  sch. ;  1e  3e  520  ^ch. ;]  le 
4e  630'8ch.  et  la  5e  150  sch.;  d*apr^sleur  accord  il  lais^ 
ces  billets,  et  en  re^oit  un  de  600  sch.  et  le  reste  en 
orgent :  quelle  est  ce  reste  t 

P.  1149.  Si  i^avais  vendu  20  sch.  de  plus  une  mai 
chandise  qui  me  coAtait  350  sch.  j'aurais  gagn6  30  Bctji,.:| 

combien  l*ai-je  vendue  T      " 

1150.  Si  l*on  me  donnait  450  piastres,  jd  pourrais 
payer  800  piastre^  que  je  Wis,,  et  en  avoir  25  de  reste : 
combien  ai-jed*aj-gent1       \  •  fe 

P,  1151.  Un  general  partant  pour  uue  exp^dilidn' 
>  avec  13000  hommes,  en  lai^a  600  pour  gacder  une  place* 
en  m6me  tenips  il  re9oit Aun,  >enfort  de  SOOhommesj 
43t)  cestdrent  aux  h6pitaux ;  il  eV  demande  3500  maisll 
n'en  re^ut  que  2730,  et  en  laissa  1750  en  divers  po^t^s : 
ftvec  combien  d'hommes  arriva't-i|  k  sa  destinauon  ?^ 


'■'J.      T    -T-^vVljjp-"-  -  ,  ,.ilj  *,     'VK" 


\       '    ■■    ■    'i^'     ■■    S05   .■;..,  .  : ;^-^ 

P-*es;  i,  .„„;^,  569  7.J  ":''"".■''""''•■'*"«<'«  9*9 
'•"'"'•a  Chez  lui  avec  SiOoTu"""  '"'  '■""""'  <•""' 

« i»-.-  3  ,ch.  9. :  c„.„bL'avaf  i,?:*'  ''"''  "*'-»* 
P.  115.3    Une  '  *^^'^-'' en  paiiani  ?  v 

P.  1151  Ua  parlicalier  a  achelA   7S   »«.        .        ^ 
»J-  '«  cent:  ilT' 1         ■  f  "'"**'  '*  "*'«  *  J  »ch.^ 

voiture  ?  /        PV""  9i.  par  lieu?  jjoiir  I, 

ParenS»,y"i;";„\^'»"'^  ''^'"  -««  2"  »ch.  de  L 
"P^*"  ce»e  b„„„,~'  f »■•"»■«  2  aeh.  fij.  4  ehacun , 
a'ai.-ild'abordf  """"°  "  ech.:  combico 

P-  II57.  I7n    entreprencnr   a  45  „„    •  > 

S-ignenl   chacnn    7i    „„  •       .    '       ""Wers    qui    l„i 

;7P»  poor  gagner  '^/o  dT'e.  TT"  '"""'"'■''  "» 
donneSsk  par  jo,,,}'^  '""'''"'<«« ten,,,. 8'i||e„, 
,  "•  ''58-  Qombien  faujra-ill  ;».  t- 

•le  chfeval  ke  9  oaces,  e.  „„"i^  rJ.l  "    "'""«'   «" 

18      ■■        ■■-       -'.   , 


•A 


'•r  ■<:• 
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p.  1159.  Quel  eat  le  nombre  qui,  6tant  augmeliit6  de 
85  el.  divisi  par  9j  Jonne  25  au  quotient  ? 

P.  1169.  Douze  persohnea  ont  i  se'  partoger  une 
■QOiine  qu'on  ne  connati  pas,  oa  sait  seutement  qu^apr^s 
avoir  donn6  chacune  3  sch.  aux  pauvres,  et  une  piastre 
&  r^glise  elles  onteu  JS18  15  ach.  chacune:  quelle  ^tait 
cette  fiommct  *' 

P.  1161.  DouK  courriera,  partant  Pun  de  Paris  et 
I'autre  de  Rome,  le  premier  fait  21^  lieues  par  jour  et 
I'autre  20:  onK,demande  quelle  e^t  la  distances  de  cea 
deux  villes  sachant  que  cqs  courriers  ae  rencontr^rent 
an.bout  de  20  jfc^urs/  ,    ,  ^ 

P.  1162..  Quel  est  le  dividende  d'une  division  dont 
le  quotient  est  111  1,  le  diviseur^  1 1 1  jt  et  le  resle  1110? 
'  P.  1163,  On  demande  conibien  If^y  a  d'dcolier  dans 
une  classe,  sachant  que  sM  y  eh  aVaii  1 1  de  plus,  le  nom- 
bre serait  augment^  d*uii  *dixii6rhet 

P.  1164.  Une  poutre  a  -8  verges  de  long  sur  1  pied 
3  pouces  d'^quarrissage :  combien  a-t-elle  de  pieda  cubes  ? 

1163.  Une  planche  do  5  verges  de  long,  sur  1 
pieda  2  p6j|)ces  de  large  et  10  lignea  d^^paisseur,  doit^tre 
pay6  -i^raispn  del  sch.  6d.  le  pied  cube:  combidn 
CpAtera-t-elle  t  , 

P.  1166.  Combien  f^ut-il  d'Scrivaina  pour  transcrire 
autant'de  pages  que  4  imprkneurs  en  imprtment  par  jour, 
supppsant  qVils  en  tirent  ensemble  60Q0  feuil lea  de  24 
pages,  et  que  les  ^crivains  en  coplent  7  pages  et  demie? 
;  P.  1167.  La  sonime  de  6675  sch.  est  compos^e  en 
£ga1  nombre  de  pieces  de*40  sch.,  i|e  20  schi  de  5  sch., 
de  1  sch.,  de  6d.  ct  de  3d. :  combien  yen  a-t-il  de 
chaque  valeur  1  ^--^~~~^-^~^-^:^-^^^:^~i—^^^-~ ^.^  ^  _.„_^ 


P. 


t4.6-i»'rf.--l*,».  ''a.',^Ja,%*4B!S isj, 


am      '     ■    ■    ■ 

wies  (Jo  8  Doiiri>«  Ho  K-  ;         il     ^        '  ^^  ®  ^'^  mar-  . 
.  p„  ^2  p  * '»  «*«'•»  *IPle  le  prod-i.  de  175  multipli* 

le.  deux  en.e™b!e :  comb"  n  llZlT'T  '"""^' '»'" 
Plirlerteervoir/  *"•■""'* '*"'l»f'»'»- 

.  pour  chaqne  acionnaire  t  '''  ''*'*»«» 


foivent.ila  tfi? 


\- 


\'  :it 


'fi^^ 


r 
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Fi  1174.  J'ai  achet*  50  pidcei'de'drap  dj€«gale  hfn- 
gueuf^aison  de  12  sch.  la  verge  j  en  la  reVe^         14 

«ch.,  j^gagne'2000  «ch.:  quelle  est  la  /ongucur  de 
ohaqiie  plAce  ?  / 

P.  1175.  Cinq  p%e3  de  toile  de  mdn/e  longueur  ont 
*t6  vendues  k  raison  de  10s,  gid.  la  ver^ :  mielle  est  la 
longueur  de.chacune,  sachant  que  la  y^erge  doaiait  la. 
7d.  et  que  ]k  b^ndfice  total  est  de  7i  i/rastres  ? 

t'  '176.  J'ai  pay6  le  montont  de  5  faclures ;  la  Ire 
Alait  de  864.  sc. ;  la  seconde  de  7S4  sch. }  ?d(3e  de  90l8. ; 
la  4e  de  1030  ech.,  et  la  clnquidme  de  ISOO  sch. ;  11  m-, 
reste  encore  le  qua  t  de  Targent  que  j'avais :  combiei  en 
■vais-je?  '''^ 

P.  1177.  Denx  particullers  ont  mis  en  6oci6t6  chacun 
une  sortime ;  cello  dn  premier  est  d  celle  du  second  comme 
11  est  i  J5  ;  le.  premier  a  mis  15,59  sch. :  quelle  est  la 
mise  de  I'autre ;  „  ' 

p.  ,1178.  Si  110  lb.  de  savon  coiitent  JC4  2s.  6d.: 
combien  faut-11  vendre  260  lb.  poui- jjagner  le  prix  d'ay 
chaldel21b.t      .  -     ^.    ^  / 

P.   1 179.  Deux  marchands  f  e  eont  associ^s  j  Pun  a  niia 
.  £24D0,  et  I'ijutre  XieqOj.ensupposant  que  le  premier 
^^rt  JE25  de  profit  plus  que  I'autre,  combien  ont  ils  gagne 
eiMout?  ^  .  ,° 

P.  1 180.  Pour  |e  lambris  d'une  salle  de  12.J  verier  de 

long  sur  9  de  large,  on  a   pay6   X280:  quelle  gomme 

faudrait-il  poiir  lambriss^upe  autre  salle  de  m^me  hau- 

'    teur  qui  a  1  verge  de  pi ua  sur  la  longueur  et  une  demi- 

ye'-ge/sur  lalargcur/  ., 

*M  IS  I.  La  force  de  2  ouvners  est  dans  le  rapport 
ie  7  h  12;  combien  le  second  fern-t-il  de  verge  d'ouvra- 
ge  si  !e  premier  en  fait  176  verges  f* 
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"•  '^S3.  Combien'fuudra-t.ll^o  «-». 
£i  de  ,t„,e  «vcc  u„  c  Z  d'  X"0  T  r"  ■*"'"" 
3nS  "">™  '""X  on  rc,.i.  ^4  ,0,.  l„,j„ 

P-I18I.   En  gog'no,,!  3  pour  100  tous  Im  q  „„• 

;-3ii--— -"=^«op.^<,„•- 
;P.  1186.  En  (I#(I„|sant  d'une  Bomm-  i       • 
durance  i  3  pour   100,11  resle  II  oT  .    ^"""^  *^«'- 
cette  sorprpe  ?    /  '        '^'^^^  "^h :  quelle  efait 

-'ll'^ii:;-^,^^''- P- 'oa  do  .^^^^^ 

»eomp,A  *2.379  iJlf,*  *         "^ '^  ""=•"""  1"'« 


fh 


f 


1 


w 
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t##lM  «i  940  heiircf,  Bftthant.qu'illn  Tait  500  verges 
Uu  pFeniieren  10  journ^rj  de  12  Kourcigl-  ■ 

P.  llf)l.  Un  n('goc1ant  Jonfto   I2^>lch.  nux  pniivrcs 
toutcs   Kd^  r<ri«  qti  il  ^ogxv^^  £^^   Is.:  coaibien    ouroit-il - 
ilpnn6  aux  pauVres  6'il  avcjit  gngiub'  JC2,932  lCs.T  ! 

P.  1192.  J*ai  employe  .pcndfl|ft  ;22'joiir3  et  idemi  13 
hoinhiCD  dont  chacun  deti  $  dcrni<  m-no.ruitfoicnt  que  les 
J   d'ouvrnga   d'un    dos   5  giremiers  j     Is  ont  fait    270.. 
verges  do  drcp  :  cbiiihicn -iO  ouvricr!',  dorrt  rhncun  des, 
9  derniers  ne  fait  que  los-J  des  11  pren'iiers,  en  feruienv' 
lis  pendant  le  n»6mc  tempai  .         ' 

P.  1193.  Je  dow  les  in't6r6ts  Je  JG250  pour  6  mois 
ft  5  pnir  100:  pendant  comhien  de  temps  d<'is-je  prd- 
ler  Je230  ft  4  pour  fOO  pour^kjnpenser  les  interOls  quo 
jedoisl  -  ■ST.    ■    .  ' 

p.  irei-.  ITn  maltro' ouvrier'a  6*  compngnoiis  et  un 

opprenli   qui  no  fait  que  les  '|  d'ouvrage  d*uri  dea  com- 

pagnqns ;  en  15  joura  its  ont  fait  une  boiseiie  de  6  verges 

,  do  l([)nor  sur  3  de  hauteur:  combien   15  ouvricrs  dont  8 

1.  ne  font  que  les  f  d'ouvrage  d^in  dcs  autres,  donnent- 

>P^s  de  longueur  ft  un  pareil  ouvrago  qui  aurait  2,^  verges 

do  hauteur,  s'ils  y  travnillent  pendant  12  jours  ^ 

P.  119().  Un  negociant  a,a|jjb;pt6  pq|nr,  £37i 


ries  payjd)les  eonoptantj  &etrouyant^^ji6  ^^^ 

faire^,  il  olTie  4  pour  centra  I'tpicierj  s'lL, accrpte  fi'^tre 

■  j|a-^'4,  en  marchandises  :,pci1ir combien  Iivrera-t«il  ?      ^ 

[96f  On  a  plaqe  jes,lT2  10s.  ft  4  pour  100  : 

IDS  dfvra-t-on    altendre   pour  recevoir 

le  ft  cello  que  produirait  un   capital  de 

ft  4i|^''lC()  pendant  4  aris  ?  ^  . 

P.  Un   capital  qui  serait  plac6  a  3  ppur  cent 

^produitait  une  rente  annueliede  £2d5:  combien  pro- 


e.st  de 

combi 

P. 

ft  oette 
int^M'Sl 
est-il   I 

combic 
P.  1 

i%-  de  r 
P.   1 

P.  li 

136-8C 
cbm.bier 
voir? 

P.  li 
que   le 
P.  12 

A- 1  quel 


fiittt  H  ^  ^fsJtiA-^itt^fi^ 


-Jl^r^''?-'^^-^;-^-' 
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rolia^'t'':  *   .--rfe,  placemen,  .„,e  po™„„„e 

I      .    ,    «  '^  ""^  100  pnr  on,  on  a  rccu  X2 

ou  bout  cJc  S  ans :  di.e.  qudj  c.t  c^4riC? 

F.  J200.  Lasonuno  do  xW,  pla'c6rr5"po«r  100 

P.  1202,  On ;a  re^,,  5  «chY  pourt  de  Im.rde  travail- 
combicn  est-ce   par  jour?  •    '     •  "^  "<;^  travail . 

r.  1203..Lorsqn'on  revolt  £130  8..  pour  r4  pit^cca 
V.damarchan-llsesra^  ^ 

F.     20*.  Quelle  e«t.  la.  valeur  des  f  dcs  i  de  6  sch.  ? 

ippr.  ixJUb.  Quel  est   le  tiers  ^  de  100?    . 

,36':«!f !'  ^y  °'lf  t  '"^  ^^V^  P'^^«  ^«  ^'"P  pour 
136^8ch.;  j'a,  ceJ6  les  J  ^e  c^e  quo  j'uvais  acI.eU- 

.on,  .en  m'en  re^te-UI  ^  q^n;  «^„.  Je  doi  -je    e  1  ^ 


P. 


1208.  Par  quel  ndmbre  faul-^I  multiplier 


2  4 


pour 


que   le  produit  soil   ^  f 

^  P.  1209.  V^v  3   coirpons  de   drop  fafsant  ens(?Sible^ 

ii  Jje  premier  eat  double  du   second,  le  troi.i^mrest 

iV|q«eIe.!lalongueurde»deuxpvemiersl 


Xt> ^^  ^»ijfci-u..'V,'ljB 


^ 


J- 


.>A(V 


*"'      «f   ill""         W'*'        A  "  "'• 


'i.iS 


^''^ifr^A'^'.  '" 


"t? 


'^'jlr^>. 


y 


k-;.. 


V  ■ 
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■^ 


^ 


i 
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-  p.  1210.  Quel  est  le  ribmbre  dont  le  1  et  le  4  font 
■ioO?  ^..J'C ;:.■■;,■■  .-,.^:...;-:-:.   •:      ;.\      .:     ■ 

v    'P.  1211,  Ufie  poutre  est  enfbnc^e  ^  dans  la  terre,  ^ 

dans  Peau,  et  U  resle  12  pi^ds  au-des*su^  :  quelle  en  eat 

la  longueur  I 

P.  1212.  Qijel  e^t  le  noiinbre  donl  J,  \,  J,  font  48  ? 

™^^P.  1213.  lyois/schellings  doivent  6tre  donnas  k  4> 
.  J>aiivres;   le  premier  doit  ayoir  f,   le  deiixi,^me  ^,le 

troisidme  I  et  fe  qualribnie  f  rcombien  chacunenhu- 
■  ra-t-il?  ■■  ■:.  ■•■/•■■■     ■■   .■  ■■     .   ■    -^    .':  .      ■■-X    ^  ^^'    \ 

P.  1214.  J'ai  Achete  une  maison  dont  j'ai  payife  los 
§  du  4  des  4  du  '  prix^  et  je  f^is  Incore  je562 :  combien 
a  t-elle  coiil^t       .^/  •  jk^''  ^ 

P.  121&.  Efi!J8  j^ours/njfheures',  30  minutes,  lin 
courrier  a  fait   i',82|  mille>>r' combien  sera-t-il  de  jours 
iHpoiv"  faire 467  milleiJ.U'' '      .    . 

i      P.  'l210.  Q^^le  est  la  hauteur  d*tine  tour  qui  donne. 
•  75  pieds  d'ombre,  lorsqu'en  mSme  temps  5  toises  en 

donnent  15^  pieds?        ,  . 

,  ■«•'  ■  ■ 

P.  1217'.  Partager  je2,820  entre  3  personnes,  de 
mani^re  que  la  troisidme  ait  autant  que  ies  deux  pre- 
mieres ensemble:  leaquelles  doivent  avoir  une  ^gale 
P^'^\  '.'.'..■]/. ^-'  .,/♦..'   ,...::  ;->     :Jl'X    . 

P.  1218.  Trois  pdrsonnes  ont  achet6  une  maison 
£4t,^Q\  10s.;  ia^reitiidre  a  donn6  ufie  certaine  somme> 
la  eeconde  le  4j4f)le,  tit  la  troisidme  une  fols  et  demie 
autaat  que- Ies  deux  autres  ensemble  rjquelle  est  la  d6- 
pense  de  chac^une  ? 

P.  1219.  La  mise  de  deux  associ^s  est  de  iEl»600J^ 
leur  gain  s'est   ^lev6   i  JSSOO :  on  demande  quel  doit 
(ilt\i  4o"ymr~dtr-xhacun  ainai  que  e»  niige,  sachant  qw 
le  second  a  re^u  poiir  gain  et  pour  mise  £1,140/ 


■  ^  ••■«». 
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triple  d„  gain    ll  °"     V    , ' '"  ""'* ''''  P""^'"  e»t  le" 
■rSc    d  ,  "u  :L6^rdf  ""•  '"'  ""  '■"'"^  "^  ^^'"OS'^ 

•is  «  6  m!:..  c«>n>re-n,at,rer,  8  ou,.ie«,  6  opp,x,„. 

"s  ei  0  manffiuvres  ont  a  «m»  nu.-*o»;    .zxi^i^  .        if" 

p.  1225.  Trois  associ^s  ont  eaffcA  ^^Rn .  i,  1  •     j 

premier  est  a  celledu  second^  •  Q.Q  «♦     n    . 

ppIIa  w„  «    •  -A         "■'^^^'^^  '  •  ^.S,  et  celte  du  second  A 

celted„,™.«.,„e  ::2:6:  eo™bie„,ur.„..iI,eh.cunJ     * 
ieiLtl,        .^^  "'^"•''"«^«»»''«jei7,latroi8i4me 

9i^  r?''  ^"''"^'"P"''  "x  MMrvoIr  qui  .'SS  toi, 
3,p..  de  long..e„r,  13  dCnseur.  4J  ,„;..  u'e  profondct' 


MmM 


-'  -  ■'■■--'y?^Ai-W--'  .■.■■■■■■.■ 


.-;  f  ■ 
on  a  laiss^  Cpuler  4  robinets,  I9  premier  pendant  6 
'  heuref,  25  mi.,  lese^nd  pendant  5  h.  40  mi.,  Je  troi- 
Bidme  pendant  5  h.  5olai.  et  le  quatrifeme  pendant  3  h. 
S  mi. :  on  demande  combien  chaque  robinet  a  dpnn6  de 
tois.  cubes  dVau  ?  t 

P.  1228.  Un  boulanger  a  achete  d'un  fermier  une 
^  parlie  de  bl6  pour  ^6294,  payables,  »  dans  8  mois,  { 
dans  10  mois^  et  le  re&te  dans  un  an  ;  mais  s'jl  paie 
chaque  somme  3  mois  plus  t6t  qu*il  ne  de  vrait,  et  qu'i| 
obtienne  une  ^diminution  do  9  pour  100  par  i^n :  combien 
d^boursera-t-il  cl^fique  fois  t 

P.  1229.  Je  devais  je400  k  15  moisde  crWit,  j'en  ai 
pajr6  les  I  avant  l'6ch6ance,  de  manid're  que  fint^rfii 
que  j'aurais  pu  me  procurer  avec  ces^  f ,  est  compens6 
par  celui  que  j'ai  obtenu  sur  le  4,  en  le  gardant  3  ans  9 
mois  apr^s  le  terme  convenu :  ji  quelle  ^poque  ai  je  pay6 
les  ^  de  ma  dette  t  %^ 

P.  1230.  Un  boulanger  a  vendu  .de  trbis  qualiids  de 
pain,  et  autant  de  I'une  que  de  I'autre,  pour  36  sch. : 
combien  en  a-t-il  vendu  de  livres  de  chaque  sorte,  le  piix 
6tant  3  sous,  4  sous  et  5  sous  ? 

P.  1231.  Avec  du  vin  de  3  gch,  et  J»  2  ech.  la  pinte^ 
on  d  rempli  une  pidce  qui  en  contient  56  gal.  1  pinte  : 
combien  en  a-t-on  giis  de  chaque  prir,  sachant  que  la 
«pidce  vaut  jS27  ?    /      ■•  ^  ^i 

P.  1232.  On  a  mis  ^0  pintes  (je  vin  i  9  deniers'Sans 
une.'pidce  qui  en  contient  87  gal.  1  p'ol:  combien  en 
IP"^''*-*-'*  "»««•«  ^  5  deniers,  16d.,  lid.,  15d.,  I6d.  pour 
la  remplir,  afin  que  la  pinte  se  vende  12  deniers  ?      • 

P.  1233.  On  veut  faire  800  mesures  de  h\6  qu'oh 
.  »wc  ven4i^  15-ia^.  !■  inw»irp;  combien  fauf-il  en 
mettre  de  68ch.,  9  sch.,  lOs.  17  sch.  et  IBs.  si  on  veut 


ll^d.: 
m6me 

P.  1! 
marchc 

P/l 
superfii 
gtieur  ? 

P.  1: 
cPun  mi 
leigeuf 


*  ■« 
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nn'W  Y  en  ait  autant  de  la  premi*,^  quality  que  de  la 
derni^re  t  . 

P.  I234r  Un  terrain  de  fbrme  carie  ayant  une  su- 
pvficede  1,197  loises,  doit  fitre  entaur6  d'uM.nurde 
^  toises  de  haut :  quelle  sera  la  longueur  des  murs  I 

P.  im.  On  v^ut  planter  1,452  arbres  dans  un  ver- 
ger qu,  est  3  fois  plus  long  qufe'  lai^e :  combien  j  aura- , 
Hd  arbres  sur  la  longueur  et  sur  l|.  lai^ur,  sachant 
ja  lis  doivent  dtre  6galeinent  espac63 1 
^^1  P.  1236.  On  a  deux  nombres.  le  plus' grand  est  Ijl 
^etla  somme  de  leur  carr6  est  346:  quel  est  le  nlus 
p^lit  I  '  \    * 

P. ^1237..Q^elle  est  la  largeur  d'une  chambre  de  63  * 
verges  de  superficie,  iachant  que  bi  elle  «tait  carr6e 
elle  en  aurait  8H 

P.  1238.  On  a  pay6  jBSO  pour  u^  tejrain  de  20 
verges  de  c6t6 :  combien  paiera-t-on_  pour  un  autre  de 
mdrne  qualit6  de  40  verges  de  cdt^  ? 

P.  1239.  On  a  pay6  je937  10s.  pour  un  terrain  ayani 
62 J  toises  de  superficie:  ^uel  doit  ^tre  le  c6t6  d'un 
»ufre  terrain  carr^  qui  a  coat6  je25J  10s.  1 

P.  124a.  On  a  fait  23  verges  d'ouvrage  pour  23s. 
Hid.:  on  demande  combien  c6Aterofit  29  verges  au 
mdmeprix?  /  \ 

P.  1241.  On  a  paj6  63  sch.  4Jd.  pour  35|  veiges  de    ^ 
marchandise  :  A  combien  revient  la  verge  ?  ' 

P.  1242.  Une  alI6e  de  jardin  a  168}  verges  de 
superficie  sur  34  verges  de  iai^e  :  quelle  en  est  la  Ion- 
gtieur? 


P.  1241  On  veut  percer  12  baies  dans  la  longueu^ 
dunmurde  46f  toises:  on  demacde  quelle  en  sera  la 


iBigeuf  coyimuoe,  Mchani  que  la  distance^  de  ^ehaqui 


/. 


.  -% 


.-■4,'- 


xrpi: 
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:ei 


hX'-' 


ih- 


an|(fe  kU  premiere  btie  et  lea  separations  font  ensen|r 
ble36t:toiae8.::.'>.:;-^*:  ..  ^  ..-;.■.>. -.-'y'.-  y&~  ::^:r-%:W:.'. 
P.  ,1244.  On  ft  achete  du  papier  &  Qs,  lOtl.  la  rame, 
i  7s.  isd.y  i  Ss.  6d.  et  k  9ich.^MeH  a  eu  autan't  d*«De 
quafitd  <|ue  de  Patitre*pour  J69  9scb:  combienen  a^t- 
On  eu  de  chaque  prix  T 


F«  1245.  Quel-  est  le  (tiamitre  d'uncercte  ^gal  en 
surfate  i  unjriangle ,  de  M  ime»  de  base  et  de  24  de 

P.  1246.  Quelle  est  la  base  d'tfrt  triangle  de  12  ver- 
ges de  bauteti^,  et  4oot  la  superfieie-  ^gale  eelie  d'nn 
cercie  de  9  verges  dediam^trefK^       ^  " 

P.  1241^.^'QuetIe  diflRerence  f  ai^f4l  enti^  la^  super- 
fieid  d^tin-  cyliiidre  de  4  vei^afs  de  eireonf^rehce  et  15 
de  hauteur,  eteelle  d'on  c<^ne  de  22  veigesde  circon- 
i%1renceet  15de  baiHeur,  la  superficie  dea  bases  ne 
derantpoiht  dtrd'cmnprfse  I  %« *  , 

"P.  1248.  Qudle  est  la  pf^fdndeur  d*un  bassili  de  SCO 
toises  de  superficie,  pouvaiit  coqtenir  390  toises  cubes 
d'eau !  *  . 

P.'  121^9.  t?o'mbien  (attdra--t.ii  de  pi^rres  dNin  pied  8 
polices  cubes  pOiJr  falfe  utr  pi^deslal  dont  chaque  sur- 
face formerait  un  carr6  de  4  pieds  de  c6t4  f  i  i  t 

P.  1250.  Oombi^  y  a vait-il  de  verges  cubeii  ^  terre' 
dans  un  moale  qui  a  ^rvi  1  fondre  un  objet  eonique  de 
84verg3s  de  h»uteur,  ce  nombre  ayant  8}  verge  de 
kautieiir,  3  verges  2  pifHis  de.  diiwidtre  ext4rleurs  et 
3  pouces  d^ipaiseeur  t    *     '-;*■'       >^ 

P.  "^1251.  Quel  aerait  le  ptix  d'ans  pycnmide  de  i^ 
tniiTi  iV  haMtotif  ayniit  nour  hua  mi  trianirlft  dft  fi  fniafli 

Wbaseet  5  de  hauteur  1^  l4ach;  la  toise  cubet^^ 


\  " 


i^s 


^iii^M^ 


'm^^^^mi'^ 
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P.  1252.  Quel  est  le  cube  d'une" sphere  d'une  toise 
15  cenlidmes  de  diametre? 

P.  1253.  On  a  creus6  un  puils  de  1  toise  15  cent,  de 
diametre  et  15  toises  25  centi^mes  de  profondeur:  (|[uelle 
quantite  de  deblais  en  a-t-on  extrait  ?  l         ^_       

P.  125*.  Quelle  est  la  superficie  d^n  triangle  dont 
\es  c6t6s  ont  144.,  ,136,  et  150  toises  ?  ^ 

P.  1155.  Une  sphdre  a  12  to.  65  cent,  de  diamdtre: 
quelle  en  est  la  solidite  t 

P.  1256.  Quels  sont  lej  c6tes  d'une  pidce  de  terr« 
de  1180  perches  48  cent,  de  surperficie,  le  plus  grand 
cdte  ayant  22  to.  80  cent,  de  plus  que  I'autre  ? 

P.  1257.  Va  reservoir  d'eau  en  conlient  6144  toises 
cubes  lorsqu'il  est  plsin  ;  Ja  laTgueur  n'est  que  les  '|  de  la 
longueur,  et  la  profondeur  n'est  que  la  huiti^me  partie 
de  la  largeur ;  on  demande  quellesen  sont  les  dimensions, 

P.  1258.  On  demande  quel  est  le  nombre  des  ancfi- 
tres  d'une  personne,  commen^ant  k  ses  p^re  et  mdre 
et  remontant  jusqu'a  la  trente-sixidme  generation. 

P.  1259.  Deux  Steam  boats  partent  de  Montr^aJ? 
pour  Quebec  J  I'un  a  1120  tours  d'avance  ;  pendant  que 
les  roues  du  premier  font  28  tours,  celles  du  second 
n'en  font  quo  27  ;  mais  '9  tours  du  2'«e  en  valent  10 
du  premiei;:  on  demande  h  quelle  distance  le  2'»'» 
attein.ira  le  1%  et  lequel  arrivera  le  P'  k  Quebec,  sa- 
chant  qu'4  chaqtre  tonr  de  roue  du  2'"%  il  avancera  de 
10  toises,  et  comptant  60  lieues  de  Montreal  4  Que- 
bec. V 

P.  1260.  Quelle  est  la  superficie  d'un  triangle  dont 
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MODULES    DE  MfiMOIRES  D'OUVRIERS. 


il£MOIRE     D£     TAILLGUB. 

■      ■  ■"'  '    '  '  * .  .■•••* 

M£mOirb  des  ouvrages  fournis  et'  confectionn^    pour 

M.  P. . .  W,et  pour  sa   famille,  pendant  leeourant  de 

X    I'annee  18*.;.  l^r  F*C .Marchand  Tailteur, 

«•  •  •  ••-•■•  •.    ■  ■»  -      -.  ^  \ 

■  .'       :  ..i •,.■';        •    savDir:  ■  -■■ 

Pour  Monsieur :—(l)  , 


Juin, 


Mai^ler,... 

3|   verges  casimir  gris  ^  cd-^ 

£    I 

1.     d. 

• 

tes  '  pour    panlalons    a 

3s. 

• 

6d.  la  verge, 

.... 

« 

«» 

2   verg.  ,toile  gris^pour 

dou- 

'\ 

biure  k    U.   3^d.  la  verge. 

Fournirture  et    fa^on 

I9fi. 

94d.......r 

1|    verg.    de    drap    de 

soie 

^             .               ■_ 

fond  violet  pour  gilet  k  15s. 

»    ■'. 

6d.  la  verge.. 

•  •  •  • 

» 

'  *'*  ■  . 

1   verge  coton  gris  pour 

dou- 

blure  a  Is.  4d. .(^. 

1|  verge  drap  d'elbeuf, 
fonc6  pour  r6dingote. 

•  •  •  • 

bleu 
il8. 

'-     •••. 

.0 

]  Id  la  verge,. 

. . .  • 

_^ 

• 

1|. verge  percaline  jaune  pour 

■  doublure  k  Is.  Id:.'... 

I 

k 

tin  collet  en  velours.. ... -1 

6 

Boutons  en.  soie  2s.  9d.  ] 

1 

i 
*• 

Pa90njeil2s. 

► 

/               '  ■ 

Garniture  3  s.  4d.              ' 

1 
. . .  • 

r               '  - 

:     /                      .    '     '^     Total,.... 

V 

—  (t)  Oh  i  tains  II  plopirt  des  nombres  en  btanc^rfiirque  cer 
liUmoirei  piii«Bent  lervir  d'exereieei  rarlecalcul. 


Avril, 


JuHlet, 


■Juin,  1( 


RS. 


pour 
int  de 
ilteur, 

\- 


.     2] 


'  tr-i^ 


Juin,  11,... 


T 

(Report 
2  h  verg.  diapt  -hru^y-^ 

i  £lr69,  la  vei^, 

2J;  verg.  percaline  j^unp  pour 

Joulilure  4  l8.  6dJ. ....... 

t^outdns  9d. 
Far^njei  8 
Garniture  Ss 


£    s.     d. 


is.  6J.  I 
8.  6d.  j 


f  ■* 


Avril,  3,... 


Jour  M.  jSIphonse. 


^3  verg.  sOTin  laine,  pour  pan- 
talon  a  2a  6d....... 

3;J  verg.  de  doublure  4  8d.... 

Fourniture  et  (a9on,. ....... 

3   verg.   I   satin   broche  pour 

^  gileta  £1  6s.  3d.... 

3  verg.  percaline  pour  doublure 
a  Is.  3d 

Fourniture  et  fa§on „.. 


Pour  M.  Isidore. 


JuHlet,  U,...3i  verg.  cuirde  laine  (fabrlque 
de. . . ....,)  pour  pantalon  a 

19s.  lOd.  la  verges. 

3^  verg.  de  doublure  Si  ls.\  . . 

Fourniture  et  fa93n, 

'I  verg.  satin  veloute  pour  gilet 

^A/*'   OS*.  ........  .....,,, 


■Juin,  10,., 


Pour  JiL  Edouard,  ' 

U  verg,  drap  bleu  pour  jaquette 
_Xm.6d 


0  10    0  ^ 


0    8    0 


0    8    9 


r-xer- 


Garniture  et  boutons,. ....... 


:tj^^^iK>^£-'.^, 
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a*"'"'- 


1" 


Sept.  12,... 


Report, 

^  et  dem!  "verg.  de  parcalira? 
pour  doublure  &  Is.  Id.  la 
verge, 

Facon.. .  * ....  ....... ... .... 

Asting  satin6,  pour  pantaloji 
1^  verg.  &  lOs.  9d. ....... 

H  verg.  percaline  pour  dou- 
blure k  3a.  6d. 

Fourniture  et  fa^on,. ........ 

Pour  Madame, 

6j  verg.  drap  de  Louvriers 
pour  ittanteau,  a  I8s.  6d. . . . 

4|  verg.  soie  bleue  pour  dou- 
blure &  3s.  6d. • 

I  v«tg.  velours  noir%Dur  garni- 
ture et  collet  k  ISs.  9d.. . . . 

Agrafes  el  fa^on,.  •  i ... ,,. ... . 

A ,      Total,. ..... 


£    s.     d. 


Pour  acquit  de  la  somme  de 

montant  reduit  du  present  m^moire. 

A  ••....le.... «/.  104 


0  10     4 


0  19     9 


1  18     6 


(Signaturt  de  Md.  Tailleur.) 


f 


in*Tj'  *ar"' 
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MfiMOIRE  DE  CORDONNIER. 


MfiMoiREdes  ouvrages  de  cliaussures  faites  et  fournies 
pour  le  compte  de  M.  R et  de  sa  famiUe  pen- 
dant le  premier  seraestre  de  I'ann^e  IS*  .  Par  S. 
T. ..... ,  Cordonnier  et  Bottier  a  M , 


SAVOIB  :— 


Pour  Monsieur  :—  • 


Janvier,  15,.  2  paires  de  jbottcs  a  double 
couture  h  £1  /58.  Gd-  la 
•paire /.....>... 

2  paires     souliers     k    recou 
vrement     k     128.     6d.     la 
paire. ;,,, 

2  paires  escarpins  en  veau  cii6 
k  9s.  3d.  la  paire,. 

1  pairp.de  claques,.. 

Poixr^adame, 


Mars,  17,.. 
Mai,,  18,.... 


Janvier,  21,. 


Mai%,  25,.. 
Avrily  14,.. 
Juiny  19,... 


1  paire  de  brodequins  de  datin 
turc  k 

1  paire  de  chaussomi  de 
chdvre, 

1  paire  de  claques, 

1     "         escarpins, .....%.. 

1     '^         chausson  satin  soie, 

1  paire  de  bottines  d'hiver,*. . . 


■•%;•  '■'-■;/.»    ■.," 
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^ 


) 


Avril,  14<,.. 
Mai.  11,... 

Juin,  19,.... 


Avril,  12,.. 

Mai,  15,..'. 
Juin,  17,... 


/  Report. 

Pour  M,  Jinsdme, 

1  paire  de  souliers  de  cfiasse. . 
1     **        .  brodequins  en  veau 

GirC,.  •  .  ....'.  ......  i  ^^4p«  . . « 

1  paire    de  souliera    lac6s    i 
Panglai::e,.  • . ... . ••» . . • ... . 


Pour  Mile.  Elisag 


■m 


1  paire  de  chaussons  en-flptin 

laine,.  * • .  i^  « 

I  paire  d'escarpins  veau  cir6 
1     "    tWem  satin  soie, 

Total,. 


£    8.    d. 


0  lll>9 

0 .  8  11 : 


0  7  4 
0  6  9 
0     8  10 


Pour  acquit  de  la  somme  de 

A le* • . •• .  184<    -m-~- 

(Signature  du  Fournisseur.) 


'31 


{^♦"■* 


■>?■  "l^T^^f 
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MfiMOlRE  DE  FORGER(W. 


MfiMoiRE  des  trpvaux*  de  scrrurerie  faits  aux  bitimeiis 
de  M.  N. .  i» . . . .  .cue  St.  Louis,  No.  4,  dans,  le  cou. 

_  rant  de  I'annee  184     .     Par  D. .. ... ..,  Forgeron,' 

rue».AH'...No .,  > 

SAVOIR  : 


Fevrier,  4",. 


m- 


Fourni  2  hoyJMis^  ronds,  a 
t6te  carree,  garnis  de  leiiri^ 
rondelles  et  de  leurs  6crouif 
k2a.  6d...f 

Foiirni  2  forte»  pattes  en  fer 
de  3  lignes  d'6pai.<8eur,  sui 
5  polices  de  largeur  et  6 
pouces   dc   longueur  a   9d. 

OflaGUG*  •  •••  ••  •••  •  •  •••  •  •  • 

Fa^on  de  8  plates>bandes  de 
1  pied  3.  pouces  de  longueur 
perches  cbacune  de  4  trou^ 
a  .5^^d.  chaque 

Fourni  34  clous  de^bsLtiment  a 
Avril,  15,.. .!     lid ./.. 

.Feir6  et  refa9()fin6  I'ceil  aux 
pentures  de^  2  portes  et  les 
avoir  perches  sur. place, 

Fourni  4  ponds  h  pattes  8^ 
po.  de  d^veloppement  ;  les 
avoir  coudes  et  places,  Is. 
9d.  chacun,.. 

Foui*ni  2  gaches  k  pointe  et  les 
avoir  places,  a  la.  4^d 


£     s.    d. 


■0     2     0 


Total  J...... 


*  .• . 


^^^^^! 


^T?™'  Z°^-^i  JBT*"'^]"^,^^  »*ii^r^P«*?P"»'-iiX'T7-'— 


it24, 


Aoat,  28,#. 


.  Report. 

Fourni  et  ajout^^  %  clefs  en 
chifTre  aveo  leura  garnitu* 
resjk  une  serrure  de  surety, 
r^pare  et  repose  la  dite  ser- 
rure,,* •  •  •  •'••/•  ••  • 

Fourni  et  placd  un  support,.. . 

tife^plac6  line  serrure,  I'avoir 
r(fepar(6,  remise  en  place,  et 
remplac'6  une  clef  ,for6e  en 
chiflre,.;,. 

Fourni  un  mentonnet  k  patte, 
'  un  ressort  i  patte  et  i  bou- 
cle,  et  k  4»  vis  a  t^te  ronde, 

r 

1  OtQl  •  •,•  •  •  •  •  • 


0 

4 


5    6 


0    2    3 


Pour  acquit  jje  la  somme  de-* < .. 

f^duite  du'l^r^sent^i^mdire     i 

<(X*  •  •  •  •  •  ie*'f  •  •  • .  aq^^    •  * 

(Signature  du  Forgeron.) 


Mem 

801 

D. 
Pa 

;      SOl 


A,vril, 


Avtil, 


Avril, 


^f'l^ 


nytr^t"^  """Tli;, 
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>'>  V 


MfiMOIRE  DE  MENUISIER. 

Memoihe  (lea  travaux  de  menuiseiio  faits  dans  la  mai- 

son  de  M.  A. ...  .B. . .,. .  .situee  a  M. . . . .  .rue 

D. , . . .  .No. . . ., tlans  le  courant  de  Tann^e  IS*     . 
Par  L:  . . « .  .Entrepreneur,  ruev  r_»  i^V.  No.. . , , , , 
sous  la  direction  de  M.  G.  .v.;".2Vrc&itecte, 

^  •  SAVom  : 


-  ! 
4 


A^nl  13^.. 


•       FA9ADB   SUR    LE   JARDIN. 

ler  Etage. 

}i..Fourni  6  porte^  vitrees  en 
pin  de  1^  po.  d'epais- 
'  seur,  k  2  ventaux  avec 
dormants,  jets  d*eau  et 
panneaux  &  table  igaillante  : 
hauteur  6  pi.  6  po.  j  lar- 
geur  3  pi.  8  po.  ;  4  Is.  6d. 
le  pied  carr6, >  . , . 

2me  Eitiffe.     ' 


Avtil,  16,.. 


Avril,  i'g,.. 


Fourni  6  croisees  en  pin,  a 
deux  ventaux  avec  dor- 
niants,  jets  d'eau,  etc.  ; 
hauteurs  pi.j  larg.  3^  pi.  j 

Ensemble, 

'      '3  me    Etage,      .r 

Fourni     6     croisees 

comme  ci-dessus: 

haut.  4  pi.  9  po. 

largeur  3  pi^  2  po.  .^ 

Ensemble, " 

=195^x1/6  le  pi.^ 


£    8.  ^d. 


r 


■/ 


Tot^l, 


JL. 


\ 


1    , 

•1 

«" 

M 

„ 

.    ■  yi  ■  ^ 

iff. 

-    . 

■       • 

, 

1 

' 

(' 

"■^ 

1?            .  . 

■ 

.* 

i^ 

k 

A 

? 

• 

.,       V 

• 

^ 

• 

# 
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?■> 


Mai,  19.... 


£    s.    d- 


Juin,  10,... 


if  ■ 


Report. 

FA9ADE    SUR  ,J.A    CQUR. 

ler  Etage, 

Fourni  6  portes  vitrees  en  pin 
a  2  ventaux  avec  dou- 
blure &.  la  place  des  pen- 
turea  :  haut.r  6  pi.  6  po. ; 
largeur  3  pi.,  2  po. : 

Ensemble,... «f... 4  Is.  Sd. 
le  pi.  carr6,=4 

2me  ^lage. 

Fourni  6  paii^es  de  volets 
avec  les  panneaux  a  champ 
et  a  saillie  !  haut.  5  pi. ; 
larg.  3  pi,^  po. 

Ensemble........ ^  lOd. 

3 me  Etage. 

Foiirni     6     puires    de 

volets  de.   1    pouce 

d^dpaisscuB. 

Ensemble,. . '. .«.. 85^ 

4 10  den.'i=  ,  1'  ^ 

FACADE    SUR   LA    RUE. 

ler  Etage,    ^ 

Fourni  une  porle  cochdre'  en 
chfine  de  2  po.  d'6pais- 
seur    avec  Jpublure    dans 


CF 


Juin,  19, 


-«».««sBeaBSSj 
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4 


Juin,  19,... 


.,  '  ^  'ReporK  " 
loute  la  gi-aiKleur,  soubasse- 
mentsen  saillies,  avcc  mou- 
luresetpanneaux  a  faceltes : 
haut.  11  pi.  6  po.j  larg7pi. 
e>po.=jili$... 

4f  croi^6es  en  pin :  haut.  7  pi.j 
larg.  3  pi.  2  pouces. 

Ensemble,. 

^  Is.  8d.  le  pi.  car= 

I  paires  de  jalousies  en  pin  : 
hauteur  7  pi.;  largeur  3  pi.2 
po.=a  Is.  6d.rs  i 

2  me  Etagei 

Fourni  6  crois6es :  haut.  7  pi.; 

larg.  4  pi.  2  po. 
Ensemble, lOd. 

3  me  Etage, 

Fourni  6  croisdes 

ditto  dittQ. 
Ensemble,..  120 
Fourni     6 

paires  de  ^  i  10d.== 

volets. 
Ensemble,..  133 
Fourni     do.   ^ 
Enserablej..  120 


-%'- 


PARADE  SUR   LA    COUR. 

.    ,^     ler  Etage, 

Fourni  6  portes  interieures  en 
pjnde  lipo.  d'epaisseur  a 
I  Yentail  eMb-2 


panncou^p 


Total|. ,  if , , , 


» 


^  ■•■ 


/ 


.     W^ 


V 


n'. . 


Julliet,  10,... 


'* 
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Report, 
haul.  7   pi.    6  po.;  larg.  3 


Ensemble,. . .  • 


<"  k  lOd. 


HmeEtage, 

Fourni  4  portes  vltrfees  en 
pin,  de  meme  ^paFsseur 
que  les  precedentes,  assem 
blees  en  petits  cILdres,  avec 
panneatix  d'appui,  a  pointes 
de  diamanil:  haut.  7.  pi;  9 
po.;  larg.  2  pi.  8  po. 

Ensemble, k  1/6= 

4  portes  pleines  en  pin  de 
m^me  ^paisseur  que  les  pre- 
cedentes :  haut.  7  pi.  6  po.; 
largeur  3  pi. 

Ensemble, k  8d= 


£    s.    d. 


8me  Etage, 


Juillet,  27,«. 


Fouftii  3  portes  pleines  en  pin, 
indme'6paisseurque  les  pre- 
cedentes :  haut.  7  pi.;  lar- 
geur 3  pi. 

Ensemble,. ..  t»,, ,,  ,k8  den. 

16  chambrafiles  de  portes  ^g^ 
lenient  ep  pin,  avec  bbouIu- 
res,  assenfib|6es  -i  onglet  k 
9s.  6diy^^1SiK\, . .  •^•t 


Total, 


-  ■,  Uit-.-lSs. 


f^y 


Kdduit 
A. 

Pour  a c 
A. 


•«.  \.*- 


■'MSa 


f^y 


12  chambranles  de  chen.inde 


en  noyer,   avec   placage  en      ' 
sailiie :  haut.   3   pi.  6  no,:f 
larg.  4.  pi.,  a    15s.    6d.  cha^ 
que,.  ,, .., . ,  ^.^,^ , , ,;  ^  ^ 

tourni  pour  les  cloisons,  30 
poteaux  en  pin  corroyes  de 
0  pouces  sur  toutes  faces  et 
assembles;  cliacun  a  5d.  le 
pied  cube= 


Total,. 


'    ^^J"itparl'Archi!ecteaIasommede 

■^ Ie..,..'%i84     ,  • 

p              ...                  (Signature  de  I'Architecte.) 
Pour  acquit  de  la  somme  de -^ 

A.;....Ie 184    *. 

(Signature  du  Menuisier.) 


.iMi 
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COMPTK  D'OUVRTER. 


18i7. 

Janvier. 
2 

6 

5 

10 

18  ■ 

20 

20 

20 

-  25 

-  25 

:        25 

.    25 

,  27 

30 
30 


£    s.     (I. 


Chez  M.  David  1  jour  k  5.-=. 

5d...... ; 

M.  Laurence  ^  jo.  a  5s.  6(1. . . 
M.  Roi  3  jo.  (le  fepfimes  a  3s. . 
Di  td  .    3  JO.  ti'horam.es  i  15s. 

9J. ...... 

Ditto.' 1  jo. .  (Id  femnies  a  3s. 

4tl 

M.  Levert,  J.    li.,  5.  jours  a 

5.3. 9d........ 

OJtto,  3  jours  a  2  hommes  a 

58.3d...... 

lVT.  David,  Jos.,   H  jo.    a  5s. 

6d 

M.TruJel2|  jo.  de  2  fern,  i 

3s.  6d .^. ....... . 

M.  Laurence  ^  jo.  a  5s.  3vl . . 
M.   Bisson  4  jo.  d'hom.   6s. 

Od .,. 

iVT.   Ernest,   L.,  4^  ju.   de  2 

fem.  a  3s.  4d '.  i 

Ditto  4j  jo^irs  d'hommes  et  de 

cheval  a  9s.  9J 

Ditto  Ail  jour^i  d'enfans    a  Is. 

6d 

M.  Noel  J.  2  jours  d'hom.  et 

do  cheval  K  9s.  9d 

Ditto  2^  jo.  de  fem.  a  3s.  9d. . 
M.  RtJi,  Ohs.  3  joura  d'enfans 

4  l8.  6d 


'ff^*^. 


A 

-"W^ 


Totqily*"*  •  •  •  • 


J jl!_ 
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-T(Sri- 

'  T  -  *;; 

'. 

'ff^*»^,  'A* 

,*■     '   ■,' 

.     • 

mm^im 

'^ 

,,:- 

;■  :/■  ■■ 

jFevrier. 

2 

X    ■■  ^ 

.  ■ ..  V^  ^ 

2 

av. 
11 

V    12 
15 

^15 

18 

18,, 
20   • 
20 
.28 


,  Report. 

M^'R^mond  2  jours  tl'honimes 

et  clieval  a  9.s.  61. . ... . .  r 

'Ditto  2f  jo.  de  fern,  a  3s.  3d 
Ditto  3  jours  d'homnres  et  jfe 

cheval  a  9s.  6d yi . . 

M.  Laurence  6  jours  de  fbni.  et 

d'enfans  h  4^.  4(1 .. /. .... 
W.  Robert  2:f  j  /urs  d>nomme> 

A  "5s.-  9d.r... ../....... 

Ditfo  5  jours  de  fe^.  et  enfant 

a  A*    7il  / 

M.  David,  Jo.sy''^4«  jours  de  2 

.  hommes  a  Ss.  3d.. 

Ditto  4  jour/dechev.  a  43.  4d. 
M.  Honor/  15  voyages  k  Irf. 


d. 


OHl./ 

Dilto'*^4ours  d'h 


ommesetd'en 

IQItS  OS.  uCI.  ..«......*•«. 

M.ytilaurence  57  voyages  de 
4erre  a  7^ 

Ditto  2|J-  joihrs  dMionimes  i  5s. 

.    6d , 

IVr.  Robert  18  voyages  de  boi> 
4  7^d.... 

Ditto  6  jours  de  fenfmes  a  3s 

Ditto  5^  jours  d'enfans^  Is. 
6d 


:i 


Total  des  moi^  de  Janvier  et 
Fevrier  . . . . « *-.^.,,  ..*. . . 


h 


*  ^ 


-":,.f 

■■'iv 


.1 


r 


•jf S"'*5%  " 


>§• 


J532 


TrrrrrT:^ 


CbMPTE  DES  DEFENSES. 


!S«l(^>- 


^\ 


\ 


184,7. 
Janvier. 

4       • 

4 

4 

4 
11 
11 
11 

n 

IS- 
IS   . 

15 

15 

15 

J8 

18 

18 
,    19 

.!20# 

21) 

29 
F6vrier. 

4 
-   4 

18 

\     18" 
'  25 


^    s.     d. 


lOlbs.'de  boeulV  4  7  sous  la 

ID   •••••••••••••••  •«,•  •  •  • 

5  lbs.  de  beurre  0  13  sous. . .  * 
2  corl^sde  bola  a  1   10s.. . .  1 . 
|6  gallons  de^vin. a  4s.  2d. ... .| 
j.2     do.    deriunaSs.i. I 

2  lbs.  de  the  a  43.  ^ | 

12  lbs,  do^  veau  a  j5|d.  <....«..! 

20  verges  d^  cotoh  a  8d  .< I 

100  botieijdb  foin  k  £.\  10s.. 

5  verges    de   flanelle    &    Is. 
3d.................... 

1  paire  do  bottes  y... . ....... 

1    do.  de  souliers > . . . 

I    do  de  claque^M 

3  do  de  bas  a  2s.  3:^d. ... . . 

1  chapcaii  a  15s. . ..'. . ... . .  * 

1  ca^ue  dc  25s ^ . . . 

1  paire  de  gants  de^^s.  .^. . . . 

6  chemises  (fa^on)  7^. . .  ^. . 
6  chaises  &  is.  3d.  chaque. . . . 

I  table  ft  23s....."... ...... 

3  lbs.de  chatidelle k%\.,,i,, 

1  pairo  de  mouchettes 

1  veste  bleiie  k  1 5s.  6d 

2  pant'alons  a  ^\ii.  6d.  et  ^s.ji 

9d ....>4^.'.....,^ 

I  cravatte  en  sole  3!3^i94.,, . . . 
1  6ping1etto  k  6s.  9d 


4  10     0 


1     5 

0 

0  10 

0 

0.15 

0 

0    1     1 


'}. 


A  oiai  *«*.'...• 


• 

■:%^srw 

-. 

V 

'  m 

K       ' 

»  ' 

(f 

^ 

d. 

* 

'~- 

-1 

M' 

« 

■■ 

-HfWS 


■ksif-i. 


j: 


Ji33 


■  4> 

,    J'ai  gagne  pendant  les  nitois  de  Janvier  el 
Fevrier ...,........,....,....;.. . 

X'ai  d6pens6  pendant  les  infimes  mois.  * . . 

£  -s.    d.. 

"A 

tl  me'res(e< .-. V. . . , 

,"* 

^  J'ai  pay6  pourinon  loyer.  ...,*. ... . .  .*..•. 

J'a  vais  en  caisse * » 

-.-, 

'■.■■»'                                     -'                                 ■              '    -x               '   '  - 

a'    '■.      - 

■  .     ■'•        ■     -L^-gLi.     Avoir- nety  V  •■■"■•«■■«'"*  V 

;"■  ■    "">■ " 

■;«/ 


tJ 


■1-      ' 


1^ 


■.  f 

if. 

■'.v'^"'   -est' 

' .    •■ 

r — 

'    "';  •' 

"^  '■ 

'  ■  '■  '  \    ^,  ' 

■  i> 

"♦■  '     ■ '  .'f*'  ^, 

V" 


Mi 


FORMULES  DE  COMPTES,  I^E^US,  etc. 


FdRMULES  DE  COMPTES. 

■  "  .         Monh^alf  le  14  Janvier,  1847. 

M.  Beausoletl,  Ferdinand,  a  achet6  de  Carter^ 

Thomas  et  Cie.: — 

■■./,  ■  ^,     £     s.-  <],  ., 

15  verges  de  drap  bleu  a  18s.  7d.  la  verge,  13     18     0 

18i     "     de  satin  a  lOs.  6d.. 


)•••••• 


19|     "    de  velours  a  17s.  9J.. 

15       "     de  drap   commun  a  10s.  ,6d. . . .. 
22-^     "     de  serge  a  4s.  2d. ........  i.... 

.  .    Total, 

Re9U  paiement  le  m^me  jour 


Carter,  Thomas  et  Cie.  ^ 


Montreal,  15  Jmn,1S4>l, 
M.  DelogEjZ.  a  acheti  de  GirArd  Michel,  Epicier. 

£     B.     d. 


^ 


i  •  •  •  •  • 


!••••••• 


27  lbs.  de  cafe  de  Sinyrne  a  4s.  Sd. 

30jJ  lilt,  de  th6  imperial"  a  12s.  6d 

15  lbs.      **        vett  a  4s.  3d.. . .  f . .  .s.«» 

18  lbs.  de  sucre  blanc  i  9^d. 

22  lbs.  dfe  noisettes  a  6^d . .  .^ . . . .  ♦ 

I5  lbi».  d^aiuendes  a  Is.  l|d. 


6     6 


-r- -/■ 


^  Total,. . » . . •        / 

Re^u  le  meme  jour  vingt  louis  k  compie,       ~= 

Potir  GiRARD,  M.,  Epicier, 
-^ ~ —    *  Provost*  Comwwf 


_^_:^^ 

.    Vm 

quii 

M. 

je2! 

WTITT 

-  liMit-^.-v->*-*,v, 


-Jl;  •• 


■3  t  . 
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COMPTE  TIRfi   DES  LIVl^lES. 


M.  Goo^RE  Adolphe,  doit  k   Poraminville  et  Cie., 

1846.,  •-  .;■                   ..-  ,,       .-  0-%  ■  ■     ■  .  •.;■_ 
7^^^""     •'  '       •  '■         ,--_--^-,        -—    ■-  ':-^,   -JE-    s,     (J, 

15  Semplembre,  270  quarts  de  farine  h  9a.  6%  12     5    0 
^  i  11  Octobre,  52 

18         «.  28 


.(I 


4  8s.  Ddifcv— 
a  8s. . . .  vt\  ■ . 
15  D6cembre,  68  minotg  de  116  a  4s.  lOd,  %, 
2-*         ^'  40         »<     d'avoine  4  35...       ■ 


.^-,Total,..i 

*.  Re^Ui^aiement, 

V       Montr6al,  le  30  Dec.j  1846.  V 
A        -'  ;  Pomminville  el  Cie. 


FORMULLES  DE   RE^US  ET  DE  QUITTANCES. 
"Regij,    Montreal,    le    ler.Mai,    1$47,    de    M.'j. 
'  Deloge,  la  eomme  de  qrfarante-deux  fpuis,   k  compte  de 
ce   qu'il  me  doit.  L         a 

— T —  Grenier,  Antoine. 

£42    P^  0  . 

Re^ii,  Trois-Rividres,  le  11  juillet,  1847,  (Je  M. 
Durocher,  Ldonidas,  la  somme  de.  vingt-deiix  louis 
quinze  scheliings  et  demi,  i  compte  de  ce  i^u'il  doit  d 
M.  Chretien,  Marchand  Tailleur.  /  \        ^ 

,  '<*'>        .       i     ...        1       LAFmcViw. 

je22     168.  ^d.  .      i^ 


Commi9, 


:Ju^; 


.*  l^^ 


•■        \^ W^JfifW-^^^jB-^ ffTt  -7-    -^       "V-^^"'  ''U'-^'J^i^l 
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J 


Re9u,  Quebec,  le  15  Janvier,  1846,  de  M.  Pierre 
Laurent,  la  somme  de  dix  louis  douze  schelling^,  i 
compte  de   nies  gages. 


;eio   12?. 


^ 


Marciiellos,  F. 


FORMULES    DE     BILLETS. 


^      Je  promets  payer  Ji  demande  i,M.  Ls.  Lamontagne, 
ou   au  p'orteur,  la  somme  lie  cent  cinquante  louis  cou- 

rant,  po^ur  valeur  re9ue. 

II. 

£160 

Moptr6^1,  le  8  Juillet,  184-7. 


\ 


Perrault  Ovide. 


'  A  deux  mais  de  -ce  jourj  je  promets  de  payer  a  M« 
Pilon,  Jules,  ou  a  son  ocdre,  quatre-vingt-deux  louis  dix 
scheliings  courant,  pour  valeur  re^ue. 


^£82  10^. 


A 


Quet?00)le  1"  Juin^  l-84fe 


:^; 


PicARD,  Et^ 


■  y^ 


'iyv^^<l!^'i>- 


X- 
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Trois-RivUres,  1 2  Mar^  1  ^7, 
X  Empr«nt6  ^1  re§i.  de  M.  Simpson  Z.,  la  sonime  de 
cincjuarite  louiWdix  schellings  couran't7que  je  proinct:.  lui 

payer  on  a  sort  ordre  le  18  Septembre'orocham. 

-  .  ■   '    •  ■     .1    ■  * 

je5o  10s. 


T.  Versailles. 


i 


Pour  £50  ct. 


LETTRES    DE    CHANCES. 


Montreal,  15  J^ovembre,  1846. 
A  six  joura  de  .vue,  il  vous  plaira  payer  a  M.  Thomas 
Carter,  ou  ordre,  cinquante  louis  courant,  valeur  resue 
de  lui,  et  placez-les,  comme  par  avis,  a.compte  de 

A    ni-  ir     ♦  ,  T,  .Vallerand,  Joseph. 

A..  M.  Vandal,  Eanquier, 

Marchand,  sL  Montreal;  -      '         -,' 

Pdur;ei53  cL 
'  .    Boucherville,  11  jSvril,  1847. 

A  soixante-huit  jours  de  vue,  if  vous  plaira  de  payer  A 
M.  Warren  Thomas,  cent  cinquante-lrois  louis  courant, 
valeur  je^ue  de  M.  Louis  Richard,  qne  vous  placerez  en 
compte,  comme  par  avis,  de    -m    .    :.^., 


/" 


A.  M.  Heli  Alfred, 

.           Li&PINE,  JoJ^EPH. 

Marchand,  a  Montreal. 

3» ' 1 ' 

/         •         ,          ■ 

r      ■^                        « 

■  ---/ •       •  ■    ■ 

1     .                                       \ 

,  fy^T^sf^^^^-^m^t"^^*  ■=~.'j' 
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(Prcrni6ro  (Ic  Change.) 
.     Pour  £240  slciling. 

MonlHal,le%Juillet,\Ul. 

A  soixante  jours  de  vuc,  payez  cetle  premifere  de 
Change  (la  geconde  ne  Tetanl  pas,)  ^  M.  Ed.  Clapin, 
oil  ordre,  ta  sotTime  de  deux  cent  quirante  loms  steiling, 
pour  valeur  re^ue  icideW.^l^d.  Hays,  et  ^^acez-la  en 
conipte,  coinme  par  avis,  de 


Pre.  Letourneux, 


A.  M.  Provot?,  Pre. 
Marchand,  k  Londres. 


(Secon'de  de  Change.) 
Pour  £240  sterling. 


,# 


lonirialfU  ^  MlletyA^Vl, 

^        A  soixanle  jours  ^e  vue,  payez  cette  seconde  de 

'Change  (la  preini^ra^ive  Tetant  pas,)  a  M.   Ed.  Clapin, 

'      ou  ordre,  la  somfne  de  deux  centquarante  louis  sterling^ 

pour  valeur  r^^ue  ici  de  M.  Ed.  Hays,  et  plac?z-la  en 

comjvle,  c<minie  par  avis,  de 


Pre.  Letourneux. 


A/^f .  Provots,  Prp. 
Marchand,  k  Londres. 


-^m- 


"W 


■i^iyrwiwi^-^: 


^  . 
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